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La chute du roi 
de New-York 


Juriste, 
famihe pauvre de Hariem, l'a 
emporté sur Ed Koch, la « 
queuie » qui régnait depuis 
douze ans sur la ville. 


ment, crime, sida, tensions 
raciaies — qui rongent [8 cité. 
Certes, il ressemblait étonnam- 
ment à «sa» ville, avec sa 
gouaille, son clinquant, son 
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L’exode des réfugiés vers la REA 


L'Allemagne de PEst accuse la Hongrie 
de violer ses « intérêts fondamentaux » 


Tandis que le flot des réfugiés est- 
allemands quittant la Hongrie pour la 
RFA semblait, mercredi matin 13 septem- 
bre, se ralentir quelque peu, la tension 
montait d'un cran entre Budapest et 
Berlin-Est. Dans une note diplomatique, 
la RDA a en effet formellement accusé, 
mardi soir, la Hongrie de violer des 


taux ». 


traités de droit international et de porter 
ainsi atleinte à ses « intérêts fondamen- 


L'URSS, pour sa part, s'abstient de 
condamner la direction hongroise et, tout 
en critiquant le comportement de la RFA, 
semble surtout souhaîter que Bonn contri- 
bue à faire baisser la fièvre. se. 


« A la veille de grands changements » 


de notre correspondant 


Tout en haussent publiquement 
le ton contre l'Allemagne 


aussi À 
au maintien de la stabilité euro- 
Péenne. 


L'espoir d'une moselle Pologne | 


Le Parlement polonais a 
approuvé, mardi 12 septem- 


rs la composition du ποι" 


veau gouvernement par 
402 voix pour, aucune voix 
contre et 13 abstentions, soit à 
une majorité supérieure à 
celle qui avait investi le pre- 
mier ministre, M. Mazowiecki 
{378 voix pour, 42 contre et 
41 abstentions). Dans son dis- 
cours programme, ce dernier 
n'a pas prononcé une seule 
fois le mot « socialisme ». 


VARSOVIE 
de notre envoyée spéciale 


Une atmosphère des plus convi- 
viales et fraternelies régnait dans 
les couloirs de la Diète. Le géné- 
ral Jaruzelski échangeait des 
amabilités avec le nouveau minis- 


l'état de guerre. Adam Michnik, 
théoricien de Solidarité, et le 
général Kiszezak, ministre de 


pour habiller ces chaînes 


que l'« attirance » entre les deux 
Allemagnes est une « réalité 
le» et qu'à défant 


permettant de calmer le jeu dans 
les deux Etats une vague incantré- 
lée de nationalisme allemand ris- 
que de secouer l'Europé. 

Tirant, sous condition d’anony- 
mat, un premier bilan de l'affaire 
des réfugiés est-allemands de 
Hongrie, un haut responsable 
soviétique nous a ainsi déclaré, 
mardi 12 septembre, que la Répu- 


bliqi allemande 
er per rs δὰ 


gements, presque en situation 
Prérévolutionnaire ». 


ae Marne 


l'intérieur, se sahusient avec effu- 
k minis- 


jugé l’occasion suffisamment 
importante pour mettre Un Cos- 
tume, même s’il affirme que cela 
lui enlève = 50 % de ses facultés 
intellectuelles ». 

Tout ce petit monde avait été 
rapproché dans la matinée par un 
incident qui rappela soudain la 
précarité des événements histori- 
ques : le malaise du premier 
ministre, dû, selon son entourage, 


sion d'ultimes tractations avec le 
Parti paysan ZSL (le Monde du 
13 LE Mapa qui s'ajoutait à 
trois semaines de a fait 
peur à tout le monde, depuis les 
députés de tous bords jusqu'aux 
dactylos du Parlement. 
Mais le moment fort de la jour- 
née aura été le icones Ὁ pro- 


ποτ᾽ Hyénhst honermbcf life 
oreilles, bague. 


Μόδεῖεν départs 


Sars même parler de l’état de 
santé de M. Honecker, cette certi- 
tude se fonde sur la 

d'âge des dirigeants est- 
allemands, qui induit obligatoire- 
ment une relève à court ou 
terme mais interdit aussi d’espé- 
rer des changements substantiels 
avant qu'elle n'intervienne. Pour 
empêcher que la tentation d’émi- 


era a 


i par la Diète.… . 


démocrat À l'occidentale. Un 


.une fois le mot 


d'entrée de jeu comme «πὶ 


homme de Solidarité fidèle à 
l'héritage d'août » et n'a pas 
hésité à clore son discours par 
l'espoir que « Dieu nous alders οι 
Et lorsque le résultat du vote sur 
le a été annoncé, 
Tadeusz Mazowiecki, soudain 
regonflé, s’est spontanément 
élancé de son fauteuil en faisant 


de Lech Walesa et des militants 
de Sokidarité. 


SYLVIE KAUFFMANN. 
{Lire la suite page 4.) 
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| La saisine du Conseil constitutionnel 
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] Faffaire ds Fausses factures 


Enquête freinée à Marseille 


{Lire page 10 l'article de GEORGES MARION εἰ d'EDWY PLENEL.} 


Europe: Je défi des langues 


par Alain Decaux 
de l'Académie française, . .: -. 
dat 


L'extraordinaire défi que 
s'est elle-même 


une seule 


me arret rental : 
l'anglais, le français, Pespagnol et 
lalemend. 


‘ classes secondaires. À l'école éké- 
mentaire, sauf aux Pays-Bas et au 
Luxembourg, l’enseignement 


: AMP ΝᾺ 
F 
m Le hoc ent sus ape ula 


M « L'Europe des compé. 
tences », à La GI des sciences 


| 
᾿ 
: 


τι 


{Suite de la première page. ) 
Impossible d'échapper à la 
question qui agite avant tont les 
esprits : 


: commeut ᾿ 
leau compresseur de l’anglo- 
ie dans 


en 
h ressentie 

comme un signe d’enalphabé- 
tisme 3 Certains, comme 
M. Alain-Minc, n'hésitent pas à 
Le ἧι résolue 


préconiser l’acceptetion 
de l'anglais comme langue 


de : 


. c'est le 


di lurilinguisme, | moins 
don Re 
I ne se passe guère de jour que 


“l'un ou l’autre de mes: interlocu- 
résister au rou- . 


Conque de défendre la 
qu'il ἃ reçue de son pays. Comme 
devoir Allemands 


constatait récemment qu'une 
inquiétude — souvent une 
ἐ it ἃ sourdre 


angoisse — commença! 
d'un bout à l'autre de notre conti- 


: Rien ne devrait plus venir 
ralentir la création d’une Europe 
. politiquement associée. Rien, 
sinon justement cette crainte-là. 
Seule peut y répondre la 
interactive des langues de 


défense 

r Celle-ci une 

TS end 

la maîtrise par chacun .des 
“da Communauté de 


“le livre incontournable 


de la rentrée. 


“c'est une mine, 


1824 PAGES. 


LE DICTIONNAIRE 
DU FRANÇAIS 


Un dictioanaie de Jangue dont les définitions 
met complétées par des informosions enci 
ες plusde 100 varlanics: À 


ai Sea de 60 


ouvrez-le. 


G 


ques, 
: conjupaisoni 


Europe : le défi des langu 


péen appreñne au moins deux lan- 
goes en plus de la sienne, cette 
à réel ? 


d'initier les enfants à la première 
langue, mais les parents savent 
bien que le plus tôt sera toujours 
le mieux. ‘Tous les Européens 
apprendraient ainsi ἃ communi- 


rence, appartenir à up autre 
groupe linguistique que celni de 


il s’en plaindre ? Nous sommes en 
présence à la fois d’un état de fait 
— contre lequel nul ne peut rien — 
εἰ d'une commodité. Tout combat 
de retardement serait non seule- 
ment inutile mais stérile. À. condi- 
tion toutefois que l'usage de 
l'anglais n° isse pas ἃ amoin- 
DES es 
Cela, l'Europe ne péut:ni ne doit, 
letolérer. © "4 , . 


Là se pr le vrai combat. 
En ce qui nous οὐ 2, il com- 
mence par une prise de 
conscience de nos concitoyens, et 
d’abord des plus prestigieux 
renon- 


parfaitement notre langue : ils 
s’en plaignent suffisamment 
auprès de moi. 


étrangères inscrites au pro- 
Il va sans dire que le choix des 
ne saurait être 


cycle, afin Que ne soïent pas 
pays n’appartenant pas ἃ la Com- 
munauté, 


Onsait 


ait été priss doit noûs être un réel 


motif de satisfaction. La pru-. 


Ë Donnons-nous une 
sons preuve d'imagination 
d'audace didactique 


(4) ΟΣ. la » XPlox 
(CU France, l'Europe. PR 


es. 


dance de la démarche n'exclut pas |. *-. 


la détermina: 


aunée, fat 
ét 


a 


nation 
phonie, dans son unité et sa diver- 


(1) Za 
1989. . HR 
(2) ΟΣ le Monde, 12 et 13 jui 
Jet 1989. RE 


.1989-1992, La - 
Gaire, 1989, pp. 44 et 99. 


Grande Iiusion, Grasset, 


Ἢ 
Ϊ 
cul 


ἕ 
1 
il 


Donc use énorme vacance ἰάδο- 
logique, un encéphalogramme à 
peu près plat. Certains s'en 
réjouissent. Fini le temps des 

ythes, abordons. enfin 


Ce que peut faire 
et ne pas faire le PS : 


7777, PAR GILLES MARTINET (*) 


l'allongement des 
l'abaissement de l'âge dela 


dessein» né par le tri 
socialisation - planification -- 


tion mutuelle ». . Ν 
εν Cest de σεῖς -réalité que doï-- 
lorsqu'ils viennent au pouvoir . 

’une. économie : 


| du marché mais où peuvent 86 


développer, en_contrepartie,. les. 
initiatives de l'Etat, des commu- 
mautés publiques ct des orgarisa- 


‘tions sociales. Il leur 


SOC feut, pour 
accomplir ‘de grandes (et de 
formes, dispo- 


Γ. moins ‘grandes 
τ ser à 14 fois d’une majorité parie- 


taire 
mentaire ct, pour reprendre une 


d'est pés en mesure d'entrepren- 
dre, le vrai 5» Qui ; S 
an Part τὰς probème qui 56 porc 


M RER ἘΝ 


se. Le Monde Φ Jauc 14 septamore isov ΕἸ 


Etranger 


fi. démenti conglant an poncipal argu- 


ion en RFA, soit qu'il aient σα dE | on 
De res 


able efficacité. Tont le monde y ἃ 


trop toutes ces propositions 
d'emploi : + Cela vier.trop vite, on 
n'a même pas δ. ἰδ temps de se 
demander. où on veut aller‘er ce 
φαΐ. veut foire. + Ἢ dit d'ailleurs 
n'avoir jamais pour 58 part, redouté. 
ke ἃ l'Ouest. « J'ai entendu 
* dire que des gens ici d'aller 
travailler à 10 kilomètres de chez 
eux: Pour nous, c'est. tout simple- 
ment inconcevable. » ΠῚ est de ceux, 
qui-se sont décidés. à partir 
impromptu en sautant sur 
qui s'offraït en Hongrie. Sans l'avoir 
‘il avait cependant. ce 
projet dans la tête depuis des 
années. « C'est le cas de 50 % des 
jeunes Allemands de l'Est», 
affirme-t-il.. Et quand on Jui 
demande pourquoi: + Parce. que 
rier.ne:change en RDA, tout le 5ys- 


réfugiés 
ser mardi, bien ie un éme. 
nois rapide: La” prose faisait état! 


ent à tout prééstic sur:l'empleur 
sossible du mouvement, de même 
ἧι ἴεὲ rem flan ous 
ierme à παρὰ τὰ πρήπε ἄφνφίαο 


M: Eltsine! espérait-il autre 
ae 116 διδ᾽ aa tout der: 


alors qu'il 
ne 


mi 
᾿᾿ 


ἕ 

ἕ 
RÉ e 
ÉÉÉÈMER 
ξ 


(ie 
x 


LS 
Ἢ 


ence.de çcoiflits-internes on 


L'an des” Yétagiés δ᾽ Pessau | 
τι eve dailens Que Con κόρα, . 


ST mit lame fait en. 1 F 
Après tout,.le.problème te président de rappeler que son Boris Eltsine ne s'est privé de 
m'était pas si simple. Commest Inf admimistration formait tous . dire tout le bien qu'il pensait de 
VŒX x: Je ΕΙΘΟΥΣ ἐθὲ élues en si de ce-que 


légitime inquiétude, de l'action illégale». soviétique des affaires M. Guensadi 

de la RFA qui consiste «à aifirer, par Le Hon- ET sion de In Hongrie 

grie, δα Pr nombre de citoyens est- δ᾽ x Je ri τ ti 

Per ne or Hongrie, «Naturellement cette situation mous préoc- 

᾿ e ai ignorant les τ γα δῆ caps >, εἰ αὐοαίέ, εἡ s'abetmmant toutefois de 

ions la RDA, admet et facilite Je légal des . «αὶ | Baispest. 

. D ce Ne Pre J ᾿ κα δ 77 nul ᾿ DS Rae rte-à 
4 ses RS ἰμαται ἀρ Bomn sont de « créer pour 

ΜΝ À Bacareit, Pagence' Agerpress indique que πιὸ réunion des représentants de plusieurs pays scission de Je ἧι et pour le 

: ro” να dé. Dons . ΜῈ ων ἜΚ and ss δι βίαν Ἵ Ἡσαδευίον δον con 7 ue Hé) 


à Berlin-Est accuse la Hongrie 
τ d'eatteinte à la souveraineté de la RDA » 


est.vemme «d'en pr εἰ τὶ εἰς 
Re io 


hage orchestrée par les dirigeants 
de l'Allemagne de l'Ouest. Relavés 
ἃ Paris par toute la réactions fran- 
çaise, le chancelier Kohl et PAS 
rivallsent en diffamation à l'e 

de la RDA. Ils s'emploient à faire 
miroiter le niveau de vie lus ἔμενε 


᾿ Expliquant ηπ᾽ « if n’y eut à 
l'Ouest, pendant la guerre, aucun 
aussi dévastateur 

que. Ces de Dresde et ajoutant 


mu: je roes DMSSANCES OP 
lentales s'employèrent -. 

guerre, à faire de la RFA da 
vitrine du monde capitaliste », l'édi- 
torialiste affirme que «ce ne som 
d'ailleurs pores pas des motifs 
rime] lement économique 


AN poussé 
est] à émigrer. Car, dans ei 


des initiales « EH », démentant sur 


pour. dce maisons de retraïie, des BONN : : ne γεν ὲ pires un ton humoristique ces rumeurs, 
der τ à + Si M. mov, ajoute à la confusion. 

Ére e rer  d de nôtre correspondant ᾿ς iniuére des atlas | ; 

πῆκες, ὧδε ee er étrangères de l'URSS, a term à . 
de, poids fourd, etc, Sur le parking, we période de silence στε. … LéERrd de Budapest des propas plu Un regroupement 

des estafettes d'entreprise fonction- rot modérée, a'en est pas de même d'opposants 

nent comme des bureaux d'emben- POELE en ol en 

che dans lesquels on auditionne les Ξ se \ fé Ἵ On prend très aux sérieux en 

EE ΥἘ- 113 τρεῖς οὶ 


Ἐπ ἘΝ d'un regroupement 
εχ ent « Ν᾿ 


coueil ne dure -pas plus dé jectif de « participer 
uarante-buit heures si possible. Il à DR ee TUE 
ἔχοι faire de la place aux nouveanx " Rte ῥα POELE Le forme 
imivants.et éviter tout engargement ‘ * sociale ». Dans un entretien à In 
.n Bavière. Cettk side a fonctionné emande, le porte- 
‘epuis dent, jours avec one remar- parole de ce nouveau éronpement, 
Jens Reich, professeur de biolo- 


ie moléculaire, ἃ indiqué αἱ 
ets Forum avait intention de 


ne autant que que pendant 
toute l'année 1949. Depuis 1971, 


Plus de trois millions de logements 


om été construits ou 


gratuits. » 


risque. » Et Yves 

que «beaucoup d'emre eux ἔνο- 
quent leur envie, fort légitime, de 
voyager. Comment ne Îles 


Philippe 
LE GUILLOU 


La rumeur du soleil 


roman 


‘Philippe Le Guüillou ἃ conquis 
la nouvelle a 


capitaine dans 
ΠΣ 


sbrilla 


ouvel{ 
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Les réactions après l'exode 
des réfugiés est-allemands vers la RFA 


Une réunion du pacte de Varsovie ? 


Le pacte de Varsovie atil été 
saisi de l'exode des Allemands de 
l'Est, à quel niveau et avec quels 


résultats ? Une de l'agence 
Tass diffusée i 12 septembre le 

ῃ posant plus 
dc questions qu'elle n'en résout. 


lundi et mardi à Moscou dans le 
cadre du groupe multilatérai pour 
l'information mutuelle du pacte et 
que ses membres ont « rencontré » 
M. Ivan Aboimov, vice-ministre 
soviétique des affaires étrangères. 
Ni la qualité des participants ni 
Tobiet de la rencontre ne sont pré- 


En réalité, ce pe d'informa- 
tion mutuelle avait été évoqué pour 
la première fois, par M. Aboimov 
précisément, à l'occasion d'une 
conférence des cadres du ministère 
soviétique des affaires étrangères 
réunie le 27 juillet 1988 à Moscou. 
Selon le vice-ministre, il s'agissait 
d'une création récente, venant 
s'ajouter aux institutions politiques 


préexistantes au sein du pacte de 
Varsovie : le comité politique 
consultatif, qui réunit une fois par 
an les chefs de parti et de gouverne- 
ment, le comité des ministres des 
affaires étrangères et le secrétariat 
unifié, Une commission spéciale 
chargée du désarmement venait éga- 
lement d'être créée. Quant à 
M. Aboimov. un diplomate qui 
connaît bien la Hongrie pour y avoir 
travaillé pendant près de dix ans au 
total, il a été chargé, en mai 1988, 
des relations avec Les pays socialistes 
européens. 


On peut supposer que ce groupe 
d'information du pacte de Varsovie 
réunit les ambassadeurs des six pays 
membres, soit à Moscou, soit dans 
une autre capitale, et qu'il se réunit 
fonction des besoins. Mais il 
n'existe pas à l'Est de structure res- 
sembiant au Conseil de l'OTAN, qui 
réunit à Bruxelles des ambassadeurs 
accrédités en permanence auprès de 
l'organisation atlantique. 


M.T. 


« À la veille de grands changements » 


{Suïte de la première page.) 

« Il suffirait d'annoncer, poursuit 
le haut responsable soviétique, d'un 
peu d'audace. Il suffirait d'annon- 
cer qu'on pourra aborder, au pro- 
chain congrès du parti, l'année pro- 
chaine, tous les problèmes et 
prendre le tournant des réformes. » 
« Ce serait, dit-il, le meilleur moyen 
de normaliser la situation, mais le 
fait est qu'on ne peut pas exiger de 
vieux communistes qui om été tor- 
turés Hitler mais pas par Sta- 
line. la carrière politique s'est 
épanouie dans la période de stagna- 
tion (1) er pour qui le communisme 
c'est l'état de choses actuel, qu'ils 
se mettent à la perestroïka ». 

D'un autre côté. pourtant, 
poursuit-il, «les citoyens est- 
allemands sont mûrs pour la «res- 
sructuration ». car ils vivent dans un 
pays où tout le monde regarde la 
télévision ouest-allemande depuis 
vingt-cinq ans, dont le niveau écono- 
mique est bon malgré le mainsien de 
structures de production stali- 
niennes et qui cie de la part de 
la RFA d'un flor de devises et d'une 
exonération de droits de douane — 
c'est-à-dire d'un important appui 
financier ». 

Si la situation est « pré- 
révolutionnaire », c’est donc qu'il y 
a un décalage entre l'attente et la 
réalité du moment, entre l'état du 
pays et sa vie politique, et c'est ls 
raison pour laquelle l'URSS estime, 
en vient à dire ce haut responsable, 
que la presse ouest-allemande a joué 
un « jeu di - en ne faisant 
rien pour calmer les esprits dans 
l'affaire des réfugiés. La crise, dit-il, 
est maintenant virtuellement réglée, 
mais, sous peine de susciter un 
« espoir insensé - et de mener par là 
ἃ un blocage explosif, l'Allemagne 
fédérale ne doit rien faire ni dire 
aujourd'hui qui laisse croire que la 
réunification serait un objectif poli- 
tique réaliste. 

« Mème si nous ne pouvons pas le 
déclarer publiquement, dit-il encore, 
nous savons que l'attirance (entre 
les deux Allemagne] est une réalité 
incontournable et qu'une ration ne 
se forme pas en quarante ans. Il y 
faut plutôt cinq siècles et il est en ce 
sens vrai da question de la légi- 
timité de “ ἌΡΑ est apres sal ne 
s'agit ‘une légitimité Idéologi- 

de Cure de classe. Cela pèse sur 
T'atritude de la direction est- 


votent à droite en RFA 


Si des élections générales avaient 
lieu dimanche en RFA, les Ale- 
mands de l'Est récemment arrivés 
sur le territoire voteraient majoritai- 
rement la coalition de droite 
CD , indique un sondage. 

Réalisé par l'institut Infas, auprès 
de six cents réfugiés est-allemands 
qui se sont installés en Allemagne de 
l'Ouest au cours des dernières 
semaines, ce indique que 
61,5 % d'entre eux votergient pour 
la coalition CDU-CSU du chance- 
lier Helmut Kohl, et seulement 
19,5 % choisiraient les candidats du 


pour le Parti li 
(FDP) du ministre des affaires 
étrangères Hans Dietrich Genscher. 
Ce sondage, diffusé mardi 12 sep- 
tembre par la télévision publique 
ARD, indique par ailleurs que 37 % 
in : 


terrogées scralcnt 
restles en RDA si les autorités 


allemande, mais, dans notre concep- 
tion de la maison commune euro- 
péenne. les deux Etats allemands 
peuvent parfaitement coexister sans 
qu'il y ait entre eux de frontières 
infranchissables. - 


Pas de « réunification 
aux forceps » 

« Ils entretiennent déjà, souligne- 
til une coopération étroite dans 
tous les domaines, sont liés per 
l'idée commune que le sol allemand 
ne doit pas être le théâtre d'une 
nouvelle guerre, er l'Allemagne de 
l'Ouest peur aisément aider la RDA 
dans les secteurs où elle en a besoin. 
Non seulement nous ne sommes pas 
opposés à cette coopération, mais 
res ne cg nd core 

loppement, u'elle consti- 
ue une sorie de Modèle, de préfigu- 
ration des relations que nous sou- 
haïtons voir se développer entre 
l'ensemble des pays européens. » 

« Ce à quoi nous sommes en 
revanche totalement opposés, c'est à 
l'idée, comme dit le président Mit- 
terrand, d'une «réunification aux 
forceps ». Nous nous sentons en cela 
très proches de la position fran- 
çaise, cor une urification des deux 
Etats allemands ne serait possible 
qu'au terme d'une évolution contrô- 
lée et dans le cadre d'un consensus 
général de l'ensemble de l'Europe. » 

Pour l'heure, donc, non seulement 
TURSS π᾿ επιεπὰ pas +/dcher la 
RDA, qui est notre alliée », non seu- 
lement elle continuera à tout faire 
pour manifester qu'elle ne prendrait 
aucunement son parti d'une + réuni- 
fication aux forceps-, mais elle 
attend aussi du « monde politique 
ouest-ailemand - qu'il réfiéchisse 
aux moyens de faire baisser la fiè- 
vre. Comment ? Pas de réponses 
vraiment précises, mais, sur Je fond, 
on à Moscou que La néces- 
saire évolution politique de l'Alle- 


magne de l'Est devrait s'accompa- ! 


gner d'une reconnaissance par 
l'Allemagne fédérale de la citoyen- 
neté est-allemande et que tout res- 
sortissant est-allemand ne devrait 
plus se sentir assuré de pouvoir tra- 
vailler en Allemagne de l'Ouest. 

Ne serait-ce pas totalement 
contraire à le Constitution fédé- 
rale? Peut-être, répond-on, mais. 
outre qu'aucune Constitution n'est 
éternelle, la poursuite de l'arrivée 
massive d’émigrants de l'Est repré- 
senterait une <selle catastrophe 
démographique, économique et 


sociale la RFA» que Bonn | 
devrait d'elle-même faire preuve de : 
ra ! 


Pourquoi, dans conditions, 
l'URSS n'exerce-t-elle pas de pres- 
sions en faveur du changement en 
RDA ? Parce que les boutons, 
expliquet-on dans un sourire, ne 
fonctionnent plus très bien et que 
Moscou a suffisamment de pro- 
blèmes pour ne pas essayer de res- 
susciter la doctrine Brejnev à 
l'envers. Ὑ a-t-il alors, à ï 
des candidats ἃ la succession capa- 
bles de conduire le changement ? 
« Comme dans tout pays à l'heure 
des fins de règne, les prétendants se 
tiennent dans l'ombre, mais il y en 
α"- 

Que pense Moscou de l'attitude 

isc dans la crise des réfu- 
giés ? « Légèrement ambigue, 
mais... + M. Honecker est-il réelle- 
ment très malade? L'URSS n'en 
sait rien. Et commen expliquer ce 
soudain voyage de M. Ligatchev 
Allemagne de l'Est ? Même anony- 
mement, un responsable soviétique 
ne commente pas l'action d'un mem- 
bre du bureau politique. 


(1) Terme qui désigne babituelle- 


&vraient engagé des réformes politi- | ment l'époque de la direction Brejnev. 


ques. — (AFP.) 


BERNARD GUETTA. 


Les principes qui guideront 
action du gouvernement ont été 
énoncés clairement et fermement : 
« L'Etat polonais, a déclaré le pre- 
ministre, ne peut être ni un 
ÆEtat idéologique πὶ un Etat reli- 

Nous voulons vivre dans un 
iat souverain, démocratique et 
respectueux du droit, un Etat que 
chacun, quelles que soient ses 
conceptions politiques, puisse 
considérer comme le sien. » C'est 
à réalité la ligne maîtresse du 
programme de M. Mazowiecki : 
n'exclure le, rester ouvert à 
tous, mais selon des principes 
démocratiques posés 
que. 

Le premier ministre a défini 

ainsi les deux priorités de la 


sans équivo- 


gne: «ἃ la restructura- 
tion politi de l'Etat et sortir le 
pays si cer he pus LÉ 
ue ». Sur le plan politique, il s'est 
$ une réforme des tri 
bunaux, l'élaboration d’une nou- 
velle Constitution, des élections 
l'éurd de tous le parts paliques 
us à ed Jens Te 
e 5 τ ν 
ΠΡ d'accès à ὰ rediotélévision 
_— «La presse ne peut être régen- 
1ée administrativement, a-t-il dit, et 
la censure doit être limitée PE 
les syndicats libres. A propos 
forces de l'ordre, M. Mazowiecki a 
souhaité que les activités de la 
milice soient « soumises au 
contrôle de la loi et de l'opinion 
publique » : son rôle ne doit plus 


M. KRZYSZTOF SKUBIS- 
ZEWSKI, ministre des 
affaires étrangères 
Soixantotrois ans, originaire de 


{Suite de la première page.) 
! 
| Poznan, M. Skubiszewski est un spé- 


ment Harvard εἰ les 
Pie de Gene et d'Oxford. 

Il est membre de la Société fran- 

çaise de droit international. Membre 

de pe ns en 1980-1981, hi 

aussi partie du conseil social au 

du primat de Pologne. 


M. LESZEK BALCEROWICZ, 
vice-premier ministre et minis- 
tre des finances 


A quarante-deux ans, il va diriger 
l'équipe gouvernementale οἱ 
de mettre la Pologne sur les rails de 
l'économie de marché. Diplômé de 
l'Ecole centrale de planification de 
Varsovie εἰ de l'université Saint- 
John de New-York, M. Balcerowicz 
adhère au POUP en 1969. mais le 
quitte aussitôt après l'instauration 
de l'état de guerre, en décembre 
; 1981. Professeur d'économie dans 
ua institut du parti, il dirige à la fin 
des années 70 un projet de recher- 
che sur la réforme du système éco- 
nomique communiste. Le ra, 
qui en sort en 1980 est tellement 
radical qu'il est aussitôt écarté. 
Après avoir quitté le parti, M. Bal- 
cerowicz s’est progressivement rap- 
proché des milieux de Solidarité. 


M  WITOED TRZECIA- 
KOWSKI, président du 
Conseil économique 


À soïixante-trois ans, ce professeur 
d'économie, intellectuel catholique 
et conseiller économique de Solida- 
rité depuis 1980, sera essentielle- 
| ment chargé de coordonner l’action 
| économique des diverses administra- 

tions. Ancien combattant de l’'AK 

| (Armée de l'intérieur), les blessures 
qu’il essuie pendant l'insurrection de 

! Varsovie compromettent sa carrière 


de pianiste, et il se reconvertit dans 
l'économie privée après la guerre. 
Arrêté en 1950, il est détenu plu- 
sieurs mois. Membre du conseil du 
Primat, il conduit la délégation 
chargée de l'économie de Solidarité 
ἃ la table ronde debut 1989. 11 ἃ été 
élu sénateur le 4 juin. 


M. JACEK KURON, ministre 
du travail et de la politique 
sociale 


1953 et en est exclu six mois plus 
tard après avoir refusé de faire son 
autocritique. En 1956, il participe 
au mouvement de renouveau à l'uni- 
versité de Varsovie et retourne au 
parti, dont il sera exclu une seconde 
fois pour avoir écrit, avec Karol 
Modzelewski, une « Lettre ouverte » 
| ux membres du PC, qui lui vaut 
4 trois ans de prison. ἢ purge de nou- 
! veau trois ans et demi de prison ἃ 
! partir de mars 1968, accusé d'avoir 
| fomenté la rébellion étudiante. 

Cofondateur, en 1976, du KOR 
| (Comité de défense des ouvriers), ἢ 


être « de contrôler la société, mais 
de la paix des citoyens ». 
« La taille et le rôle des services 
de sécurité, de la SB [police politi- 
quel. doivent aussi changer dans 
une situation 


sociopolitiques prendront part à 
l'élaboration de la politique des 
forces armées et civile ». 


Un appel 

à La jeunesse 
Le premier ministre ἃ ensuite 
lancé un appel très pressant à la 
jeunesse, un sujet qui lui tient à 
cœur, pour qu'elle « ne perde pas 
οἱ». «Je crois en la patience, 
l'énergie et la persévérance des 
je Polonais », a-t-il dit, se rap 
elant les jeunes grévistes de 
J'an dernier. «Je ne leur 


ferai pas de promesse gratuite, 
Late Le ment relirera les 


son programme, M. iecki 8 
dressé un bilan accablant de l'état 
du pays, où -/e niveau de vie 
moyen est plus bas qu'il y a dix 
ans >, où la pauvreté a gagné du 
terrain, où «+/a crise écologique 
prend, en certains endroits, des 
dimensions catastrophiques ». « Le 
gouvernenent ne pourra pas Iout 
faire tout de suite », a-til prévenu. 


devient, dès août 1980, conseiller 
des comités de grève de Gdansk, 
puis membre de la direction de Soli- 
darité. Interné le 13 décembre 1981, 
il ne sera libéré qu'en juillet 1984. 
Participant à la table ronde, il est 
élu député en juin. 


M. HENRYK SAMSONO- 
WICZ, ministre de l'éducation 
Cinquante-neuf ans, historien 

jéviste, il est élu recteur de 
ρας Tégai a Solidarité, ᾿ 
le en 

1980, à l'issue d'un scrutin démocra- 

Lane À ἀμ 

sitôt après le 13 décembre 1981, il 

devient le conseiller de Solidarité 

pour les sciences et l'éducation, et 
partieipa à cities à; table ronde 

en . 


M. ALEKSANDER PAS- 
ZYNSKI, ministre de la 
construction et de l'aménage- 
ment 


Soixante et un ans. ἢ 


vie, dont il devient président à sa 
légalisation en 1988. 


M. TADEUSZ SYRYJCZYK, 
ministre de l'industrie 
δε Craie ἢν st responsabl pra 
est le 

18] de Solidarité en 1980-1981, puis 
interné le 13 décembre 1981. En 
1984, il fonde l'Association indus- 
trielle de Cracovie — initiative pri- 
vée équivalente à celle de M. Pas- 
zynski à Varsovie — qui est légalisée 
1987. I a monté une entreprise 
privée d'informatique. 

M. JACEK AMBROZIAK, 


ministre, chef de l'office du 
conseil des ministres 


gouvernement. 
chef adjoint de Tygodnik Solidar- 
juridi ᾿ pra épisopa 
juridique de l'épi: t, qui l'avait 
délégué comme observateur au 
des assassins du Père Popie- 
luszko, en 1985. Π ἃ été élu député 
de Solidarité en juin. 


M. ALEKSANDER HALI, 
ministre chargé des relations 
avec les partis politiques 
Trente-six ans, militant des droits 

de l'homme depuis 1977. En 1979, il 
Lont Jeune Falogue. qu τὸ seine 
ment Pologne, qui se réclame 

des idéaux positifs de la national- 

démocratie d'avant-guerre, dont il 
rejente l'antisémitisme. Membre de 

Solidarité de Gdansk, il vit dans la 


rité, comme en avril 1989, lorsqu'il 
cp bre pr cr ἀρ 
juin pour prôtester contre la sélec- 
tion « non démocratique - des can- 
didats de Lecb Wälesa, comme 


Après l'investiture de M. Mazowiecki par la Diète 
L'espoir d’une nouvelle Pologne 


Mais il a l'intention pete ess 
au déficit budgétaire, DOM 

SR de PA dE 
titres de 
erts des c pi facili 


système qui ne sera pas fait. 
mais qui crée les meilleures 
chances de parvenir à un niveau de 
vie décent +. 

Tout de suite, « dans les 
semaines qui viennent, le gouverne- 
ment entend agir contre l'inflation 
qui, au rythme actuel, atteindrait 
4 000 % dans un an». Une équipe 
a déjà commencé à travailler sur 
«un ensemble de mesures déci- 
sives », et cette lutte, a averti clai 
nn Mazowiecki, Mimet 
« probablement une baisse supp 
mentaïre du niveau de vies: les 
syndicats se trouveront «dans une 
situation difficile » maïs «nous 
compions sur EUX ». 

Abordant enfin la politique exté- 
rieure, le premier ministre a prôné 
l'ouverture de la Polagne à 
l'Europe et au monde, la 
liation avec les nations allemande 
et soviétique, le Ra + Ἢ ὡ 
la ion avec et la 
FLE Rovquie. Il a rappelé aux 
« amis de la Pologne » l'impératif 
de temps pour l’aide financière : 
- Qui aide vite, aide deux fois 


Les principaux ministres 


Tadeusz Mazowiecki C'est le repré- 
sentant de la droite nationaliste 
modérée au gouvernement. 


GÉNÉRAL CZESLAW 
KISZCZAK,  vice-premier 
ministre, ministre de l'intérieur 


Soïxante-quatre ans, membre du 
bureau politique du POUP depuis 
1982, ministre de l'intérieur depuis 
août 1981 et, à ce titre, exécuteur de 
l'état de guerre à partir du 
13 décembre 1981. Militaire depuis 
1945, il a fait ses études à l'Acadé- 
mie des forces armées d'URSS et a 
été - plusieurs années », selon sa 
biographie officielle, chef du rensei- 

nement militaire. Il est, avec 
Czyrek et Ciosek, l'un des 
architectes de la table ronde de 
1989, dont il est finalement, du côté 
communiste, le seul représentant 
dans le nouveau gouvernement. 
Après les élections de juin, le géné- 
ral Jaruzelski l'a successivement 
pressenti comme candidat à la prési- 
dence de La République puis, se ravi- 
sant, l'a nommé ier ministre. 
Incapable de former un gouverne- 
ment de coalition, il a fini par démis- 
sionner pour laisser la place à un 
homme de Solidarité, en août. 


GÉNÉRAL FLORIAN SIWI- 

CKE, ministre de la défense 

Soixante-quatre ans, membre du 
bureau politique du POUP et minis- 
tre de la défense depuis 1983. 1] 
rejoint l'armée rouge en 1943 
comme colontaire, puis ie à 
l'Ecole des officiers polonais de Ria- 
zan (URSS). En 1956, il termine 
l'Ecole militaire de l'état-major 
d'URSS et est envoyé en Chine 
comme attaché militaire à l’ambas- 
sade de Pologne. 1] devient chef de 
l'état-major des forces armées polo- 
naises en 1973. Proche du général 
Jaruzelski, il 2 la réputation d'un 
solide conservateur. 


M. MARCIN SWIECICKI, 
ministre du commerce exté- 
rieur 
Trente-six ans, l’un des jeunes 

loups de l'aile réformatrice du 

POUP. Symbole du paradoxe polo- 

nais, il est le fils d'un ancien prési- 

dent du Club de l’intelligentsia 
catholique (KIK) de Varsovie. Elu 
député au second tour des élections 

Soi ærâce au soutien de Solida- 

U devient un mois plus tard 
secrétaire du comité central du 

POUP chargé des questions écono- 


miques. 


M. ALEKSANDER BENT- 
EOWSKL ministre de la jus- 
tice 


Querante-huit ans, cet avocet de 
Rzeszow fait beaucoup parier de Jui 
depuis qu'il est devenu, après les 
élections de juin, chef du groupe 
parlementaire du ZSL (Parti pay- 
san unifié), petit parti qui a tout fait 
basuculer en brisant son alliance 
avec le POUP pour former une coa- 
lition avec Solidarité Très ambi- 
tieux, il veut transformer le ZSL en 
ua grand parti agrairien, qui reprcn- 
drait le nom du prestigioux PSL 
(Parti peysan polonais) de l’immé- 
diat après-puerre. 


plus», evil commenté. Il sun 
nauvelé son engagement à res- 
peter les alliances extérieures de 


wiecki, après avoir, dans un pre- 
mier temps après sa nomination, 
tenu un langage essentiellement 
rassurant à l'égard des commn- 
nistes de l'intérieur et de l'exté. 
rieur, souhaitait maintenant passer 
ἃ la vitesse supérieure et rappeler 
les exigences qui ont amené les 
Polonais à voter massivement pour 
Solidarité le 4 juin dernier. 

Les dirigeants du POUP (PC) 
semblent d'ailleurs l'avoir bien 
compris. Si, dans les couloirs, le 
général Kiszcsak qualifiait de 
«très professionnel» le discours 
du premier ministre, il saluait sur- 
tout les aspects économiques Εἰ, 
prenant la parole à la tribune au 
nom du groupe communiste, 
M. Marian Orzechoweki a tenu à 
souligner que {es quarante der- 
nières années n'avaient pas produit 
que des succès, mais pas que des 
échecs non plus. Le socialisme en 
Pologne n'appartient pas au 
passé ». 

Après un tel discours gouverne- 
mental, inédit en Europe de l'Est, 
certe précision ion n'était peut-être pas 


SYLVIE KAUFFMANN. 


La composition 
du gouvernement 


Voici la ue time Ν du 
gouvernement de adeusz 
Mazowiecki, dont le Parts- 
ment ἃ voté l'investiture 
mardi 12 septembre. 

Premier ministre : Tadeusz 

(Sofidarité). 


Vice-premiers ministres : Les- 
zek Balcerowicz (Solidarité) ; 
Czeslaw Janicki (ZSL, Parti pay- 
san); Jan Janowski (SD, Parti 
démocrate) : Czesiaw Kiszczak 


); 
{POUP, Parti ouvrier polonais). 
Ministres : 
Chef de l'office du conseïf des 
ministres : Jacek Ambroziak 
{Solidarité ; 


Finances : Leszek Balcerowicz 
(Solidarité) ; 

Justice : Aleksander Bent- 

(ΖΒ ; 
Culture : Mr Izabella 
ï (Snlidarité) ; 

Ministre chargé des organisa- 
tions sociales et des partis poñti- 
ges : Aleksander Hali (Solida- 

Agriculture : Czeslew Janicki 
(ΖΞ) ; 

Progrès technique : Jan 
Janowski (SD) : 

Intérieur : Czesiaw  Kiszczak 
{POUP) ; 

Environnement :  Bronislew 
Karminski (ZSL) : 

Santé : Andrzej Knsiniak- 
Kamysz (ZSL) ; 
ri : Jacek Kuron {(Sofda- 


Marché intérieur : Aleksander 
Mackiewicz (SD) ; 

Bâtiment : Aleksander Pas- 
zynski (Soïdarité) ; 

Éducation : Henryk Samsono- 
wicz (Solidarité) ; 

Défense : Florian Siwicki 


Affaires étrangères : 
Skubiszewski (Solidarité) ; 

industrie : Tadeusz Syryiczyk 
{Soïidarité) ; 

Président du conseil économi- 
que : Witold Trzeciakowski (Soli- 
darité) ; ἔ 

Transports : Franciszek Adam 
Wistadek {POUP) ; 


Ministre sans portefeuille 
d'organiser le ministère 


des communications : Marek 
Kucharski (SD) ; 


Un autre visage 
. de FEurope 


Disponible 
chez les Editions Noir sur Blanc 
Le Mottä, 

1147 Montricher, Suisse 


: SED) 
ον PE SEDES, 


CT ré 


À 
ie 


ἑῷ 
ee Le Monde Φ. Jeudi 14 septembre 1989 5 

᾿, ἘΠ | TOSHIBA PAGELASER 6 : 

τος  L'IMPRESSION EASER DEVIENT PERSONNELLE. : : 


: Ayant déjà tant innové dans le monde des 
portables, Toshiba met aujourd'hui l'impression 
au diapason : la qualité laser au service 

de l'utilisateur individuel. Pour la simplicité : 
tableau de bord à cristaux liquides pour la 

facilité d'utilisation, et “consommables” 

en cartouche pour l'entretien. 

Pas besoin de spécialiste. Qualité et facilité, 

la Pagelaser 6 remplacera avantageusement 

. une imprimante matricielle 24 aiguilles. 


6 PAGES À LA MINUTE." 
._ Pas de doute, pour les performances. la 
Pagelaser 6 est bel et bien [ἃ digne héritière . 
de la Pagelaser 12 (son aînée plus 
particulièrement destinée aax réseaux). En 
outre, ses 512 ko de mémoire, extensibles 
4 jusqu'à 4,5 Mo, vous autoriseront les 
À mêmes fantaisies : textes et graphiques sur 
tous les formais habituels de papier et sur tous 
: papiers. Avec un choix de polices-de caractères 
(en standard. en cartouches ou téléchargeables). 
digne de celui de sa grande sœur aussi. 


A PEINE PLUS GRANDE 
| QU'UNE DOUBLE PAGE. 
ere 41 x 21 x 39 cm. En clair, cela veut dire 
MERE He RE que si vous posez votre hebdomadaire préféré 
CNE . eee . ouvert sur-une table, vous aurez une idée 
NS Re our ᾿ . - à peu près exacte de l'encombrement dela . 
‘ ἐξ ar, apr πον Pagelaser 6. Et ses 16-kg vous permetiront même 
ἜΝ δὴ de la changer de bureau si besoin. 
᾿ ΝΙΝ : ᾿ ᾿ Ajoutez à cela ses deux interfaces (série . 
Empreinte de Demain 1 pris dr empire 


ne T C S Η ] B A qu'elle vous devienne très personnelle. 


TOSHIBA SYSTEMES Œrancal SA: - 


2272 TP OMSION INFORMATIQUE ὑ᾿ 
ΘΕ ANPERE - ΒΡ 131 - 92804 PUTEAUX CEDEX No ἊΝ 
TRUE AMP ΟΡ 47 282828᾽. -- -΄ να 
οὐ 


6 Le Monde @ Jeudi 14 septembre 1989 ce 


Europe 


ESPAGNE : spécialisé dans les affaires de terrorisme 
Un procureur assassiné à Madrid 
par un commando de l’'ETA 


tioz de Madrid compétente en 
matière de terrorisme. 

IT était environ 15 h 30 et 
Me Tagle venait d'arrêter sa voie 


occupants ont tiré à plusieurs 
reprises, à travers La vitre baissée, 
presque à bout portant sur le procu- 
reur, l'atteignant de plusieurs balles 
dans la rète. Deux médecins 
accourus sur les lieux n'ont pu que 
constater qu'elle était morte sur le 
coup, le visage défiguré par les 
balles. Mrs Tagle ne disposait 
d'aucune escorte et ne prenait appa- 
remment pas de mesures de pratec- 
Une cible 
de premier plan 

Cet assassinat, le douzième 
depuis le début de l'année, a provo- 
qué un véritable choc national et les 
principales chaînes de radio y ont 
consacré plusieurs heures d'émis- 
sions spéciales. Depuis 1978, année 
où elle avait tuë deux magistrats. 
l'ETA militaire ne s'était plus atta- 
quée à des représentants du pouvoir 
judiciaire à l'exception d'un attentat 


GRANDE-BRETAGNE : congrès des démocrates 
sociaux et libéraux à Brighton 


L’angoisse existentielle 
des centristes britanniques 


LONDRES 
de notre correspondant 


« Beaucoup de gens se deman- 
dent : Que faisons nous ici ?- 
M. Paddy Ashdown, leader des 
démocrates sociaux et libéraux 
{SLD), ne pouvait mieux résumer 
l'angoisse existentielle qui fait des 
ravages dans les rangs de son parti. 
Le congrès du SLD, qui se tient 
depuis le 9 septembre à Brighton, 
met en effet cruellement en lumière 
l'effondrement du centre en Grande- 
Bretagne. 

T1 n'est pas sûr que les 1 800 délé- 
gués sauront davantage, lorsque se 
clôturera le congrès, vendredi 
15 septembre. pourquoi ils s'étaient 
rassemblés dans cette station bai- 
néaire du sud de l'Angleterre. 
L'image du SLD est totalement 
brouillée dans l'opinion par des que- 
relles intestines et par un débat per- 
sistant, qui tourne à la farce, sur le 
nom même que doit avoir cette for- 
mation. Les libéraux, héritiers du 
parti de Gladstone et de Lioyd 
George, souhaitent que le mot libé- 
ral continue d'apparaître. Les mili- 
tants issus des rangs du Labour, qui 
ont créé en 1981 le Parti social 
démocrate, sont davantage prèts à 
des innovations linguistiques. 

Le congrès a voté une motion qui 
exclut cette question de l'ordre du 
jour... Mëme s'il s'agit seulement 
d'une affaire de terminologie, on ne 
pouvait avouer plus symboliquement 
que la fusion, décidée en 1988, entre 
libéraux et sociaux-démocrates 
er toujours pas vraiment accom- 
pl 


manqué en, 1986 contre le président 
du tribunal suprême, M. Antonio 
Hernandez Gil. 

Mu Tagie, il est vrai, constituait 
une cible potentielle de i 
plan. Ses ci Farsient, en 
effet, amenée à porter l'accusation 
dans des dizaines de procès contre 


À 
interrogatoire usieurs 
geants de l'ETA ler ve à dans 


la captitale française, dont Santi 
Potros. 


Connue pour sa rigeur, elle s'était 
publiquement prononcée faveur 
d'une réforme de la légalisation anti- 
terroriste afin que les auteurs 
d'attentats particulièrement san- 
glants soient tenus de purger la tota- 
lité de leur peine sans possibilité de 
mesure de grâce. Elle n'avait, en 
outre, jamais caché son scepticisme 
face aux conversations d'Alger entre 
représentants du gouvernement et 
de ΓΈΤΑ, l'organisation séparatiste 
ne cherchant, selon elle, qu'à gagner 
du temps afin de reprendre des 


prison. De toute évidence, l'organi- 
sation séparatiste tente aïnsi de 
riposter à sa manière à une mesure 
qui vient de lui porter un coup dur : 
18 dispersion aux quatre coins du ter- 
ritoire national de ses quatre cent 


qu'imposait la direction de l' 
« collectif » de prisonniers et permet 
désormais à ceux d’entre eux prêts à 
renoncer à La violence d'échapper au 
contrôle des plus intransigeants. 
Une politique qui le ministre de la 
justice Enrique Mugica l'a assuré, se 
poursuivra quelles que soient les 
sanglantes ions qu'elle puisse 
provoquer de La part de l'ETA. 
THIERRY MALIMAK. 


a de fait voté mardi en faveur du 
maintien des sous-marins Trident, 
fer de lance de l'arsenal nucléaire 
britannique. L'événement est remar- 
quable dans la mesure où ii aligne le 
SLD sur les conservateurs et les tra- 
vaillistes, ce qui implique que les 
trois formations politiques classi- 
ques du pays (les Veris se situant 
évidemment à part) sont désormais 
favorables à La dissuasion nucléaire. 
Mais ce résultat étair sans doute 
trop simple : le congrès a aussi 
décidé de supprimer du programme 
du parti la référence à J'apparte- 
nance de la Grande-Bretagne à 
l'OTAN... 


que 6.4 % des voix, passant en qua- 
trième position après les Verts qui 
en ont recueilli 15 %. 


Le tournant modéré pris par 
travaillistes, et l'émergence d'un 
couram écologique ont laminé 
positions du centre classique. 
des élections de 1983, celui-ci avai 
fait le plein de ses électeurs 
tiels. avec 25 % des suffrages, 
que le Labour restait victime de 
image gauchiste et que l'écologi 
n'était pas encore à la mode. Π n'en 
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uarantième anniversaire de la 
blique F 


le 1x octobre, 


Kaixi et d'autres orateurs, dont 
Mr: Elisabeth Badinter, au nom du 
mouvement Solidarité Chine, rendre 


pour 
avez irrigué de votre sang les pre- 
miers bourgeons de la liberté. 
Jamais les mains criminelles de la 
dictature n'arrackeront les racines 
de la démocratie que vos corps ont 
nourries », ἃ notamment déclaré, la 
voix coupée par l'émotion, M. Wu'er 


deuil en Chine. Selon des ici- 
pants, des diplomates chinois 
auraient exercé de fortes pressions 
sur les artistes pour les empêcher de 
participer aux cérémonies. 


Le matin mème, l'exposition sur 


men qui avait été annoncée dans une 
salle de la mairie du seizième arron- 
dissement avait dû être annulée. 
Selon une élue de l'arrondissement, 
cette mesure est due à « une pres- 
sion du Quai Red », tandis 
δῖαν où soigne quatres 
on ignait qu'aucun service 
n'avait été contacté ni n'était inter- 
venu sur cette affaire et que la res- 
ponsabilité d'une telle manifestation 
incombait habituellement à la mai- 
rie de Paris, 

Dans la capitale chinoise, selon 
des diplomates, les autorités 
auraient interdit un concert à l'uni- 
versité de Pékin où l'on devait jouer 
le Requiem de Verdi, craignant des 
manifestations de la part des étu- 
diants. Une statue est actuellement 
en construction sur la place Tianan- 
mea, à l'endroit où se trouvait, 
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© «M. Jiang Zemin invité à 
Moscou. — Le nouveau secrétaire 
général du PC chinois, M. Jiang 
Zemin, a été invité, au nom de 
M. , à se rendre on visite 
officielle en URSS. Catte invitation a 
été transmise lors d'une renocontre | 


M Zu Lang. Mar, une délégation 
. iang. Marc, une Gi 
du Soviet suprême, dirigés par son ; 
premier vi à , M. Loukya- 
nov, est arrivée à Pékin en visite offi- 
cielle. — (AFP.) 
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| « considérable », teur it 


Asie 


JAPON 


Les boat people chinois seront rapatriés 


Le Japon s'engage donc sur la 
même voie que les autres pays de la 
région, appliquant les critères 


boat people de véritables Chinois où 
de Sino-Viernamiens qui avaient 
trouvé refuge en Chine au moment 
du conflit frontalier de mars 1979. 


Les Vietnamiens qui seront 
reconnus « réfugiés économiques » 
seront « invités » à quitter l’archipeL 
Comme il est peu probable que le 
Ja, recourra à un ra 
par La foros να 88 poser à Tokyo le 
même lème qu'à Hongkong : 
moe Fra œœne vauégorie de τεῖο- 
ΕΣ 

En ce qui concerne les Chinois, ils 
devront être triés et traités selon 
rennes de La loi chinoise, « dans 
l'espoir que les sanctions ne seront 
pas trop dures », a déclaré le direc- 
teur du bureau pour les réfugiés et 
les draits de l’homme du ministère 
des affaires étrangères. Le Japon n'a 
obtenu aucune ie de bienveil 
lance de la part des autorités 

hinoi 


La procédure de détermination 
du statut qui vient d'entrer en appli- 
cation ne concerne que les Vietna- 
miens. lure sera mise en 
place avec le concours du Hant- 
Commissariat des Nations unies 
pour les réfugiés. 

Jusqu'à présent, les réfugiés de la 
mer recevaient automatiquement 
une autorisation de séjour tempo- 
raire, 1.2 bienveillance des autorités 


s'expliquant par le faible nombre de , 
réfugiés 


vietnamiens installés au 


Japon (6 000 dix ans). La 
découverte de 657 Chinois parmi les 
2 500 réfugiés arrivés au cours des 
dernières semaines a incité les auto- 
rités à renforcer leur contrôle. 

La venue de réfugiés chinois se 
faisant passer pour des Victnamiens 


Fujien, où font escale les bateaux 
is du Vi 


à se faire entendre deman- 
dant un assouplissment des 
ts sur l'entrée des travail 


au Japon, dont 11 OOO en situation 


Sceptique sur les chances de la perestroïka 


Tokyo estime que la menace 
militaire soviétique est inchangée 


super-puissauces, la situation 
d'affrontement Est-Ouest demeure 


ques de Moscou, ils concluent 
qu'« ἐ est difficile de savoir, à par- 
tir des déclarations du gouverne- 
ἀξ CM cI ant pu τοπεάφμεηες 
celui-ci auront 
une substantielle réduction de la 
menace militaire que constitue 
de la polique cusssomne de 
le 
Moscou πᾶμε sur la force mili- 
taire ». 


δ νολατὴ τιν ragtetieen creme 
représenterait entre un quart et 
tiers du total des forces armées 


soviétiques. La majorité est station- 


née sur les côtes. Un tiers des mis- 
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siles, quarante-trois divisions 
(390 hommes), cent navires de 
guerre. cent Quarante SOUS-Marins et 
un nie ras Pr nr de 
combat sont déployés pénin- 
sule du Kamchatka, à Viadivostok. 
Les Soviétiques auraient renforcé 
leur stationnées à Sakhaline 
(deux divisions) qui compren- 
draient en outre un escadron 
Tone c rare ha Rs 
. rapatri ÿ Π 
l'archipel des Kouriles (notamment 
à Etorofa et à Kaneshiri, deux des 
quatre iles revendiquées par les 
aponais). se trouveraient une divi- 
sion et une base de quarante Mig-23. 
Deux divisions sont stationnées au 
Kamchatka tandis que le port de 
Petropavlosk abriterait cinquante 
sous-marins et une trentaine de 
navires de guerre. Le port de Maga- 


rovsk, quartier 


armées soviétiques d'Extrême- ᾿ 
Orient. 


Le jour même où était rendu 
public le Livre blanc, le directeur 
général de l'agence de défense, 
M. Juro Matsumoto, critiquait au 
cours d'une conférence de presse la 
position, légèrement infléchie, des 
_socialistes εἰ Ῥ μας en matière de 
sécurité, Il à notamment qualifié 
d'« irréaliste » la diplomatie non ali- 
gnée prônée par le PSI. 

PHILIPPE PONS. 


INDONÉSIE 


Première visite en URSS 
du président Suharto 


Le président indonésien Subarto a 
achevé mardi 12 septembre une 
visite officielle à Moscou, la pre- 
mière d'un chef de l'Etat de ce pays 
en URSS depuis vi ing ans, et 


vingt 
SEE ΣΕ der Para 


Les deux présidents ont signé un 
document sur les + principes de 
base » des relations amicales et de la 
coopération bilatérale. Leurs entre- 
tiens ont été suivis par La δ 
réunion d’une commission k 


Cue bilatérale, a précisé M. Al 
rer ECS de M iplomatie indo- 
nne. 


Tél. : (1) 42-47-97-27 
Télex MONDPAR 650572 F 
Télécopieur : (1) 45-23-06-81 


ABONNEMENTS 
BP 507 09 
75422 PARIS CEDEX 09 
TéL : (1) 42-47-98-72 


aérienne ὝΕΣ: Liber 
RENVOYEZ CE BUT ETIN 
mr 
Deer DR pre 


Selon ce dernier, « {es deux par- 
ties ont souligné que le conflit cam 
bogien est un problème qui doit ètre 
résolu en premier lieu, car nous 
sormunes convaincus que le règle- 
ment de ce conflit ouvrira la voie a 
des relations économiques dans 
toute l'Asie du Sud-Est ». 


Au cours de cette visite, qui aura 


duré six jours, le chef d'état-major | 


indonésien, Le général Try Sutrisno, 


ἃ rencontré le ministre soviétique de à 
la défense. Celui-ci, après avoir sou- . 


ligné que «la dernière rencontre 
entre dirigeants militaires soviéti- 
ques et indonésiens remonte à 
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MMBE en , τ | ᾿ ἷ AFRIQ UEDUSUD. NE ΟἼΒΑΚ : d'après le ΕΝ Times » 
De Klerk autorise une marche contre Papartheid ᾿ Bagdad s’est constitué 


dun dirigeant Blanc.  --- déroulent das le core des lois du out trouvé le mort, selon Mgr Des- un réseau européen 
: ue parer. Η Te 


. ajouté. «ce n'était ε΄. 
ajout. que «αν αἰαῖ! 


D'après le Financial Times, une 
douzaine de compagnies curo- 
péennnes, dont la moitié ouest- 
allemande, auraient icipé à la 
construction 


Le ministre de la loi et de 


ir |. Protestation contre la destruction «inhumaine» 
ει ὁ ον οἷς "7  debidonvilles 


Selon la commission pontificale Justice et paix 


menus 


Le " promet a EURO ds ||. 8000 Palestiniens sont sans abri 
ε la menace | ni 6 re 39 de Νκάκς | maïs Pod amet ας deux ones | | après le dynamitage de leur maison 
δεῖ inchangée Fées τα ἐσσι ἕως | CMDE pra de ΤᾺ 

PU ds ς de M. Sam Nujouis, | οἰ d& 


cl 


avoir été 
: d'avoir ἊΝ τ à. 
tions des- ἡ " 
ΐ ke de leurs habita- sons (28 %) ont été 
ἐᾷ τὰ fusé, mardi 12 septembre, à pour «raisons de sécurité », 
“ons », lecommuniqué | | Jéueslom. 479 (67. %) pour « défaut de 


Le 25 août, un antre artisan, Ῥ " 
᾿ Entre le 9 εἰάσογηργε. 1987, permis de construire » et le reste 
Ben Khalifa, est début du soulèvement palesti- «pour raisons indéterminées ». 
; ἡ , La commission affirme que 
et l'absence de permis de 
construire, avancée détruire 
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au sommaire du n°9 


En dégradent très rapidement 

(routes, hôpitaux). τῳ 
reconnaît, 
la re 
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HE 


feu après Paccord d'août 1988 entre 
Jes deux pays. :. ᾿ 
Keste encore à régler le problème 
de Re ee 
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ront à Vichy (AHier) Ainsi en a 
décidé le bureau du groupe UDF 
réuoi mardi matin 12 septembre 
à l'Assemblée nationale. 


Au dire des participants, on avait 
rarement vu une telle affluence ; 
wement tout le monde était là : 
Président sur le M. Gau- 
din, qui tente de er en 
une succession délicate, les trois 
candidats déclarés, MM. François 
Léotard, Charles Mitlon (barriste 
« rénovateur »), et Philippe Mestre 
ancien barriste, devenu giscar- 
ien) ; MM. André Rossinot pour 
les radicaux, André Santini pour le 
PSD, Pascal Clément (PR), candi- 


Ë 


À l’Assemblée nationale 


M. Léotard favori pour succéder 


était absent, ainsi que M. Alain 
Madelin. 

C'est dans un climat cordial qu'a 
eu lieu cette réunion destinée à arrè- 
ter les conditions dans lesquelles 
aura lieu la succession de M. Gau- 
din. I est vrai que les candidats, 
soucieux d'afficher un profil rassem- 
bleur et consensuel. ne itajent 
pas d'éclats. Plusieurs points ont été 
abordés, donnant lieu à des débats 
pertois serrés. M. Gaudin a pu, dans 

‘ensemble, faire prévaloir son point 
de vue. 

Tout le monde s'est ainsi rallié à 
la date du 25 septembre pour la 
désignation du nouveeu président 
plutôt qu'à celle du 2 octobre 
{début de session). I] s’agit de faire 
en sorte que la question soit tran- 
chée avant l'ouverture de la session 
d'automne. 

En outre, M. Gaudin souhaitait 
que le scrutin aït lieu au début des 
journées parlementaires plutôt qu'à 
la fin pour ne pas perturber jeur 
déroulement. Chacun des candidats 
aura l'opportunité de faire une 
déclaration pour présenter sa candi- 
dature. Des questions pourront être 
posées, et un court débat s'instaurer. 

Une discussion a eu lieu sur le 
point de savoir si le dépôt des candi- 


datures devait être clos avant le 
25 septembre ou si des candidatures 
spontanées pouvaient se déclarer 
entre les différents tours de scrutin. 
Finalement, la date du 22 septembre 
comme date limite de dépôt de can 
didature a été arrêtée. Toutefois, en 
cas de blocage le jour du vote, les 
candidats officiellement en lice et le 
président sortant pourraient éven- 
tuellement décider d'admettre de 
nouvelles candidatures. Toujours 
selon les vœux de M. Gaudin, le 
mode de scrutin adopté est celui en 
vigueur à l’Assemblée nationale 
pour l'élection de son président : 
majorité absolue aux deux premiers 
tours, majorité simple au troisième. 


Les procurations seront pros- 
crites. Pour voter, il faudra être pré- 
sent. Une exception toutefois sera 
faite pour M. André Rossi, hospita- 
lisé, qui souhaite prendre part au 
vote. Ce sont donc quatre-vingt-huit 
députés UDF qui devraient y parti- 
ciper. Le groupe compte actuelle- 
ment quatre-vingt-dix élus, mais 
deux d'entre eux devraient, le 
25 septembre, se retrouver au Sénat 
{MM. Jean-Claude Gaudin et 
Pierre Merli). 


M. Gaudin à la tête du groupe UDF 


is leur président parmi 
ph ieurs candidats, l P va faire 
expérience des candidatures multi 


€ 
à huit reprises depuis 1981 à | 


J'uranimité et par acclamation. 


ique de la présidence du 
groupe vital pour les Iéotar- 
is pour les grcsrdiens. qui sou- 
tiensent M. Mestre, et pour les 
« rénovateurs >, qui appuient 
M. Millon. ce πα σαν 
inq députés objet d'une 
Qour assidue de La part des trois can- 
didats. M. d'Ornano, diligenté par 
M. Giscard d'Estaing 
la candidature de À MENÉS 
emporterait, au certains, 
palme. 


L'hypothèse 
d’une Sécession 
Sur le papier, M. Léotard devrait 
gagner ἰ partie dès le premier tour. 
ui 


dien — ou d'autres — qui 


M. Mitterrand loue le travail parlementaire de M. Fabius 


Le président de la République. 
M. François Mitterrand, a visité. 
mardi 12 septembre. l'exposition 
que l'Assemblée nationale consacre 
ἃ son bicentenaire {17 juin 1789): 
exposition qui remporte un très 
grand succès populaire. En compa- 
mie de son hôte, le président de 
FAssemblée nationale, M. Laurent 
Fabius, et guidé dans le dédale des 
salles d'exposition du Palais- 
Bourbon par M. Bernard Faivre 
d'Arcier, chargé du Bicentenaire au 
cabinet de M. Fabius, le chef de 
l'Etat ἃ pu voir la rès riche docu- 
mentation (livres, libelles. rableaux. 
« trombinoscopes + d'époque, etc.}. 
qui retrace les riches premières 
heures de l'Assemblée nationale. 

La tradition républicaine veut 
que le chef de l'Etat ne puisse se 
rendre à l'Assemblée nationale 
quand les députés y siègenc. Il ne 
peur communiquer avec le Parle- 
ment que par message tarticle 18 de 
la Constitution). Interrogé à l'issue 
de cette visite, M. François Mitter- 
rand a fait remonter cette tradition 
(qui ne s'applique pas hors session) 
au 18 brumaire. quand le général 


Bonaparte fit vider manu milirari le 
Conseil des Cinq-Cents. 


C'est la première fois que le chef 
de l'Etat, qui fut parlementaire de 
1946 à 1981 {avec une interruption 
en 1958-1959), retrouvait ces cou- 
loirs qu'il connait bien. 1] a trouvé 
l'exposition fort + utile -» pour le 
sens civique des citoyens et ἃ avoué 
n'avoir jamais aussi bien détaillé le 
bronze de Dalou qui rappelle la 
fameuse scène du 23 juin 1789, où 
Mirabeau refusa au nom de ses amis 
de quitter autrement que par la 
force des baïonnettes la salle des 
séances malgré les injonctions du 
marquis de ux-Brézé, Un mon- 
tage audiovisuel en révèle tous les 
détails. 

Revenant aux temps présents. il 
s'est félicité des efforts entrepris par 
M. Fabius pour redonner du tonus à 
l'Assemblée nationale. - Pourquoi 
ne pas avoir convoqué le Parlement 
en session extraordinaire compile 
tenu de la charge de travail de certe 
session? » « Il n'est de 
méthode de les multiplier sinon 
elles perdent leur sens -, a répondu 


le chef de l'Etat. qui estime qu'en 
session ordinaire les députés doivent 


être là — - ce n'est pas toujours le 


cas r, a-til ajouté en lançant un 
regard en coin à M. Fabius — et 
- hors session ils ont à faire dans 


leur circonscription +. M. Mitter- , 
. sein du groupe UDF au cas où il : 


rand a souhaité que l'« effort d'ima- 
gination - entrepris soit poursuivi 


pour améliorer le travail parlemen- : 
Quant à l'absentéisme. il est - 
pour lui, même s'il le regrerte, la . 


taire. 


rançon de la Vs République. « Sous 
La 1115 ex la IV, les députés faisaient 
et défaisaient les gouvernements. Il 
y avait là un peu de rauroma- 
chie. - « I! faut qu'aujourd'hui les 


députés aient le sentiment que leur ' 
pouvoir vaut celui des autres, mème : 


si ce n'est pas au législatif de gou- 
ΠΣ 11 contrôle et il élabore les 
ais. 5 


A la fin de la visite, M. Mitter- 
rand a rencontré un groupe de visi- 
teurs du Loiret qu'il a salués. Ces 
visiteurs ne s'attendaient pas à voir, 
en prime de la visite. le premier et le 
quatrième personnage de l'Etat... 


P.S. 


des 
autres députés appartenant au 
pe Qi Y a dix un radical, 
Eux , sept membres des clubs 
Perspectives et réalités et quinze 
adhérents ἔτνος de l'UDF). Le 
25 spi chaque voix com; 
νι tera. Εἰ M. Léotard, qui D'atrendant 
- il ÿ a quelques semaines à une pro- 
. menade de santé, est auj ui 
plus οἵ 
L'h: 


d'une sécession au 


: l'em ait est avancée ici ou 


- d'embüûches, reste entière M. Gis- 
: Card d'Esaing € 
: encore digéré l'interview donnée au 
: Point par M. Léotard au lendemain 
‘ de son succès aux euro- 

du 18 juin dans laquelle il 
contestait son leadership sur J'oppo- 
: sition. Sur cette rive, M. Giscard 
; d'Estaing semble ne pas avoir 

encore jelé 


: la rancune à la rivière. 
, PIERRE SERVENT. 
ΝΠ is le début de cette légisis- 
Ἴ trs Su de κει députés pour Joe 
i avait souhal cetre Modification du 
règlement de l’Assemblée nationale afin 


de permettre aux élus communistes d'en 
constituer un. 


de ! Pensec, 


| Doublement des délits en un ag . 
| Manifestation contre linsécurité 
| 


à Cayenne 


CAYENNE 
de notre correspondant 


: . Un millier de personnes ont parti- 


Ι cipé, pendant plusieurs heures, 
; mardi 12 septembre, à Cayenne, à la 


| merçants avaiem fermé leurs bouti- 
| ques. 
| : mr notables sn toute- 
ois emplo: apaiser les esprits au 
| moment σὰ bon Hombre de πατάξει 
| tants évoquaient la constitution de 
| milices d'autodéfense. Le président 
| du conseil général, M. Elie Castor, 
| député dur gs mouse et 
. ‘arcy, teur du 
| département, ont réclamé au minis- 


tre de l'intérieur des reuforts de 
police. Le préfet 2 annoncé, pen 
après, le prochain doublement des 
forces de l'ordre. ᾿ 

Une centaine de policiers supplé. 
mentaires devraient arriver dès cette 


rale de la police nationale 

d'étudier * {ous les moyens d'assu- 
rer la paix dans les communes et 
d'assister la police de l'air εἰ des 


Les Guyanais, dans leur quasi 
totalité, mettent en cause les immi. 
grés venus du Brésü et du Surinam 
voisins dens l’accroissement de la 
délinquance et de la toxil à 
qui s'est traduit, selon la police, par 
cinq cents agressions et effractions 
de toutes sortes en 1988, soit un dou- 
blement des délits en un an. 
la durée de la manifestation, qui a 
traversé tous les quartiers chauds de 
la ville, l'ambassade du Suriram à 
Cayenne est demeurée close far 
mesure de sécurité. 


EDMOND FRÉDÉRIC. 


L'outre-mer et l'échéance européenne de 1993 
! M. Delors donne à M. Le Pensec l'assurance 
| d’une rallonge financière en faveur des DOM 


! Le ministre des ents et 
| territoires d'outre-mer, M. Lois Le 
Den rendu mardi 


 gnie des représentants τ cosale 
! re 
régi aux des quatre DOM (Grade 
yane, Martinique, la Réu- 
| mon, a affirmé avoir reçu de 
: M. Jacques Delors, président de la 
| Commission des Communautés 
| européennes, des « assurances > 
selon lesquelles la CEE accorderait 
une 
les aider à franchir 1 péri 
feux de 1993. cs 
« Cela atténue un ΠῚ notre 
Π Le 


| déceptions. ἃ 5 | Pen- 
sec, qui juge ts les 

mers arbitrage rendus à Brurdiles 
Deer gg Pofpdnirme 


| pour le financement plans 
| développement régi considérés 
| Comme prioritaires par les instances 


exemple, du coup que la 
des Frontières sa de prier, à 
cause de la concurrence des pays du 


tiers-monde, aux anti 
laises de bananes che 


Le montant de la rallonge possible 
n'a, toutefois, pas été précisé. Les 
subventions actuellement 
par Bruxelles se chiffrent à mil 
lions d'ECU, soit 6,2 milliards de 
de DURE et 
Corse d'ici à 1993. 


- Je souhaiterais que tour Fran- 
çais puisse s'adresser au Conseil 
constitutionnel lorsqu'il estime 
qu'un droit fondamental est 
méconnu. » Que va devenir cette 
bonne vieille idée, promue au rang 
de vœu présidentiel lors du rituel 
entretien télévisé du 14 juillet, 
auréolée par surcroit du prestige, 
unique par définition, du moment de 
son énonciation : au cœur même du 
Bicentenaire de la Révolution et de 
la Déclaration des droits de l'homme 
et du citoyen? 

Tout concourait à cette réédition 
solennelle. 1989 ἃ été propice à 
d'innombrables volontés et vélléités 
de retoucher, compléter, actualiser 
la Déclaration du 26 août 1789. 11 
n'était réalité ni commode de 
tenir compte de telle ou telle de ces 
nouvelles «doléances» ni possible 
de les passer complètement par 
pertes et profits sans un geste qui en 
ressuscite concrètement l'écho le 
plus généreux. 

Si M. Mitterrand se trouvait être 
par ses fonctions un zélateur indis- 
pensable de cette future extension 
aux citoyens de La possibilité de sai- 
sir, dans certains cas et sous ἱ 
tions, le Conseil constitutionnel, il 
n'est pas le premier. 


Φ M. Juppé souhaite une ren- 
contre avec MM. Léotard et 
Méhaignerie. — M. Alain Juppé, 
secrétaire général du ΒΡΗ͂, souhaite 
rencontrer « dans les tout prochains 
jours » les présidents du PR et du 
CDS pour préparer les états généraux 
de l'opposition. Dans une interview à 
a Croix du 13 septembre, M. Juppé 
fait observer que si sa proposition de 
créer un Consail supérieur de j'oppo- 
sition est refusée par le PR, en revan- 
che celle de «tenir la première 
convention préparatoire aux états 
généraux de l'opposition avant la fin 
de l'année 8 été acceptés ». « Je 
Souñaîte que dans les taut prochains 
Jours nous nous rénconirions avec 
François Léotard et Pierre Méhaigne- 
ΠΘ 4. éjoute-t-ii. 


L'élargissement aux citoyens de la saisine du Conseil constitutionnel 
L'avenir d’une vieille idée 


M. Robert Badinter, président du 
Conseil constitutionnel, avait, au 
début du mois de mars, dans un 
cntretien accordé au Monde, for- 
mulé la mème proposition d'ajouter 
au mode actuel fa priori} de 
contrôle de constitutionnalité des 
lois une procédure permettant aux 
citoyens d'opposer et de faire recan- 
naître a posteriori l'inconstitution- 
nalité d’une disposition législative 
dont il serait fait application à leur 
détriment. 

Un an plus tôt, M. Bruno Gene- 
vois, conseiller d'Etat, influent 
secrétaire au Conseil constitution- 
ael, avait prudemment mais explici- 
tement fait part, au terme d'un 
ouvrage austère et très complet 
consacré à Ia jurisprudence du 
Conseil, d’un «sentiment - analo- 
gue : « Apparaîtra un jour la néces- 
sité de compléter les règles 
actuelles de contrôle de constitu- 
tionnalité des lois en instance de 
Promulgaïion une lure 
d'exception 'inconstitutionnalité 
dont le déclenchement incomberait 
aux juridictions chargées de l'appli- 
cation des normes. » 

En exégète consciencieux, 
M. Genevois analysait du reste dans 
cet ouvrage une série d'objections 
formulées en 1986 εἰ en 1987 dans 
la revue intellectuelle libérale Com- 
mentaire, fondée jadis par Raymond 

1 Aron et dirigée par M. Jean-Claude 
Casanova, universitaire et proche de 
M. Raymond Barre. 

Débat de professeurs de droit — 
l'un d’entre eux, M. Maurice Duver- 
gcr, l'avait lancé dès 1959 dans un 
; manuel — réservé ἃ leurs seules 
| délices ? Assurément pas. Au début 
. des années 60, des hommes politi- 
} ques soulèvent aussi, dans des propo- 
| sitions de loi qui ne connaîront 
1 jamais d'aboutissement, la question 
: de la saisine du Conseil constitution- 
᾿ nel par tout citoyen (mais par voic 
! d'action et non d'exception). 
i M. Paul Coste-Floret insiste en 1963 
! sur - l'importance de celte réforme 
pour réaliser une démocratie 
moderne et ir les libertés de 
l'homme et les droirs du citoyen ». 


En 1972, les députés républicains 
indépendants militent pour l'instau- 
ration en France d’une « Cour 
suprême-+ (ils ne sont pas les pre- 
miers) et rêvent en ces Lermes : + En 
cas d'atteinte aux libertés fonda- 
mentales visées par la Constitution 
et son préambule, la Cour suprème 
peut ètre saisie par une enquête 


- motlvée émanant de toute personne 


Physique ou morale, publique ou 
Privée, s'il n'existe aucune voie de 
recours devant une juridiction quel- 
conque. - 

En 1972 toujours, les députés 
communistes et socialistes alors unis 
y vont aussi d’une proposition assez 
proche de celle qui est aujourd'hui 
évoquée : « La Cour suprême consti- 
turionnelle sera saisie par toute 
juridiction d'appel des exceptions 
d'inconstitutionnalité que les justi- 
ciables soulever à l'encon- 
tre des dispositions législatives 
qu'ils estiment contraires aux 
libertés mies par les articles 7 
et 11 de la Déclaration des droits de 
l'homme et du citoyen er par le 
préambule de la Constitution. - 


Comment faire ? 


Comment évaluer aujourd'hui, et 
surtout pour demain, l'avenir de 
ceute vieille idée qui ἃ déjà beau- 
coup cheminé saus aboutir jusqu'à 
présent ? On peut s'interroger sur 

qui en conditionnent la 
réalisation : ses aspects techniques 
ets2 « faisabilité - politique. 

Techniquement d'abord, com 
ment faire ? Tout en rappelant que 
la réponse « appartient aux plus 
hautes instances de l'Etaï εἰ au Par- 
lement », M. Badinter avait fourni 
dans ces colonnes un peu plus que 
l'esquisse de cette réponse : « Pour 
quoi ne pas reconnaltre au citoyen 
PS mg nos de soulever, dans le 

d'un procès, une exceplion 
d'inconstisutionnalité contre une loi 
dont le Conseil constiturionnel n'a 
pas êté saisi ? ΠῚ ne conviendrait pas 
cependart qu'à la faveur de ce 
moyen naissent des procédures dila- 
toires qui ralentiralent ou paralyse- 


raient l'action de la justice. Il 
appartiendrait donc à chacune des 
juridictions suprèmes, Conseil 
ser ou Cour de cassation, 

'apprécier si on est en présence 
d'un problème sérieux d'inconstitu- 
tionnalité δἰ de renvoyer dans ce cas 
la question au Conseil constitution- 
nel, qui en déciderait dans un délai 
très court. » 

Si l’idée est simple. sa mise en 
œuvre ne l'est pas nécessairement. 
Le juge de première instance saisi 
d'une elle requête en appellera-t-il 
directement au Conseil d'Etat ou à 
la Cour de cassation? Se 
prononcera-1-i] lui-même, quitte à se 
voir ensuite confirmé ou déjugé dans 
sou appréciation en appel ou en cas- 
sation ? Renverra-t-il cette ἢ 

ation au niveau de l'appel ? 


entre l'exception 
ἣ ité et 1" le 


int jou du Conseil ituti 
nel? 


de recours individuels sous laquelle 
il ne peut en l'état ni ne veut suc- 
comber, n'est pas chose facile. 


Les Emi 


De même, il n'est pas simple de 
décider sur pourrait porter ce 
D ma εἰς come. Toute loi 
ἢ ? textes posté- 
rieurs À l'entrée en vigueur de le 
Constitution de la Ve République ? 


du Conseïl? Là toujours, il faur 
pouvoir manier réalisme et vérité de 
la réforme, A défaut, elle apparaï- 
trait vite comme un gadget vide... ou 
Enfin, dans cet écheveau encore 


questions, bien Join d'en supprimer 
une, Le président du Conseil consti- 
tutionnel puis M. Mitterrand (le 
26 août, en inaugurant ia Fondation 
de l'Arche de la fraternité} ont 
limité (si l’on peut dire) l'exception 
d'inconstitutionnalité à des lois qui 
n'auraient pas été soumises au 
Conseil constitutionnel ? On cour- 
rait, s’il en allait ainsi, le risque, évo- 
qué dans son livre par le secrétaire 
général du Conseil constitutionnel, 
de voir poussée « srop loin l'autorité 
de chose jugée des décisions du 
Conseil » et tenus pour intouchables 
des textes qui ont été examinés en 
gros plutôt qu'en détail, quand leur 
éxemen avant k 


el Jaionction au contrôl 
a pri ‘un contrôle a posteriori 
par le Conseil constitutionnel ne 
peut être se sans une réflexion 
ieuse sur la façon dont le progrès 
envisagé pourrait modifier Les straté- 
gies de recours et les modes d'exa- 
men des lois avant promulgation. 
Sans parler des pépites supplé- 
mentaires qui ont été ou pourraient 
être ajou: à ce gisement déjà 
ample de problèmes : faut-il ou non, 
à l'occasion de cette réforme .consti- 
tutionnelle limitée (en extension 
Sinon ea importance), se 
aussi sur le mode de lie ds 
mernbres, 


Conseil constitutionnel, 
compte tenu place quil occu 
désormais dans les institutions. ἐπ 
Elargir ainsi la question, c' 
déboucher aussitôt sur ke conuiions 
de faisabilité politique de la 
réforme. Un compromis entre des 


““: 


demandes variées liées en une gerbe 
consensuelle pour éviter tout déra- 
page parlementaire ? Une parcimo- 
nie argumentée et convaincame qui 
réduirait tout risque de «sabotage » 
politique du souhait présidentiel et 
limiterait le réforme à la seule intro- 
duction de l'exception d’inconstitu- 
tionnalité ? à 

M. Mitterrand a été prudent : il ἃ 
parlé de + projet », d’« intention », ct 
s'est réservé « d' la réalité 
politique er lememaire». Π a 


constitution- 
nelle (après approbation en termes 
er par les deux Assem- 


Reste alors la voie du Congrès 
(les eq nb du Le rue 
réunies) qui doit se prononcer à une 

jorité des trois cinqui des 
suffrages exprimés. Pour faire 
triompher la cause à l'Assemblée, au 
Séaat puis devant le Congrès, il fau- 
dra au pouvoir, déjà presque sûr de 
l'irréductible hostilité du PC, s’atti- 
rer la faveur momentanée du RPR. 
Hostile, la puissante formation de 
M. Jacques Chira ac œuvrerait alors 
pour ne pas se laisser politiquement 
séparer de l'UDF, par ailleurs plutôt 
neutre ou bienveillante, avant toute 
considération tactique face au projet 
qui renaît aujourd'hui. 


serait en soi événement οἱ — 

puisqu'on peut tout oser dans le 

domaine de l'anticipation — an heu- 
: MICHEL KAJMAN. 
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. ‘Dans méntretien | Après La déctaration de M. ‘Autant-Lara 
au < Monde Rhône-Alpes» : Le 
A : MRAP entend poursuivre en justice 
M. Michel Barnier ᾿ς 


6 médias qui véhiculent des propos diffamatoires 


Ἢ 


᾿ πε τ Selon M° Col îl 
προς Rhône-Alpes (Gatée jeudi |. 12 ptabre, qu'il et temps de lue nr en Oh γνοῖεν 1972 
Ἢ soppembre). Michel Barnier. contre « Ji commercialisation contre le racisme, 
\ député (RPR) et président du La promotion des: propos du Front RM ne LAS RE Pt 
nat) x MRAP 


dei ss Ἂ je 
Le δ MRAP, est déjà partie — outre la condemnation de M. Le 
ἘΣ ΕΞ CURSUS Une de 
Gr rep or ean-| s que le n 
Je sais bien que c'est un sujet M. Paul Touvier, et, plus récem- racistes 4ε 
décare M. Barnier, ment, M. Claude Autant-Lara, vou «:1ε5 dispositions relatives: au 
sus- , draît poursnivre les médias qui véhi- racfsme du droir de la presse ». 
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Les fausses factures et l'argent des partis 
enquête freinée 


aujourd’hui se souvenir avoir 
réclamé avec insistance cette auto- 
amunistie des élus, 


Qu'importe ! Maintenant qu'il n'y 

a plus d’amnistie à l'horizon, la jus- 
tice va enfin pouvoir travailler 

entraves. Hélas ! si l'on en croit des 

i Li ce ais, ἢ 

risque fort de n’en Etre rien. 
Le dispositif judiciaire, 
HE. serait d'ores et déjà 


Cette 
dont le 


Β 
Ι 
ΐ 
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ἔξ 
Π 
Ἢ | 
k 
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ἕ 
à 
ἢ 
ἕ 
Ἐ 
3 
᾿ 


il 
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Le projet de loi sur le financement 
rganisations politiques à Pordre du jour 


des 0! 


avané. Aucune investigation com- 


financières (DEF) du SRPJ de 
ciaire n'a été ouverte. 


deux sont des « financiers » 
confirmés, ayant fait toute leur car- 
rière policière dans cette spéciali 
dans le Nord et à Lyon, 
avant de se retrouver et de se 
à Marseille. 


de l’Assemblée nationale 


Le projet de loi sur le finance- 
ment des partis ues 
être examiné dès le mardi 


panrsnivrait jusqu'au vendrodi 

3 octobre. Quant au projet 

Sani, ü pole ÿ ii 
Ὡς dans 

ME Man la à pas. me 


RUGBY 
Le calendrier de la deuxième 
Coupe du monde 
L i Rugby Board a Φ Groupe 2 (en Ecosse et en 
à Londres, d'oeil de D gris Irlande, vainqueur de {a 
deuxième édition de pe du zone africaine, deuxième de la zone 


asiatique. 

e Groupe 3 (au Pays de 
Galles) : 

Pays de vaine 


Anstralie, 
queur de la zone asiatique, 
deuxième de La zone icai 


autres nations qualifiées seront 
connues à l'issue des éliminatoires, 
en octobre 1990. 


Société 


factures. Titulaire d'un diplôme 
d'études L Ν 


tance, M. François le s'en est 
étonné, le 28 juin, dans une lettre au 
directeur du SRPJ : «Je tiens à 


police, chargé avec son groupe 
d'éxécuter pour moi une importante 

toire, actuellement 
en plein développement (...). 1! 
serait fâcheux que des raisons 


exité ne 


si ce groupe de fonctionnaires, dont 
Pour ma part je n'ai qu'à me félici- 
ter, doit être démantelé sans délai 
ou s'il peut être autorisé à mener à 
leur terme les enquêtes en 
cours. » (...} 


Même protestation, le 30 juin, de 
= Bernadette Augé, premier juge 


indispensable pour que cette affaire 
soit menée correctement à son 
terme, écrit au di du 
SRPJ. Votre décision peut créer des 
difficultés dans la poursuite de 
l'exécution de ma commission roga- 
toire et, par là même, dans la bonne 
marche de mon information (..]. Je 
siens à vous faire savoir que ce fonc- 
tionnaire [Μ. Gaudino], ainsi d'ail- 
leurs que l'ensemble de son groupe, 
a montré dans l'exercice de ses fonc- 
tions une compétence et une effica- 
cité dom je n'ai eu qu'à me féliciter. 
Je souhaiterais que tous les mem- 
bres de ce groupe, qui conserve 
mon entière confiance, puissent 
mener à son terme l'enquête qui 
leur a été confiée. » 

Au ministère de l’intérieur, à 
Paris, une rumeur tente d'expliquer 


gations avec quelques arrière- 

es Ci κι Diet 
ce que laissent respon- 
sables socialistes d'Urba-Technic 
afin d'expliquer l'ampleur de la 
moisson réalisée à leurs per 
MM. Gaudino et Mayot. 

Outre que l’argument traduit une 
vision plutôt partisane du service 
public, il est tout simplement 
infondé : 1" 


11 faut donc chercher l'explication 
Elle pourrait bien se trouver 


lement au sommet de l'Etat et 
amené le gouvernement à un nou- 


ie EAN 
A 
ἘΠΕῚ 
d . 

ἢ Hal 


Le dimanche qui suit, soit le 
à, sa Île 


grandement inquiété les responsa- 
bles socialistes. Et il y avait de quoi. 


politique. On en dénombre 


@ Le point de départ : l'affaire 
Paul Bernard. Tout commencs, le 


du 7 juin, Je 
a déjà cité de 
larges extraits de ce «<PV> de six 


tions au vu des scellés» saisis le 
19 avril au siège marseillais d'Urba- 
Technic. 


te, gère Urba-Technic et 
Monate, δὶ DR des Βαίνεῖρες 


sommes prélevées en échange 
DU nt don - 
siège parisien avant ἀ" redistri- 
buées aux élus locaux. 

lité de l'ensemble 
ons est tenue à Paris, 


«La 
des dé 


dépenses de toutes les délégations. 
des documems 


chiffre d'affaires Urba-Gracco est 


réalisé en quasi-totalité auprès des 
décideurs social: 


eurs ESIeS. » 


« Le parti 
mous protège 


Suivent des citations extraites des 
quatre Cahiers où M. Joseph Del- 
croix, directeur administratif du 


Φ Le rebondissement lyon- 
nais : le Groupe de recherche et 
construction {GRC). Une des 
fausses factures saisie chez 
M. Bemard concerne cette société 


motion immobilière. Une perquisi- 
tion a fieu a son siège le 25 sep- 
tembre 1988 durant laquelle des 
documents compromettants 
concernant toute la sont 
saisis. Une information judiciaire, 
confiée à M. Jacques Chauvot, 
est ouverte à Lyon, pour faux et 
usage de faux, le 29 x 
M era étant confiée au SRPJ 


Φ L'incidence toulonsise : les 
Travaux du Midi. Toujours à partir 
des fausses factures saisies chez 
M. Bemard, una perquisition a lieu 
le 21 novembre 1988 au siège de 
cette société marssillaise. Nou- 
velle incidente, concernant 


claire est ouverte à Toulon. 


© Le pot aux rosas de la SOR- 
ΜΑΕ. En suivant toujours le δὶ des 
fausses factures de l'entreprise 
‘Paul Bernard, les policiers mar- 
seillais interrogent, le 1 février 
1989, M. Paul Poitier, directeur 
générateur de la SORMAE. Cou- 
vrant les régions du Rhône, des 
Alpes at de la Méditerranée, cette 
filiale de le SAE est partagée en 
deux zones, Nord et Sud, M. Pel- 
ter est bavard : ἢ met on cause 
une dizaine d'élus, recouvrant 
tout l'échiquier politique. Pour des 


de 
a 


gé par M. Monate a été mis en 
place par le Parti socialiste et au 
profit exclusif de celui-ci (...). Le 


dédale judiciaire 


groupe, ποῖα, de 1981 ἃ 1983, les 
les r£u- 


nous ne serions plus rien (...). 
3 octobre 1986. Gérard Monate : le 
nous nous assiste, EX : 


€). 4 PP Les premières 

ons de la 
he situent “à 100 millions de 
franes. 25 millions seront pris en 
charge par le GIE (..). 2 décembre 
1988. Le groupe a versé pour la 
présidentielle 

24 300 000 F. » 


« I feut raqueter » « (sic), Ecrit 
M. Delcraix le 8 novembre 1988. Le 
système est ainsi décrit par 
MM. Gandino et Mayot : « Les ins- 
tructions de M. Monate consistent à 
faire appel à la «solidarité» des 
élus socialistes, en leur qualité de 
décideurs, l'obtention 


par Soirs, » 
iustre ces prati- 
ques à partir de la comptabilité mat- 
du tout en citant 


les recettes nationales d'Urbs- 
Gracco : 52 millions en 1986, 53 en 
1987, 70 en 1988 et 25 pour les seuls 
trois mois en 1989. 


monté (consignes) aucun risque 
L'irigation (ret 
bées) c'est le plus difficile d'où 
l'utilité du service P. Letort. Dans 
l'ordre, en tôle, l'écroul: PDG, 
commissaire aux comptes, chef 
comptable, le gérant et le PDG de 
société: les complices SG, etc. 
P. Letort, les deux directeurs UT et 
Gracco »... 


GEORGES MARION. 
et EDWY PLENEL. 


raisons de procédures, ce nou- 
veau dossier est retiré à la justice 
marseillaise et confié à M. Paul 
Culié, président de la chambre 
d'accusation de la cour d'appel de 
Paris. Définie par la chambre cri- 
mineile de la cour de Cassation, le 
15 février, sa saisine est restric- 
tive : uniquement Les fausses fec- 
tures de la branche sud de la 
SORMAE. De plus, plusieurs 

ux sont annulés, à 
l'exception des confessions de 
M. Peltier. Elles sont néanmoins 


de Sud-Est Equipement, 
d'études lié au PCF, et celle d’un 
marché 

Fréjus. 


Concement la ville da 


mission rogatoire de M. Ομ. 
Aussi le parquet de Marseille 
Quvre-t-l une enquête préliminaire 
et une seconde persuisition a lieu, 
le 19 avril. Un procès-verbal de 
Synthèse est établi par les pol: 
ciera là 5 mai. Depuis cette 
est au point mort. 
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tions catholique et juive loss de la | sex menées par les 138“ ont à Washi de Γ᾿ 
Dé one a 1986 et 1987 ἃ | get D, εἰ Ἰο lançement des pro iale jponat À, À Thebo- 
Gevève, sur le déménagement du | miors éléments de la station reste ire. scientifique Nature. 
À canmel d'Anschsritz. fix$ à 1995, le calenürier de mon. M. géegdraue dure 
Cet. entretien . tags de 16 station est . de transports spatiaux 
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Μ. Καε n'aime pas avanièr sans “tOuies 


du premier septenpat de M. F. que Ὶς 
rand, il avait fait voler une-kù de échantillon d'origine, 


ss 
DH 


A 
Β' 


galés, aura La 
mise en œuvre dece vaste projet ? 
Au τὶ G.M. 


Ε du ti 


de la pécnhéri ne ᾿ À ts --:------- ἮΝ à 
Le pere AER largemert | POMMES sans danger M. Mitterrand”. - 
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re  μυρξαρέ α rer  τύθοτο [αν ΓΟ ἃ une réforme 
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duit réguiateur da la croissance des 


d'üpe τὶ réplique | fruis, le daininczide, et l'un doses (98 e prést 
“avait |. ‘mtahnEine -FT. Dhs τ dent de ἰδ qui s'oxpi- 
des cataboftes, FÜDAM, pouvaient av it, mardi 12 septembre à Paris, à 
Les es Envreti 
premières rencontres annuelles de ta 
formation , ἃ Η 


2 profsasionnelle 
+ -€Æ n'y a pas do hiérarchie. H faut 
‘abols " 
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pis ce: de j ---- 
εχτεἕσησιτη am modèke de coopération scientifique et 
me, : à ln future station Internationale Freedom est 
nn : june à deresne une poume de discorde entre les Etats-Unis et leurs 2550- 
. Popinion an courant: de l'avance- être remi moins d'un an après ἴω signature d'un 
ment des travaux, le cardinal Glemp : Face πὸ d'accord. À ἀπ différend : £a 
ἃ répondu que 0e ϑοαῖξ « m6e bou Lors du Congrès, Richard Trnly. ἄα amsétiéahs de réduire δε 20 % 1 ὑπάρεέ 1990 (2.65 καὶ 
mGÉ ἐν, NASA Hards de dollars à Porigine) ce projet, qui devrait engloutir au 
ancien. astronante) a, en effet, total 2375 merde de Jobs 410 1997 ἘΣ παροῦσαν es 


repré- 
sentants a déjà voté une réduction de 400 millions de dollars, et le 
Sénat doit se prononcer avaut la fin du mois. : - 


via Ὁ expériences en impesan- 
‘teur, et d’une plate-forme de 
É£détecti 4 


qui volera de concert 
avec Freedom. L’ESA a prévu 
d'investir 4 milliards de dans 


de 
cent, un intelsat-Vl de 


étrangères 
appliquées (LEA) à l’université 
Paris X-Nanterre avait déposé un 
recours au mois de juillet devant 
cette instarice. Ξ 
Le tribunal ἃ donné tort à l'uri- 
était contraire à la loi Savary 


tion dans ies filières les plus 
ées ἃ muitipier les 


” Un satellite géant 
ur Ariane ὁ 


: Depuis le 1* janvier, 


sa décision | Controuse 


Nuages sur ki éoopére ération américano-européenne ᾿ 
future station spatiale Freedom 
r des réductions budgétaires 


Dans cet esprit, M. Engstrom a : : 
À les contre: itions de 


utilisable remplacement 
du module américain qui pourrait 
être constrait ultérieurement. 
« ΤΑΝ πε d'éviter la duplication 
des iels, explique-t-on au siège 
perisen res Le bras canadien 
pourrait, de même façon, être 
substitué à certains En robo- 
: part 
pourraient aïnsi partager le fardeeu 
financier de façon plus équitable. » 
Ces suggestions, présentées par 
lettre datée du 15 septembre ἃ 
M ki ir, administrateur 
adjoint de la NASA, n'ont pas 
encore reçu de réponse. M. Engs- 
trom doit rencontrer les responsa- 
bles de l'agence spatiale américaine 
jeudi 14 ἃ Washington, en compa- 
ἧι collègues japonais 


. dents n’incitent pas à l'optimisme, 


« Nous ne remettons pas en cause la 


ἥ jon européenne à un 
ἡ ambitieux, et leurs {ob- 
es avaient agi en 


sont au 

PR on on 
600 millions de dollars pour 
Fannée fiscale 1991 et même une 
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Communication 


En souscrivant à l'augmentation du capital de la Chaîne 


M. Berlusconi choisit de rester sur la Cinq 


Les actionnaires de la Cinq, 
MM. Siivio Berlusconi et 
Robert Hersant en tête, serrent 
les rangs. « L tion de 
capital de 300 millions de 
francs, dont l'appel venait à 
expiration le 11 septembre, a té 
entièrement souscrite», a 
annoncé à PAFP, mardi 12 sep- 
tembre, M. Philippe Ramond, 
directeur général de la chaîne. 
Une déclaration forme de 
coup de théâtre, et qui témoigne 
d'un apaisement, au tem- 
poraire, des dissensions et diver- 
gences entre les partenaires de 
la chaîne, 


Etonnant retournement! Il y a 
quelques mois à peine, M. Angelo 
Codignoni, directeur général de la 
Fininvest, déplorait la politique 
« décevante » de la Cinq (le Monde 
du 3 mars), et les couloirs de La 
chaîne ne bruissaient que des 
rumeurs de divorce entre le groupe 
italien εἰ celui de M. Robert Her- 
sant, coactionnaires à égalité (25 Ὁ 
chacun) de la société. Le partage 
des responsabilités, qui attribuait la 
gestion des programmes à l'Italien 
et celle de la règle publicitaire au 
Français, avait volé en éclats. Et les 
salariés de rire, mi-goguenards, mi- 
scandalisés, de l'image déplorable 


offerte par le chaîne lors de récents 
marchés internationaux de pro- 
grammes, où deux acheteurs — l'un 
pour le compte du magnat transal- 
pin, l'autre pour Re Ἢ patron du 

de presse français — fai- 
Een succsneivement antichambre 
dans les mêmes salons de produc- 
teurs américains. 

Fin juin, à Bruxelles, M Silvio 
Berlusconi enfonce lui-même le 
clou. Et calcule à voix haute devant 
la presse, les millions de francs que 
lui a coûté la Cinq depuis son lance- 
ment, n'hésitant pas à la qualifier de 
< très mauvaise affaire sur le plan 
financier ». La chaîne, il est vrai, 
accumule les déficits (850 millions 
de francs en 1987, 840 encore 
l'année suivante) ; les sanctions du 
Conseil d'Etat comme celles du 
CSA, pleuvent. En prenant enfin, 
2 % du groupe Bouygues et 4 % 
environ du capital de ΤῈ 1, «sua 
Ermittensa - semble préparer une 
position de repli, lui permettant quoi 
qu'il arrive de rester dans l'audiovi- 
suel hexagonal. La Une, la voix 
de son PDG, M. Patrick Le Lay, 
muliplie même les appels du pied, 
sommant l'Italien de choisir rapide- 
ment sOn Camp. 

Bref, pour les impatients et les 
Cassandre, le sort en est jeté, le 
divorce entendu. Après Chargeurs 
SA, les Echos et le groupe Expar 


Afin d’enrayer la baisse de sa diffusion 


« France-Soir » s’axe 
sur la région parisienne 


France-Soir entend faire de La 
région parisienne l'axe privilégié de 
son développement. La semaine pro- 
chaine, une page complète d'infor- 
mations ui sera consacrée. 
«F ir veur porter uh autre 
re; sur l'actualité, a précisé son 
PDG. Han ippe se également 
vice-président du Figaro. Nous ne 
δ, l'exhaustivité. Nous vou- 
lons faire notre journal avec des 
angles particuliers, une information 
pratique, proche des préoccupations 
des lecteurs ». La vente du journal 
en 1988 aurait été de l'ordre de 
280 000 exemplaires selon son PDG 
(le chiffre officiel certifié par l'OJD 
sera connu en octobre), alors qu'elle 


était de 284 752 exemplaires en 


1987 et que le Parisien, son rival, | 


vendait, en 1988, 400000 exem- 
plaires. Pour enrayer cette baisse 
des ventes, la rédaction du quotidien 
dirigée Michel Schifres, venu du 
Jo: du Dimanche, va être ren- 
forcée, et de nouvelles rubriques 
(consommation, santé, logement, 
etc.) vont ërre créées. Les ventes 
devraient être épaulées par un effort 
sur le plan des recettes publicitaires, 
notamment avec France-Soir Ouest, 


distribué gratuitement à 


qui tour à tour ont renoncé à suivre 
les incessantes augmentations de 
capital de la Cinq, M Berlusconi va 
faire de même ct jeter l 
septembre. C'est compter la 
rigidité des positions des dirigeants 
de la Une et du peu d'empressement 
du roi de la télévision italienne à 


n'avoir pas à solliciter du CSA une 
nouvelle autorisation dans des condi- 
ons difficil 
Ua revirement 

Si l'on ne cachait pas, mardi, au 
siège de la chaîne, que M. Berius- 
coni avait laissé planer le doute sur 
intentions jusqu'à l'ultime limite, 
on y soulignait avec force que c'était 
l'ensemble des actionnaires qui 
avaient accepté de souscrire à l'aug- 


le groupe Chargeurs SA confirmait 
dans l'après-midi son propre engage- 
ment en affirmant qu'« i/ croyait à 
l'avenir de la Cinq ». Un revirement | 
prévisible puisque, le 28 juillet der- 
nier, son PDG M. Jérôme Seydoux ! 
avait déclaré dans un entretien au | 
Nouvel Economiste : « Je suis prèt | 
ἃ remettre le pied ἃ l'étrier, ἃ condi- | 
tion que ce soit avec des partenaires | 
qui s'entendent sur la stratégie, les \ 
investissements εἰ une équipe de] 
direction compétente. Avec déjà ! 
15 % d'audience, si on voulait s'en! 
donner la peine, cette chaîne pour- | 
ralt bien marcher. » Ϊ 
M. Seydoux a-t-il obtenu les | 
garanties qu'il souhaitait ? Et, 
M. Berlusconi a-t-il négocié le nou- ' 
veau partage de ences qu'il 
demandait ? Plus d'i 
sur les programmes 
ton? Un droit de 


PIÉRRE-ANGEL GAY. 


Culture 


46° Mostra de Venise 


e « La Ville du chagrin », de Hou Hsiao Hsien 
ὁ « Australia », de Jean-Jacques Andrien 


À chacun sa tasse 


ὁ « La Mort d’un maître du thé », de Kei Kumai 


On a projeté l'autre matin l’un des 
plus beaux films en compétition 
cette année, la Ville du chagrin. du 
Taïwanais Hou Hsiao deg r 
re ué pour Un été chez - 
père. Ma Fille du Nil, entre autres. 
Les conditions d'une bonne compré- 
hension n'étaient pourtant pas toutes 
réunies. 

Les personnages parlent cinq dia- 
lectes différents et se font les inter- 
prètes les uns des autres : il y a un 
sourd-muet qui échange des quan- 
tités de petits papiers; la dame ita- 
lienne qui assure la traduction 
simultanée dans une cabine de verre 
au Teatro La Perla s'est endormie 
(ou en allée) au bout de dix 
minutes, nous laissant pour les deux 
beures et demie suivantes face à des 
sous-titres très décoratifs, en 
chinois, chichement soulignés d'un 
peu d'anglais approximatif. 

On comprenait néanmoins qu'en 
1945, après cinquante ἄς un ans de 
domination japonaise, Taïwan 
sait sous le contrôle des Chinois et 
que pour les habitants de l’ancienne 
Formose («la Belle»), il n'était pas 
facile de s'en tirer entre les diverses 
factions politiques, les corrompus et 
les repentis. 

D'ailleurs, aucun des quatre 
frères de la famitle Lin n'y parvien- 
dra. L'aîné, Wen Heung, transforme 


Le plus jeune, le sourd-muet, sur- 
vivra aux émeutes de 47, aux contre- 


bandiers qui tuent son grand frère, 
mais on devine que son sort est déjà 
scellé, et qu'il n’a pas épousé La jolie 
Hisomi (Hsin Shu-fen) pour long- 
temps. 

C'est après la projection qu'un 
arbre généalogique fourni par les 
producteurs nous a permis de 
reconstituer la trame de cette vaste 
fresque historique et sentimentale, 
mais qu'importe, a Ville du chagrin 
est un film que l'on doit revoir pour 
en apprécier les péripéties et tout 


mettre en ordre. 


« On peut se faire 
hara-kiri» 

A la première vision, outre une 
extraordinaire beauté plastique de 
l'image — les intérieurs comme les 
pa: — un jeu très animé des 
comédiens (à l'opposé des films hié- 
ratiques, «impénétrabless, aux 
visages de bronze), on est frappé, 
même sans tout saisir, par La force, 
la vigueur du récit, son humeur €pi- 
que. On apprend des petites choses, 
que l'on habille les enfants avec les 
drapeaux japonais décousus et que, 
en raison du soleil levant, ils ont tous 
le cul rouge comme des singes : que 
les Japonais ont une passion les 
fleurs du cerisier, qui tombent en 
pleine éclosion, et qu'une jeune 
femme s'est ainsi jetée, toute jeune, 
dans une cascade. On est entraîné 
surtout dans une alternance de 
scènes intimes, contemplatives, et 
d'irruptions violentes, bagarres 
acharnées, qui sont la marque d'un 
cinéaste de très grande envergure. 

Avec Jean-Jacques Andrien et son 
Australie, on commence assez bien : 


.… LE LIVRE DE JONAS 
AQUARELLES DE GEORGES LEMOINE 


Texte de Pierre-Marie Beaude 


Editions du Centurion 


eu plein désert avec Edouard 
(Çeremy Irons) et sa petite fille Sat- 
tie (Danielle Lyttleton, divine appa- . 
rition aux yeux graves, de très loin la 
femme la plus sensuelle du film). Il 


en une fille, sa femme est morte et la 
Belgique n'en sait rien. S'il y 
retourne C’est parce que les affaires | 


Une étude du BIPE sur les quotas audiovisuels 
des pays de la CEE diffusent déjà 
plus de 50 % de programmes européens 


La plupart 


Au moment où M= Carla Hills, 
représentante du président Bush 
pour le commerce international, 

it une tournée des capitales 
européennes entamée à Paris 


Selon les calculs du Bureau 
a M A 
nomiques », l'ensemble 
chaînes de AE Lie disponibles 
dans la Communauté ont diffusé en 
moyenne 68,1% de mmes 
européens en 1988. Cette étude, Fon- 
dée sur l'observation &° trois 


ns de 

soixante-dix chaînes οἱ Ἑ 
prend en compte la définilion des 
programmes retenue par la direc- 
tive. La définition française des 
œuvres audiovi us restric- 
tive, ramènerait ce pourcenta 
programmes européens à 57,9 %. 

Dans les deux cas, le chiffre est 
relativement élevé, plus en tout cas 
que la bite minimale de 50 % que 

directive propose d'adopter dans 
sa rédaction actuelle, Pourtant, ce 
chiffre n'étonne pes le BIPE, qui 
fait valoir que de nombreuses 
chaînes ἃ fai ressources Émet- 
tent ges, quelles accordent souvent 
une place à la TV éducative, 
et qu'enfin certains pays à faible 
production audiovisuelle nationale 
(comme la Grèce) respectent 
cependant Îes gros CR important 
leurs programmes d'al le La 
Communauté. 

L'analyse du BIPE montre donc 
que l'ambition de la directive n'a 
rien d'irréaliste, 


uisQue, «en 
moyenne », elle ne changera! rien à 


la situation actuelle. Elle ἃ surtout 
l'intérét de préciser quels pays et 
quelles chaînes Fan Ie Re 
k cati 
are à PAU. seul le Luxem- 
bourg n'atteint 
€! 


les 50 & de pro- 
grammes , et seule l'Îtalie 
n'atteint pas 
Un clivage 
Détaillée par chaîne, l'étude mon- 


tre que, si les deux tiers des 16l6vr- 
Sons dépassent 50 "Ὁ de pro- 


φ. 


Canal Plus en France, οὐ les chaînes 
allemandes Sat 1 et Tele 5. 
Les seules chain τ es publi wes à ne 
πος, sont 
Bus chaînes régionales crpagnales 
(basque et galicienne) et la troi. 
ane cha D re 
chaînes privées qui font de 
homes θέτει ᾿ τα Οἰΐξαρεαι des 
missions à majori csropéenne 
sont notamment M6 εἰ I en 


Partisans et adversaires des 


PART DES PROGRAMMES EUROPÉENS DANS LA 
DIFFUSION DES CHAINES EUROPÉENNES EN 1988 


{moyenne nationale pondérée par l'audience des chaînes) 


(ll 


GRANDE-BRETAGNE 
REG MERE 
PAYS-BAS 


Le] 


grammes européens, il s'agit en 
majorité de chaïnes publiques 
(quarante-deux sur cinquante et 
un). En revanche, sur les vingt 
chaînes qui n'atteignent pas ce seul 
de 50 %, on relève di t chaînes 
privés, dont toutes les cl ita- 
iennes de M. Berlusconi, RTL en 
Belgique et en Lorraine, la Cinq et 


quotas ne manqueront pas de contes- 
ter et les méthodes et les conclusions 
de cette étude (qui ne se veut qu'un 
document de travail incitant à la 
réflexion). Mais ces premiers résul 
tats balisent le champ des négocia- 
tions à venir, en situant les protago- 


nistes. 
MICHEL COLONNA D'ISTRIA. 


Le Carnet du onde 


Décès 


— Germaine 
Bouveret, 
Daniel, Martine, Anne ct Frank 


Degrémont, 
Sa famille, 
Marthe Leylavergne, 
amie fidèle et dévouée, 
Ses amis, 
Les frères de la Grande Loge de 
France, 
font port du départ à l'Orient éternel, le 
L septem , dass sa quatre 
Jean-François DEGRÉMONT, 
Paquito, ὼ 
Π a fait don de son corps à la Faculté. 
Cet avis tient lieu de faire-part. 


« Gloire à l'Eternel dans les lieux 
très hauts et paix sur la terre aux 
hommes de bonne volonté. » 

Loc IT, 14. 


familiales vont mal et qu'il voudrait | n£e Andrée 


aider son frère (Tcheky Karyo) et, 
sa mère (Hélène Surgère) à com, 
prendre que le monde change. ] 
Par un de ces coups de malchance | 
comme on n'en voit qu'au cinéma, il ! 
reacontre Fanny Ardant et en tombe 
amoureux. Au cours d'un week-end 
à Londres, elle lui raconte sa jeu- 


bre qui 

On à quand même du mal à crabe | 

à cet amour. Jeremy est toujours | 

digne, compassé, hanté d'on ne sait | 

quelle tristesse inexorable : elle est 

une belge aux épaules 
carrées, 


passe-t-il pas sa vie dans les bras de ; 
sa petite fille délicieuse, aimante, | 
fidèle ? Franchement... ' 
A propos de visages impassibles, | 
l'immense Toshiro Mifume, qui nous 
a tout fait, depuis Rashomon | 
jusqu'à Duel dans le Pacifique en 


Kumai. C'est un rôle austère. Le 


8 


battu au blaireau et bu : 
constipé. Une anticipation 

sans doute. Après quoi, on peut se | 
 hara-kiri dans un grand éclat 


_ 


et leurs enfants, 


anis, 
ont La douleur de faire part du ἀδοὲς du 


docteur Guy DELIVET, 


Les 


obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité. + 


ses enfants, 
MM. Pierre Talbot, Patrick Imlay, 


Ϊ 
| Toronto (Canada). 
| {Le Monde, du 13 septembre.) 


— On nous prie de faire 
rs pre part du 


0 ML Beruard RYKIEL, 


sarvenu Je 12 septembre 1989, ἃ l'âge de 

ans, son icile, 
-Blancho, Paris-16. 
Les obsèques auront lieu Ie jeudi 
14 septembre. On se réunira à In porte 
ü du cimetière de 


L’inbumation aura lieu dans le 
caveau de famille. 


Cet avis tient Hieu de faire part. 


34, rue du Docteur-Bianche, 
75016 Paris. 


— Le 17 soût, à Tel-Aviv, 


‘Tous cbux qui l'ont conou, aimé, 1003 
ses amis, penseront à lui en ce jour. 

1 

12, 

75019 Paris, 
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«€ Dépouesiérer » l'orthographe... 
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Linguistes et instituteurs plaident pour un « époussetage » de l'orthographe. Le premier ministre 
ny est pas opposé. Les Français sont à la fois pour et contre... 


süremerit : encore La ᾿- 


Robert, 
ral dela langue 


stigma- 
tiser la « vasre panesr es des 


teur du brâlot Comment un 
débat qui dure depuis 1529 (date 
de Tintroduction du mot «ortho- . 
graphe »} πε μα πυρὰς απο 
pareilles diatribes ? | 


C'est que l'affaire, loin de se 
résoudre ἃ une controverse techni- 


- tingue les gens 
les nes et les simples. 


>. Trois siècles plus fard, Di 
l'académicien Jean - Dutourd”' ne 


depuis. lors. Mais, en 1832, 
fixée par PAcadé- 
ner 


Etre ᾿ 
du 7 février, un appel pour 


jostifiant, men d'inmuabi- 


* idole. Paradoxe ? C'est que, entre- 
temps, le statut de l'orthographe ἃ 
bien changé dans la société 
comme à: Τὶ élémentaire. Les 


s'étonner qu’<embonpoint » 
que et Pétymologie." 


᾿ PAST RSR 


déjone à ἴα fois ἴα loi-orthographi- ‘Le 


M: Éaby; ministre de l'édnéation, 
en 1976. Ils soubaitent ‘d’abord 


gonfiexes et des lettres doubles Les 
plus perverses rquoi bonho- 
mie mais | rationclité 
mais rationnel ?), et supprimer 

‘incobérences que ne justifient 
ni l'étyuologie ni la crainte du 


les attributs du féminin à la vertu 


.qui deviendrait « vertue ». tandis 


que « liberté », mot-symbole, 


pe enr σα 
les hellénistes et les treditiona- 


le apparaît 
culièrement maladroit de le part 
de l'apôtre de l'« école de qualité 


Pour tous » et de l'« ‘élévation du | 


niveau .».qu'est M. Berberant 


᾿ Suffirait-i de casser le thermomè- 


“l'école laisse anjourd’hui au bord 


” dn'chemin ?-Ne vaudrait-il pas 
mieux d'abord moderniser la | 


les maîtres 
x RAR CE 


‘< moderniser l'écriture ape 
gas». 
| Qué vestes Ὁ Pas ἀοχάνοϊε- 


tion brutale, car toutes les - 


réformes <clés "en mains ont 
svorté depuis an siècle, sais pare 
ler de celleg-qui, approuvées, n'ont 
jsmais ét6 appliquées, comme 
celle, pourtañt limitée, de 


J'iscohérence ‘orthographique, 


-réflet de la vie des mots οἱ des, 


horames, sont, d'autre. part. des 


“arguments forts. Mémo εἰ le socio" 


logué Philippe Cibois, coauteur 


da livre, appelle à la réforme de 
l’orthographe au nom des 
et du 


pas fidèlement les clivages politi- 
vient-elle 


de l'orthographe française 
accusant les réformateurs de 
chercher à « évincer les vrais pro- 
blèmes de l'enseignement en 

France », et de préparer le terrain 
à M. Jospin pour son projet de 
réforme globale des contenus 
d'enseignement ? 

‘ Deux ouvrages de’ référence 
aideront les utilisateurs de la‘lan- 
gue française à se forger une opi- 
τῖσαι, au-delà des a-prlori id6ologi- 
ques ou sontimentaux, Nina 
Catach, s, 
sur l'orthographe au CNRS et 
amoureuse de l'écrit, lance dans 
des Délires de l'orthographe (3) 
une plaidoirie profonde et spirr 
tuelle en faveur d’une. réforme 
mesurée. « Dans ses grandes 
lignes, il semble bien que notre 
système d'écriture soit profondé- 
ment adopté à notre langue, ce 
qui n'empêche pas qu'il eit de 
nombreux défauts accumulés par 
pure paresse et indifférence ” 
explique Nina Catach, qui soub- 


‘ gne l'attitude quelque peu maso- 


chiste des Français, faite d’« apa- 
thie » et -ἄ᾽ « accepration 
aveugle ». Réformer, oui, mais 
« l'on saît où peuvent conduire les 
cures trop poussées de 
« lojige » », avertit l'anteur, histo- 
rienne et linguiste. Ce qui ne 
l'empêche nullement de dénoncer 


Si, rue de-l'Université, | 
78007 PARIS" 
(1) 45 51 23 90 + 


ni le souci de la clarté ne justi- 
Tient, l'accent circonflexe de 
« théftre » par exemple. De 
« Anonner » ἃ « Zéro », en passant 
par « Bled ». « échec scolaire » et 
« Queneau », Nina Catach offre 
dans ce livre en forme de diction- 
naïre une panoplie de billets 
d'humeur parfois savants, souvent 
féroces et toujours pessionnants. 


dans la préface d’un livre ἃ paraf- 
tre (4). Le fondateur des cham- 
pionnats d'orthographe estime 
qu'un éléphant sans « ἢ » perdraït 
toute sa superbe, mais il envisage 
sans frémir d'écrire crisantème. 
Ce livre, rédigé par l'équipe du 
mensuel Lire, contient de nom- 
breux tests amusants de compé- 
tence orthographique, et tous les 
éléments de réflexion utiles, qui 
laissent finalement sceptique sur 
la possibilité concrète d’une 
réforme. « Autant le rapport de 
l'orthographe à la langue est 

confus, autant son rapport à la 


société est clair : elle garantit que 
ce qui.a été continuera. 


d'être (...). Elle est à l'œil ce que 
Versailles'est à l'esprit, le specta- 
cle d'une victoire absurde. Elle 
est donc ce qu'il y a de plus blo- 
qué dans la société française », 
expliquait Jacques Cellard en 
1976, dans {e Monde de l'éduca- 


LIBRE DU 


pour devenir 


scripte 


LE CONSERVATOIRE 


assistant-réalisateur 


L'éternel serpent de mer serait: 
ἢ, une fois encore, condamné ἃ 


aujourd'hui cette extraordinaire 
qui veut que 76 % 
d'entre eux pensent qu'« ἐΐ est 
possible de retoucher l'orthogrä 
Phe pour en supprimer quelques 
bizarreries et absurdités » mais 
que presque autant jugent qu'il 
est impossible de la réformer 
«sans dénaturer la langue frah: 
çaise ». (5) 5 
PHILIPPE BERNARD, 


(1) Que vive l'orrografe ! Par Jac- 
ancien instituteur, ct Phi- 


(2) Lire Ja Dictée. Le γος αν ee 
l'orshographe (Calmann-Lévy). Les 
Danièle 


d'aujourd'hui les dictées données à 
3 000 écoliers de 1873 à 1877. Résolias : 


(4) Le Livre de l'orthographe. 
Amours, délices... préface de 
Bemard Pivot. À paraître le 13 ocwbre 
chez Hatier. 


(0) IPSOS paru dans le 


Sondage 
mensuel Lire de mars 1989. 


CINEMA FRANÇAIS 


monteur-monteuse 


Cours directs tire et 2 années) 
Cours par correspondancenannes 
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Le bac est sans appel 


Les candidats recalés au baccalauréat ne peuvent 
contester leurs notes. Mais les professeurs trop 


sévères sont rappelés à l'ordre. 


ma correspondance 

sera a priori suspecte 
d'exagération maternelle... ». 
écrit sans illusion la mère d’une 
candidate malheureuse au bacca- 
lauréat, dans une lettre au minis- 
tre de l'éducation nationale et ac 
recteur de l'académie de Ver- 
sailles, dans laquelle elle s'indi- 
gne de l'échec de sa fille. Dans 
les académies importantes, quel- 
ques milliers de lettres de ce 
genre peuvent parvenir au recio- 
rat dans les semaines qui suivent 
les épreuves, de la part de 
parents qui estiment « anor- 
maux» les résultats de leur 
enfant. 


Au service interacadémique 
des examens et concours 
(SIEC), qui organise les 
épreuves pour les trois acadé- 
mies de Créteil, Paris et Ver- 
saïlles, la méfiance est de règle. 
« Tous les ans, entre le 30 juin 
ef le 30 août, nous recevons des 
cartons entiers de lettres dont la 
plupart ne sont pas fondées, 
affirme M. Yves Nazé, directeur 
de ce service. Parmi cette multi- 
iude, on peut trouver, bien sûr, 
quelques cas où l'administration 
est faurive. Notre travail 
consiste à séparer le bon grain 
de l'ivraie. » 


« Ἵ Sais parfaitement que 


Un fichier 
de professeur 


Comment les distinguer ? 
L'argument selon lequel le can- 
didat ἃ eu « 12 route l'année et 
5 au bac» n'est guère retenu. Π 
faut compter avec le stress de 
l'examen, le manque de forme 
du candidat ce jour-là Mais des 
réclamations convergentes peu- 
vent être prises en considération, 
« Voici un cas qui justifie une 
enquête », estime M. Nazé, en 
montrant une lettre de parents 
qui déplorent une moyenne de 5 
sur 20 à l'oral de français pour 
tous les candidats ayant soutenu 


CYCLE DE: MARKETING 


leur épreuve avec le même cor- 
recteur. 

Dans ce cas, dès la fin août, 
le rectorat. ou le SIEC pour La 
région parisienne. contactent le 
président du jury du centre 
d'examen incriminé, puis le cor- 
recteur lui-même. Un inspecteur 
pédagogique régional peut aussi 
être alerté, et, en cas d'anomalie 
grave, baisser la note administra- 
tive du professeur-Correcteur. 
« il n'est pas question d'accrédi- 
ter l'idée selon laquelle la 
conscience individuelle du cor- 
recteur serair souveraine, souli- 
ge M. Nazé. Méme s'il estime 
avoir convenablement rempli sa 
mission, l'administration peur 
étre amenée à assurer un rôle 
régulateur. « Le SIEC dispose 
ainsi d'un fichier de professeurs 
dans lequel figure l'avis de leur 
proviseur, sur les critères habi- 
tuels de notation : sévère, peu 
sévère... 

« Mais, dans Ja plupart des 
cas, ajoute M. Nazé. ὁπ s'aper- 
τοῖς après enquête que les résul- 
ταῖς obtenus sont parfaitement 
Jjusiifiés. » Certains établisse- 
ments obtiennent régulièrement 
moins de 20 % de réussite au 
bac. Leurs exigences en matière 
de contrôle des connaissances 
pendant l'année sont nettement 
inférieures à celles de l'examen. 
«1 suffit qu'un fort contingent 
d'élèves d'un tel établissement 
passe avec le même correcteur 
pour que le moyenne des notes 
paraisse anormalement basse. » 

Et les candidats ? Dans les 
cas — rares — où ils sont vic- 
times d'une erreur réelle ou de 
l'injustice d'un examinateur, ils 
ne disposent d'aucun recours. Le 
jury est souverain. Après sa 
délibération, les notes sont défi- 
nitives. Seules les erreurs qui 
justifient une correction « méca- 
nique» sont prises en Compie : 
mauvaise retranscription des 
notes sur la collante, oubli d'une 
note dans un cumul de points. 

Pour le reste, les candidats ne 
peuvent que demander la com- 


INDUSTRIEL: AU: CRAN 


CONSERVATOIRE NATIONAL DES ARTS ET MÉTIERS 


soirs et samedis). 


— Approche théorique et séminaire d'études de cas (120 ἢ sw 8 mois : 


— Enseignement da haut niveau. Coût : 500 F/an. 
Brochure détaillée at dossier d'insenption sur simple demande écrite au : 

Ë Bureau du marketing industriel. CNAM : 2, rue Conté, 75003 Paris. 

Tél. : 40-27-22-24 de 14hà 17h 


Date limite de dépôt des dossiers de candidature : 2 octobre 1989 


CARRIÈRES 
INTERNATIONALES 


Enseignements juridiques 


” Durée des études : 4 ans - Statut étudiant 


INSTITUT D'ÉTUDE DES RELATIONS INTERNATIONALES 
Etablissement d'enseignement supérieur libre 
12. rue des Ssints-Pères — 75007 PARIS — Tét. (1] 42-96-51-48 


étrangères 


4 ANNEES D'ETUDES 
EN FRANCE, EN EUROPE 
ET AUX USA : 


Une Ecole internationale de Commerce et de Gestion 
+ 12 mois d'études en Europe et aux USA ; 18 mois 
de stages dans des entreprises françaises et 


+ Des débouchés professionnels dans ja finance, 
l'exportation, le marketing. 


our l'entrée 1989 : 13 ou 27 Septembre 


INSTITUT DES PETITES ET MOYENNES ENTREPRISES 
24, rue Léon Frot . 75011 PARIS - Tél. : 43 79 45 29 
Etablissement Privé d'E. 


seignemert Supérieur 


munication de leur copie dans le 
centre d'examen avant la délibé- 
ration du jury, au rectorat 
ensuite où elle est conservée un 
an. «Bien sûr un - dérapage = 
d'un correcteur peut se produire 
exceptionnellement, admet 
M. Nazé. Mais on ne peut pas y 
voir un dysfonctionnement du 
système. » 

Pour éviter ces risques, c'est 
en amont de la notation des 
copies que les précautions sont 
prises. Les professeurs sont 
guidés dans leur travail par des 
instructions ministérielles. les 
instructions pédagogiques de 
l'inspecteur régional et. sauf 
pour la philosophie, par des 
barèmes de correction. Pour cha- 
que sujet, des professeurs choisis 
corrigent une trentaine de copies 
dès le lendemain de l'examen et 
établissent une moyenne Ῥτονὶ- 
soire. Une permanence d'infor- 
mation téléphonique permet aux 
correcteurs de comparer leurs 
notations. Pour l'Ile-de-France, 
un service télématique qui 
assure le même rôle a été mis en 
place cette année. 


Un ou deux 


points 


Le président du jury peut, 511 
le juge utile, demander avant les 
délibérations la relecture de 
copies corrigées. Enfin. l'examen 
du livret scolaire pendant les 
délibérations permet parfois au 
jury d'accorder un ou deux 
points supplémentaires à un can- 
didat «un peu juste» ou tout 
proche d'use mention. Mais sans 
que cela soit systématique. « Un 
président du jury peut bien 
demander « amicalement» à un 
correcteur de relever ses notes, 
mais celui-ci n'est pas forcé 
d'obtempérer », souligne un pro- 
fesseur de philosophie. 

Pour les candidats qui s'esti- 
ment floués, il n'est pes question 
de se présenter à la session de 
septembre : elle est réservée aux 
élèves, dûment munis d’un certi- 
ficat, que des raisons médicales 
ont empêchés de passer les 
épreuves en juin. 


GUILLAUME LE NAGARD. 


Naxins 


FAMOUS ALL OVER. THE WORLD 
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NSTITUT 
ΒΕΝΆΤΙΟΝΑΙ, 


δὺς 


Pour vous ouvrir les 
grandes carrières de 
l'hôtellerie internationale 


3 ANNEES . 

DE FORMATION 
PROFESSIONNELLE 
DE MANAGEMENT 
HOTELIER 


STAGES ET MISSIONS 
PROFESSIONNELLES 


ADMISSION : 


1" Année : BAC. 
2: Annee : BTS. DUT, DEUG. 
Licence ou diplômes 
etrangers equivalents. 


αν 
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Le Monde 


DES LIVRES 


La commune paie les étudiants 


CAMPUS 
UNIVERSITÉ 


Une petite ville de la Côte-d'Or lance une expé- 
rience originale : verser un «revenu minimum » 
aux étudiants les plus démunis. -τττττττττοτςς---------- 


lieue de Dijon, fera bientôt 
pälir d'envie nombre de leurs 
homologues dans l'Hexagone. Dès 
cette rentrée, il bénéficieront d'un 
revenu minimum étudiant, le 
RME. Une allocation individuelle 
qui permettra aux plus démunis 
d'entre eux d'entamer, ou de 
continuer, les études de leur 
choix Les jeunes Chenôvois pour- 
ront ainsi recevoir une aide de la 
mairie allant de 2 800 F ἃ 
10 000 F par an. 

Derrière cette initiative munici- 
pale, une philosophie, une prati- 
que, des moyens. Pour Roland 
Carraz, maire socialiste de Che- 
nôve, ancien secrétaire d'Etat à 
l'enseignement technique et 
« maître d'œuvre» du projet, le 
RME s'inscrit dans le cadre de 
l'effort national en faveur de 
l'éducation « Si l'on veut attein- 
dre les 2 millions d'étudiants en 
l'an 2000, il faut amener 
800 000 jeunes dans le supérieur. 
Où va-on les trouver ? » Autre 
constat : il est difficile de travail- 
ler à temps plein, tout en faisant 
des études. Selon la MNEF 
(Mutuelle nationale des étudiants 
de France), deux étudiants sur 
dix les abandonnent sans avoir 
obtenu leur diplôme, à cause de 
- conditions financières trop dif- 
Jiciles ». 

Sur les quelque 550 étudiants 
de Chenôve, 198 sont boursiers, et 
près de la moitié pourraient tou- 
Cher de l'argent au titre du RME. 
Les bénéficiaires potentiels (is 
sont déjà plusieurs dizaines à 
avoir déposé un dossier à la mai- 
rie) doivent Er à trois cri- 
tères : avoir moins de vingt-cinq 
ans; résider à Chenôve depuis 
trois ans au moins (- Vous 
sommes les premiers à le faire. 
nous ne ρομνοπε pas nous permet- 
tre une invasion d'étudiants ! - 
explique le maire) : εἰ, bien sûr, 
être inscrit à l’Université. L'allo- 
cation versée est établie à partir 
d'un budget prévisionnel, qui 
prend en compte toutes les res- 
sources de l'étudiant : bourse. par- 
ticipation de la famille, salaire le 
cas échéant. La municipalité 


E sort des étudiants de Che- 
nôve, petite ville de la ban- 


prendra en charge, à partir du 
1« octobre, la différence entre ces 
ressources et le revenu minimum 
étudiant. Coût 1oral de l'opéra- 
tion : 75 000 F, soit 1 % du budget 
annuel de cette ville de 
20 000 habitants, peuplée de 
familles plutôt modestes et d’un 
grand nombre de jeunes. 

Pour aider les étudiants issus 
de familles à faibles revenus. la 
mairie de Chenôve est partie d'un 
constat simple, fruit d'estimations 
diverses et concordantes : pour 
vivre correctement, un étudiant à 
besoin d'environ 30 000 F par an 
Mais sa situation financière de 
départ varie : selon qu'il habite 
chez ses parents ou doit se loger 
lui-même, bénéficie ou non d’une 
bourse, peut arrOndir, Ou pas, Ses 
fins de mois grâce à un petit bou- 
lot. 


Sur la notion 
de responsabilité 


Quitte à l’adapier par la suite, 
les services municipaux Ont 
retenu deux cas types, pour éva- 
luer le montant du RME. Si l'étu- 
diant fréquente un établissement 
de l'agglomération dijonnaise 
(80 % des étudiants de Chenôve), 
le revenu minimum s'élève à 
1 850 F par mois. Si, pour des rai- 
sons de choix d'études, il doit 
quitter la ville, on considère qu'il 
lui faudra 3 300 F par mois pour 
vivre. « Notre but est de permet- 
tre aux jeunes de suivre les 
études qui les motivent réelle 
menti, 1out en les conseillant et en 
les orientant si besoin est. Si un 
lvcéen veut aller à Paris ou à 
Nancy pour faire ce qu'il lui 
plafr, alors il partira. » 

Allocation complémentaire, le 
RME , Comme son prédé- 
cesseur le RMI (revenu minimum 
d'insertion}, sur La notion de res- 
ponsabilité du bénéficiaire. {1 est 
vrai que, depuis dix ans déjà. Che- 
πᾶνε alloue un « minimum social 
garanti » aux plus déshérités de 
ses habitants, et que ses services 
sociaux Ont acquis, en matière 
d'allocation différentielle, une 
expérience que peu de villes fran- 


çaises gem. Pour bénéficier 
du RME, le jeune passe un 
contrat avec la ville. En signant 
son dossier, il s'engage à l'assi- 


- duité aux cours et aux T.P. « Pas 


de contrôle 1atillon. Je parie sur 
le sérieux de l'étudiant », affirme 
Roland Cerraz. Mais les résultats 
aux examens détermineront 
l'octroi de l'aide pour l'année sui- 
vante. 


Prêts 
bonifiés 

Autre volet de l'aide munici- 
pale aux étudiants : les prêts ban- 
caires. Associant leurs efforts, la 
mairie et le Crédit agricole vont 

r des prêts bonifiés (5 % 
au lieu de 8,5 %). Dans certains 
cas, la commune va même jusqu'à 
se porter garante du prêt. Pour les 
étudiants les plus démunis, 
l'absence de caution des parents 
est en cffet souvent un obstacle 
rédhibitoire à l'obtention d'un cré- 
dit. 

L'ensemble du système. 
approuvé par la majorité des syn- 
dicats étudiants, compense, sans 
forcément l'avouer, l'insuffisance 
des bourses d'Etat (200 000 bour- 
siers environ touchent chaque 
année des sommes allant de 4 200 
à 14500 Ἐ). Pour le maire de 
Chenôve, l'allocation RME ne 
remplace pas les bourses, mais 
vient au contraire les compléter. 
«-L'allocation ne devra pas fonc- 
tionner comme un guichet unique, 
mais être très souple. s'adapter 
sans cesse aux situations indivi- 


duelles. Avec le RME, nous tou- : 


cherons des gens qui n'ont pas 
droit à la bourse, mais qui om 
quand mème du mal à joindre les 
deux bouts. » Jugeant l'initiative 


“ originale et tout à fait posi- ᾿ 


tive », le ministère de l'Education 
nationale estime qu’il s'agit bien 
d'un «effort complémentaire de 
celui de l'Etat ». ᾿ 
La recette lancée cette année à 
Chenôve fera peut-être des 
érmules. Mais la formule d'alloca- 


tion telle qu'elle va être mise en τ" 


place dans une ville moyenne 
n'est sans doute pas généralisable 
à toutes les communes — en parti- 
calier aux grandes villes universi- 


taires qui verraient leur budget 


lourdement grevé. 5 
JUDITH RUEFF. 


Les stages de la semaine 


« Le Monde Campus » publie, chaque 
semaine, des offres de stages en entre- 


COMMUNICATION 
Lieu : Paris. Date : mmédier Durée : 
3 mois. Ind : à convenir. Profil : 
Bac + 2 Mission : icipatil 
opérations relations 


réalisation de diverses opérations de 
communication. 18 557. 


INFORMATIQUE 


veaux produits. Fabricant de supports 


ADD-ON dans [ταῖς ἦν d 
ment et assembleur. 17 571. 
: + immédi 


Bac + 2. Mission 1: un 
ormation informatique exigée. 17 570. 


Durée : 2 mois. 1nd : à débattre. Profil : 
Bac +2 Mission : connaître DBASE, 
WORD 4 Multiplan pour assurer l'ani- 
mation d’un service informatique. 
17 568. 

Lieu : Chätillon. Date : immédiat 


de programmes. 1ns- 
de parties hard et soft. Permis 


-  tallations 
de conduire. 17 567. 


ion en HPL où basic. 17 364, 


Lieu : Paris, Date : immédiat. Durée : 2 
à 3 mois. Profil : Bac + 3. Ind : 
4000 F/mois. Mission : exploitation de 


Lieu : Metz. Date : ἢ τ : 
à 6 moi ind : à ca on Pi 
OR : h 
rate Missii ne Egaio commerciale 

dr GESTION 
jeu : Paris, Date : octobre. ù 
2 mo. ἴδ τ 1/3 du SMIC. Paul ἢ 


Bac +2. Mission : participation à la 


mise en place d'actions de formati 
dont ane convention. 13544. 


Lieu : Levallois. Date : janvier, Durée: -- 


2 mois. Ind. : 1 000 F à 3 000 F, sclon 


qualité ἀπ travail. Profil : Bac +2. Mis 
son : coustruction d'un bilan social ἢ 


13 543. 


Lien : Peris, Date : novembre. Durée : ‘ ‘ 


3 mois minimum. Ind. : 4 500. à 


des CA Clients. Travaux de bi- 
lité et éventuellement comptabilité ‘: 
anglosaxonne. 12 539. 


SECRÉTARIAT 


riat. Anglais exigé, traitement de texte 
Word 451 poule τιέηα 24818. 
Lieu : Massy-Palaiseau. Date : immé- 


3 000 πος vais +1. Mis 
Siou : mise à ἡ fichier et travaux 
desecrétaria. 24 57]: τὰ 


DROIT 


Durée : 2 mois. Inc. : 1 400 F/mois, Pro- 
fil : Bac + 3. Mission : juridiques 
sur les services bancaires. 23533. 


ciers. 23 530. 


Lieu : Montrouge. 

Durée: 23 mob ind: Pro. 
Ὁ + 2. Mission : arç et 

décoration intérieure. 25 538 


sur minitel : 
3615 JOBSTAGE 
Quen tau: 


PS 


CAMPUS 


+ FORMATION 
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«L'Europe des compétences » à la Cité des sciences 


Un millier α΄ ‘experts européens vont étudier, les 14 et 15 septembre, comment faire de la Communauté ΕΞ 


Lecgeed merché nnique va entraîner une 


CEE Le orme τα 6 mt 


{6 ἶε ἱπιῦς κανοῦ εἰ ἐδ Jeu 9 

un. marché 
l'emploi τ 
bumaines sont, en effet, la princi. 


d'ici à 1993, le lexion sur prochain 
riser d'ici τάξι le. 
marché 


pétences ». 


La constitution d'un espace européen des forma" 


tions et des qualifications repose sur un mot devenu 
mai la mobilité. Celle des étudiants est favo- 


des individus, mais κι: 

΄' des esprits et des fonctions, « La libre dreu 
lation des personnes va s'accompagner de la mobi 
et ἐπσέδ. ὁ τί 

συλ εἶξε οονηράίαποες 6 à celui de 
ἈΞ περι δ. 
urope devre s'effarcer de vale." : 


en anne 


de D ment jrs ΓΞ 
Re ΑΥΤΕΣ on fonction. - 


Ÿ réfléchiront, ἃ le Ge de a rent : 
l'industrie de La Villes, sar « l'Europe des com. 


“sont nées-de la nécessité, mais la perspective ss du 


RS de D 0 or 


un grand marché du savoir et de l'emploi 
votamment pour les PME | 


ue de pourrait 
« Li aire un 
grand pas en avant si pr el ed ah 


sant du « capital kumaïn » une dimension stratégi- 


que augmentait, füt-ce modérément », estime-t-l 

La circulation des formations et des qualifica- 
tions par-dessus les frontières empruntera bien sûr 
les nouvelles technologies d’information et de com- 
munication (NTIC). Elles sont à ja fois un enjeu 
€conomique et cultureL. 


lancés pour encourager leur adoption dans tous les 
sectours de l'industrie ct de la formation. < Aucune 


Les déséquilibres, c’est ce que Denise Barriolade, ᾿ς, 
dans son rapport introductif au colloque, redoute le 
plus pour l'Europe de demain. Elle craint des dis- 
Erin αἰεὶ bien dans jeu forwations que les offres 
d'emploi. L'écart entre les pays du nord de l'Europe = 
et ceux du Sud ne pourra être comblé que par l’har- 7. 
mouisation des systèmes de formation profession : 
nelle. On est encore loin du compte. En ce qui νυ" 
ne me ne αὶ 
vailleurs des régions en difficuité vers les zones en — 

expansion se tarissent peu à peu ; elles seront rem- "Ὁ 
placées, selon les spécialistes, par une « migration 
SL touchant essentiellement les personnes quali- = 
fi 

Denise Barriolade craint l'avènement d'une μ᾿ 
Ἐστορὸ ἃ ἀξαχ mem Loc cr rm 1" 

la main-d'œuvre la plus qualifiée. “= 

« Qu'adviendra-t-il de ceux et de celles qui ne dis- «+ 
posent pas d'une qualification ou qui ne trouvent 3) 
D COR es ne ee Pr Pa Te τ 

Les risques de marginalisation existent pour ceux τὰ 
qui n'auront pas accès au marché européen. » 
JEAN-JACQUES BOZONNET. 


L’ Ouest a le vent en poupe 


Les 


päys de la Loire sont parmi les lus, aväncés 


dans les échanñges européens universités- 
entreprises. En particulier dans le domaine des 


nouveaux matériaux. 


une ee 


RESTE 
faisons pas T'eff ffort 
d'aller ἃ ΓῚ £ fins re A ne 
éridencs glographique, rappelée 
évidence phique, 


entre pour la per 
(A! , baptisée Comett-Ouest, 
a créée par le 


band matinal. 
rapide, puisque l 


D, am universel, 
O"Donoghus s'est 
investi dans sè mission. 


français du shake - 
Préliminatre 
effectif. de DIC 


Darian 


véritable aubaïne », se réjouit 
Roger Balcon. Le programme 
implique en effet un 


iat entre universités ct : 


entreprises, ainsi que des 
échanges avec l" ᾿ 


ἢ s'agit d'une ργόδτικο on - hésité, lorsque 


visionniqué pour le service 


d'immunologie du CHU de -- 


A lique Patrice . 
Nantes » pD@ de δὶς. Sans 


‘mais 
- compétences. disponibles en- 


AUEF créée en 1988 pour la pro- 
dans 


comme 
A dr ae Len 


groupes industriels) dans les 
douze pays l’Europe. - 


« Les matériaux nouveaux 


rer la qualité et Cu des 
produits, réduire les coûts de pro- 
duction de mise en œuvre -et 
d'entretien », déclare Serge 
Lefrant, l'un des de 
la recherche à l’IPCM, pour 
situer l'enjeu d’E: 


«un brassage des 


Europe». et «la di, 


avec nous, mais il faut 
que le CEE s'implique davantage 
pour pérenniser les struc= 
tures. » Telle est 1a question qu'il 
compte en tant 
ἘΞ du conseil scientifique 
PEuromatériaux 


pétences. Ainsi {a première 
Ecole: d'été imernationale es le: 
be qu d 


grès ou de 


milliers d'ingénieurs sont 
confrontés quotidiennement à des 


école d'été d'inspiration commu- 
pautaire. 


Avec ou sans Comett-Ouest, 
Chi Yuan Chiem avait lintention 


. de mener à bien son projet. Toute- 


fois, il a ἐϊδ « « étonné et réconforté 


ont été dépassés 
Qu'il s'agissait d'un projet euro- 
péen dans la région », dit-il, sur- 
pris par l'accueil des 
1 iels. Ceux-ci ont 
près de 25 98 de la manifestation. 


cream pepe ie dd cine du ie 


de la Loire. « Le mouvement n'a 
aucune raison de s'arrêter ». 
estime Jacques Vilaine, ancien 
recteur, ancien président de l’uni- 
versité de Nantes, et actuel direc- 
teur général d'Atlantech. Cette 


structure, conçue comme “éR. 
pement d'intérêt nus ( Ha 
manifeste la volonté des 


ramifications de l’esprit européen 
semé dans la région depuis 
Comett. Mais il est loin d’être la 
Te Roger Balcon parle 

fes boule de neige ». Selon 
lui, Plume des réussites les plus 
spectaculaires de Comeït, c'est le 
réseau ». Les contacts noués entre 
les cent AUEF consti- 
tuées dans le cadre du programme 
Comett servent en effet aux 
autres projets. 


Quelques coups de téléphone 


dans les pays européens ont suffi à 
la CRCI des pays de la Loire pour 
mettre sur pied des partenariats 


PR ΣΟΜΗΝ 
COURS D'ESPAGNOL 
PORTUGAIS DU BRÉSIL 
Initiation 


h et perfectionnement. 
Pratique de la langue orafe. 


Le soir, à partir de 18 h 30. 


INSTITUT 
D'ÉTUDES IBÉRIQUES 
et latino-américaines 


CONDUCTEUR DE TRAVAUX 
BATIMENT OU TRAVAUX PUBLICS 


Desème contresgue par le Burestre de 


Admission : Dune ee don te nn ES 
2 année BTS au DUT ou niveau equivalent 
x Exernat -- Intemät 


EST ETS, SSSREN D'ENSE-CNEMENT SFERE A Per 


Ἐν ΤΟ ὸ EYROLLES É 
DUCATION 


ν᾿ 
… 
*. € 


l'objectif est de développer la for.” 12 
mation dans les PME. Depuis le , 
début septembre, le Fonds d'assu- 7° 
rance formation des pays de la 
Loire, qui représente quelque ©” 
deux mille cinq cents entreprises, ἐν = 
pratique, en relation avec des par πτ 
tenaires une analyse “Ε 
des besoins et des offres de forma- ᾿ξ 
tion disponibles. « Quelles sont © 
les conditions à créer pour que les m M. 


PME aient un meilleur accès à la = 
formation par les nouvelles tech- — 
nologies éducatives ἢ», s'interro- ἀπὸ 
gent les responsables de l'étude. 7% 


Delta sera l’occasion de pro- 
mouvoir l’enseignement à dis- 
tance, déjà présent dans la région 
grâce au réseau du CNAM, mais * 
que Roger Balcon rêvait depuis - 
longtemps de développer. - 
L'Europe et ses ouvertures sont ἡ 
l'occasion d'envisager le problème 
au miveau international en un 
temps record. « En deux ans, ." 


cours oraux et conférences à Paris 
Sessions de formation 


ÉCOLE DE 


PSYCHO-GRAPHOLOGIE 


ORGANISME PRIVÉ FONDÉ EN 1953 ͵ 
“a Et ras 
12, vila Saim-Piere 


94220 CHARENTON 
TL :(1)43-76-72-0f 
bon à la profession da 


LE 


DOCUMENTATION 
SUR DEMANDE 


Ra 


J 11... 


immune 


ἕξη 


mm mm mme mme vu 


me 
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: 


cour d'assises, 
Verser et Maurice 


Ἰ 


avoir ie le parcours qui 

une infraction à la 

τὲ je d'inculpar son 

Pin fait criminel, les 

ution des 

assises, les différentes 
la 


Η 


vw 
d' 


sin 
ji 
Ἷ 

À 


Le tr 


Ὡς 
S 


mreprise, 
Marie-Hélène W 


de la communication inteme au 
mécénat, en PRSEANE pi par les 
avec la presse. Avec 


LERARNRONEPONMeRNRROONNSPAURISE MU TM UN PUDEUR ONTARIO ERNNT ENTIVTVACLNEN EURE 


τα ρα αστω π νι LE CESSE SELLE LEE ETI SSL 


Les écoles et las formations universitaires au banc d'essai afin de permattre à tous les candidats à la 


vre liste de 


locaux saturés, manque d’enseignai 
Et les lycéens s’impatisntent. A l'heure de La rentrée, un dossier complet 
redonner aux établissements une dimension humaine. 


références * 
 Ebfographiques et pro- 
* Dunod, 316p. 175 F. 


pensable de savoir s’y montrer «'a 
nice guy 2 1 Vient dasiement ds 

*k no Matra collection 
« 10 Consedls », 111 Ὁ. 69 F. 

Les métiers 
du commerce 
international, 
par Bruno Magäalo. 

Quelles sont les filières de forme- 
don aux métiers du commerce st des 
eh pre pe profis do 
et de carrières ? ir la 

entreprise, et repérer 988 ser- 

vices internationaux ? Ce guide, 
complété par un camiet d'adresses et 
ER par métier, d Τὰ ὑῶν: 
0 ἢ Γ 

diplôme, à aide de LS At δα ἡμὰς 

x L'étudiant, collection « L'étu- 
diant pratique », 175 p., 72F. 
MÉDECINE 
Les explorateurs 
de la santé, 
voyage au centre 
de la recherche 
médicale, 
par Philippe Larar. 

L'organisation de la recherche 


CAMPUS 


BIBLIOGRAPHIE 


INFORMA TIQUE 


Les modèles de la vie 


; pour origine 
δε τ ον pr at ee Le 
tons, mystérieux. 


sont encore 
1] 29 (rouve qu'en pour aborder ce 


une approche informatique. On 
connaît par exemple le Jeu 


ξ 


si elles sont trop 
Pres. 65 ΒΟΝΊΩΘΟ δ᾽ etes ΦΌΠΕ me 


ΕΝΌΜΕΤΕ 


ΘΙΥΘΟΕΕΘ ΟΒΑΟΕΝΤ᾽ 


Bonne nouvelle : en accuaïllant 70 000 jeunes ds plus chaque Année, les lycées d'enssignement général et tach- 
nique augmentent les chances des nouvelles générations de décrocher le bac. Mais dans quelles conditions : 


el μέρ ευντὰ # 
térisent le fonctionnement. du 


SOCIOLOGIE 


Le Play et 


REDERIC LE PLAY est l'un des 
: pères fondateurs 


français ont, dans le sälege de Durk- 


qui fait une carrière d'ingénieur tout 
en menant. à bien des travaux 
d'enquêtes consi les sur les 
classes contraste avec 


porteur d'une légitimité pale- 
universitaire, En publiant en 


nts, classes surchargées, emplois du temps absurdes... Les lycées craquent. 


qui 


FRANCAIS, PHILO 


᾿ΕΝΑΙΟΛΤΙΟΝ 
LES FORMATIONS AU JOURNALISME 


succession d'Albert Londres de ne pas se fourvoyer. 


Cell: 


Ἔτι τ’ ππρϑα Μ δὶ γε τ' Ἢ 4 Φ 4. κι TT) 


POUR BIEN COMPRENDRE 
SES ENFANTS. 
POUR PRÉPARER LEUR AVENIR. 


on dr 


Le Monde de l'éducation publie tous les sujats de français et de philosophie de la session 89. Une aide précieuso 
pour les élèves de première et ceux de terminale qui préparent les épreuves de 1990. Avec des commentaires, 
das exercices, des notices biographiques et des avis des correcteurs sur les écrits et les oraux." 


* ANECORS 


Numéro & septern 
, marchan 
LES LANGUES RÉGIONALES A L'ASSAUT DES ÉCOLES ie 


A l'heure de l'Europe, les régions françaisés cherchent à préserver leurs langues et leurs culturés. De 
l'Alsace à la Bretagne. en passant par le Pays basque, {e Monde de l'éducation drésse un panorams 
complet de l'enseignement des langues régionales. 


Le Monde 
TEDUCATIO 


les siens 


met en pratique et expose sa 
méthode des « monographies 


propre 
Société d'économie sociale, et 

Fun des πρότα- 
ἤδβιηθ réforrmateur et l'un des conseil- 
lers écoutés de Napoléon IH - * 


L'ourege de ΚΡΙΘΩ͂Ν a Savoy 


FRANGAÉ, Sons" 
mbre - 140 pages 


| En vente chez ΜΌΝ 


que nations indispensables ρου 

spmprenare ls dynamique des 

l'automates l'ouvrage 

de Gérard Weisbuch, Dynamique des 

complexes. Ces notions 

ples, appliqués sua) bien aux 
qu 


*k AA EL ὉΣΒ SYs- 
TÊMES de Gérard 


Weïsbachk, ane fiatroduction aux 


dde journaux 


Π 


Ÿ 
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ARRIÈRES EUROPÉENNES EN ENTREPRISES 


POUR L'AVENIR : 


Le Groupe ὍΤΑ Feu sa a poRique. de développement. La. forts 
- croissance de sa flotie conduit à une augmentation très importante 
du nombre de:ses équipages ins Le Groupe offre par : voie - 
80. concours : © . 


60 FORMATIONS | 
PILOTE DE LIGNE 


Néfe) après le ‘a-121065; si possible dégagé dre 
“militaires, vous êtes ressortissant(e) de la CEE et vous savez vous . 
.. exprimer en français et en anglais. 


‘Votre formation est sanctionnée : ‘ ἐ 

- Soit; au minimum, par un baccalauréat E, Ο, D'ou par un diplôme 

scientifique européen équivalent, 

τ {5 soit par un ou-plusieurs-brevets théoriques préparant au métier 
ὉΠ de pilote de ligne {niveau : CTA ou certificats E et T2 du PL) 


À l'issue de la sélection qui aura lieu en octobre 1989, nous. 


CHARGEURS 5.4. 


DE LIGNE au terme de laquelle vous sera offerte la FR 
: d'intégrer UTA où AEROMARITIME. ᾿ 


. Merci d'adresser avant lé 2 Septembre, CV, photo, tetre de 
‘candidature.manuscrite et certificat d'aptitude médicale pilote privé 
-à-FAFPA, sous référence 767MO à l'attention de CH. BATAL, 5, 
avenue du Général de Gaulle 94760 ST MANDE à qui nous avons 
"confié notreprésélection. ᾿ de 


É k-Pour.de plus amples renseignements, contactez nous’ sur 
‘8614 ὁδάο UTA ou appelez nous au 4113 00 77. ᾿ 


Con TESSE 


| COUPLAGE : LE MONDE-- LE SOIR - DE STANDAARD - 
THE {NDEPENDENT - SUDDEUTSCHE. les AC NEED 


: Le Bureau Inisenerional du Texvail ἐν ᾿ | 
ὕ Age pce ds Nas aan τα ge à Gen de ὁ 
des adacteure de langue française 


| pour le Service de Ie traënction ot des réunions. ἡ ᾿ 
Le σαιδιάαι ἡδεῖ, of ἂ 77 à 51 αἶα; ὅδε cr παῖ ἄᾷριδαιο 


traduction, dans un style approprié, des tradnctions pré- 

ΠΣ ciscs ἐς soignées de texzes eee partait sur 006 Jargp parie de aujots. I doit être farmifistisé avec les 
EL principales questions dont s'occupe 16 BIT cts" y ΞῪ intéresser. 

* ‘Les conditions d'emploi sont intéressantes: rraltemest et indemnités éevés, 30 jours ouvrables 
ue Se coùgé anmmel, congé dans es foyers, caisse: de pensions, assurance maladie et accidents. 
"À égales, la donnée κα canchästares θαιλεάμεε εἴ aux cundide- 
ms qiifcations égales, ΝΣ préférencé ser Re 

δὲ τὴν cube are αν. σααφίοι σα Le dem δὲ rames spé ἑοσι ἃ 
ὡς ἔτ γον z de correspondance du BIT. 

a R75340 Paris Cudez 07 (Prance). Lépine : “(00831) 45.48- 
Eee nes srl de Fa pense Corean 4.15}. δι route 
χὴν D 22. Βρέανο, ΔΕ πτημαεὶ ὙΠΕΛΟΘΟΙΣΗΒ, de clôture : 

20 october 1989... - ν 

L NE SERA PRIS CONTACT AVEC LES POSTULANTS. εχτέπιξυπϑ QUE 


Cape nique élan 7 ess acts à Parier che ᾿ 


DIRECTEUR DE LA REGION LASIE 


d ne nie Pare se 
prenne ἰδ cat a 

qi μρεϑατερεπε Οτα ΘΕ ΜΕ ες Β᾽ τῇ 

park coitañment l'anglais. - » . ὡς 5 


: Dia bee pres pare αὶ : 


Merci d'émvaer CV. pré Sel 1305 3 ORC 
78. Boulevard de le République : : 92100 BOULOGNE. ἢ 


prendrons en chargé l'organisation de votre formation de PILOTE | 


| NRCARPANDELSBIAD LE SOIR ὅς Monde. StiademscneZetrung cesereer px1r4 SERA ELPAIS DeStandaard THE INDEPENDENT 


DÜ MARKETING PRODUIT AU 
MARKETING SERVICE 


Promouvoir à rt} e à” 
ὃς expo ‘imsg um 


quotidien dynamisera votre ion de 
carrière. Ecrivez à Sophie COHEN en pré- 
cisant la référence A/D2047M - PA Cos- 
sulting Group - 3, rue des Graviers - 92521 
NEUILLY Cedex - T&. 47.47.11.04. (PA 
Münitel 36.14 code PA) 


Group 


᾿ Τὰν ΠΙ ΟΙ Ε ἘΝ 


Pusincos 


Licstefatos Europèsee de Raycaasment Syachration se construit à 
GRENOBLE 
΄ς avec ke concaues de Ὁ pays. ᾿ 
(Cette source da cayernenent X sera ἀρέτεζεραικράδ où 1354. 


RADIATION 
FACILITY 


. Φ 
Des équipes itematonales de recherche seront alors reçues pour réaliser des expériences dans de nombreux 
« physique, «chimie, ° aistallographie. 
+ sclences de La terre. ὁ science de la matière et des surfaces, « biologie. médecine. 


ingénieurs & techniciens 


capables de ge parier à concerne rain, 'otain de et équipement onto de here de 
OR Smet ἐς snauts. ion éamique. op. Sp en mpnnt g 
radiofréquences, etc], vous possédez. plusieurs années l'expérience industrielle ou en laboratoire. 

Où plusieurs des spécilités suinintes : ue 


ue à 

SE ue 
de vavail de l'ESRF. est la langue 

de πεποοεύπακαν des Das membres seronx énées. Les conditions d'erpariation sont Inéressaees. 

dossier complet, sous réf. LM à : 


Nous vous 
ESRF. Service du Personnel BP 220. F 38043 GRENOBLE Cedex. 


l'Europe de le Recherche 


d'une 
- 
.- 
Nous vous 
La 


Nous & Sommes une société française internationale spécialisée dans 
des produits agricoles. 


Nous recherchons un 


Rattaché su Directeur de l'intemational, à 
aura pour mission de gérer et de 
τ développer . notre implantation 
commerciale. Pour cela, ii définit les 


Pour ce poste nous recherchons un 

INGENIEUR AGRO, büingue français- 
espagnol. ayant au cons 8 ans 
d'expérience du terrain le sectaur 
engrais, semences ou phyto, dont 
-quelques années d'animation d' 


Les perspectives d'évolution et les 
conditions seront motivantes pour un 
candidat de valeur (salaire + primes 

et conditions 


: Nous prions sé nn nos annonceurs d’avoir 
ἢ, Fobligeance de répondre à à toutes les lettres qu’ils reçoi- 
vent et de restituer aux intéressés les documents qui 

| leur ont êté confié 1és. 


NE 
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Groupe industriel françai ἐπε expansi 
1.2 MO BAS 1580 personnes à Enr 01 domaine 


écifique 
recherche pour sa Direclon dés Affaires Iitenationales 


Négociateur haut niveau 


Formation : 

- Ingénieur d'Écoles Supérieures. 

$ son Supérieure de Management et/ou de Commerce Interna- 

Age : 35 a 45 ans enwron 

Expérience : 

- 5 à 10 ans du métier de la négociation de grands contrats a 

l'ea-  portation dans un contexte de société d'ingémerie ou d'entre- 

prise _ generale. 

- Capacite 8 comprendre les problemes lechniques grâce à une 
experience antérieure de chef d'affaires, d'ingerueur de projet avec 
maîtrise des techniques de financement. 

Profil : 

+ Promoteur et développeur d'atiæres. 

- Négociateur rigoureux. sens de l'anticrpation. commurucatif, 
lorce de seductiôn et de persuasion Representatu! Esprit d'équipe 
Pour rassembler dans fentrepnse les éléments utiles à la négo- 
Ciation. 

Volontaire, tenace, patent, Oplmuste, autonome, concret, sufhsam- 
ment de contrance en 50) pour Savoir conclure une affaire. 

- Muluphaté d'expériences Intermalionales requises. 

Exigences : 

- Poste ἃ Paris. mas grande dispombilite. voyages nombreux a 
l'étranger 

- Relahôns publiques. chents, concurrents. autorites, dans des 
rulieux culturels differents 

- Maïtrise partaile de l'anglais. espagnoï souhaite (russe, chinois 
Qu allèmäand apprectes) 

Ecrire avec (photo, C.V.. lettre manuscrite el pretentions sous réf. 

53120 M 3 BLEU Publicite - 17, rue du Docteur Lebal, 

24307 VINCENNES CEDEX qui transmettra 


Trensmanche-Link, le consortium formé des 10 principales sociétés de 
travaux publics {5 britanniques et 5 françaises) est responsable du contrat 
de construction pour la conception et la réstisation des travaux et du sys- 
tème de transport. 
Pour renforcer nos équipes existantes, nous recherchons actuellement : ΝΞ 
“ "UN JURISTE “The Food and Agricaieure Organization of be Unired Nations invines applications for he 


pos of 
Le candidat retenu relèvera du Commercial Manager et aura les res- 
ponsabiliés suivantes : .INTERPRETER/TRANSLATOR 
— le collaboration avec les chefs de projet pour rédiger les docu- 
ments de préqualification et d'appels d'offres, y compris l'entière 
prise en charge de la préparation et la partie commercisls des appels 
d'offres, des instructions aux soumissionnaires et des schedules à 
compléter par ces derniers : 
— la préparation des procédures spécifiques et des critères de 
préqualification et des appels d'offres en consultation avec les chefs 
de projet et les autres personnes concernées ; 
— la gestion des contrats après leur signature. 
Le candidat sélectionné doit être parfaitement bilingue anglais /fran- 
çais et avoir quelques années d'expérience. 
Priére d'acreseer νοῦν CV eve lettre meuenie à : ; 
“re j « Bencfrs: Tire sslan, loanon. con of ing adusmens enccion gran and other 
benefirs of the Intemaniona (τὶ! Service 
Please send detaled currieulum vitae ποῖ Eater chan 1 November 1999 quonng VA 685-GIC 
το: Personoel Officer GID/FAO - Via delle Terme di Caracalla - 06100 Bome - ICALY. 


Toutes les candidatures seront traitées comme confidentielles, 


. International Fund for 
[1 Agricuiturat Development, 
μι IFAD (United Nations) Rome (Italy} 


HNESUE 


Souhaitez-vous donner une nouvelle dimension à votre activité professiormelle ? 
Notre centra de développement sfmentsire LINOR, situé à Orbe, en Suissa (à env. 
30 km au nord de Lausanne) peut vous offrir une telle opportunité. 


Imaginez un monde 
où des postes auxquels 
vous n'avez encore jamais pensé, 
vous sont proposé. 


seeks candidates for post of Director, 
Iniormation & Communications. 


The Director would be responsible for planning, organizing 
and managing a comprehensive programme of information ἃ 
communication activities for a major international financial 
institution including project-level communication pro- 
grammes. 


University Degree in Journalism or Social Sciences. Prefera- 
bly more than 15 years experience in international relations, 
UN or [ΕἸ affairs and/or the production and distribution of 
mass media information in English and French or Arabic. An 
ability to communicate with and through the media Excellent 
knowledge of English and French or Arabic. Knowledge of 
ltalian would be an advantage ᾿ 


Net base salary per annum will range from US$ 40,039 to υ55 
49,287. Cost of living allowance subject to change according 
to United Nations Common System will range per annum from 
USS 19,757 t0 USS 21,443. 

Initial contract is for two years. Deadline for applications: 

2 October 1989. Ξ 

Send two applications to: 


IFAD - Personnel Division 
Via del Serafico, 107 - 00142 ROME - Italy 


— une bonne expérience dans le modélisation ou le simulation par ordinateur, 

— des connaissances dans l'apphcation de principes du génie chimique pour résoudre 
des problèmes pratiques de l'industrie alimentaire, 

— ἰδ capacité de dialoguer avec des gens d'origines diverses. 


Alors vous êtes le 


CHEF DE PROJETS CAFÉ 


que nous recherchons actuellement 


Votre activité principale sera : 

— le développement de procédés et de produits pour l'ensemble des 
sociétés Nestlé dans la monde, 

— l'analyse critique des opérations unitaires au niveau pilote, 

— l'assistance technique aux fabriques. 

Si vous êtes porteur d'un titre universitaire en génie chimique et que vous 

avez de bonnes connaissances d'anglais, adressez votre CV avec copies 


Le service télématique de diplômes et photo à : 


expert de l'emploi des cadres ΝΕΘΊΕΟΘΑ 


UNOR Centre de développement alimentaire, CH - 1350 Qrbe. 


L'AGENDA 


setzungen 
néscher Texts, wozu Voraus- 
setzung ein 
Univeristäts-studium als 
Uebersatzer mit ic 


Bijoux 
BIJOUX BRILLANTS Vous avez du souffle ? 


Se: Moi aussi 
gabe and dis foigande 
Adresse : KOCAREK UEBER- 


Ξ ἐπ Spécialiste en économie industrielle et en économie des ressources 
S2282. 4200 Essus BAD 5:3 humaines, 33 ans, je recherche une entreprise qui voit loin. 


en bureaux, show 
room, sanitsire réf. nf. 


J'apporte une à originale et enrichissante, appuyée sur deux 12 600 F — 40-20-97-20. 
P OSTES OUTRE-MER années de es a vol en et deux années d'économie appliquée : F 
Cantaine de βρδτοα bien Réinté la di - 0 ταὶς à ro εἰ da la és YILLEIH 
μι μαννα αν de développement et la prise de décision de l'entreprise. pos Me 350 a, local 
Dept. 


Ecrire sous n° 8 585 — le Monde Publicité . 
5, rue de Monttessuy, 75007 PARIS. 


Toutes durées, tous services 


BOMICILATIONS 


Escl 87 ana, 10 ans d'expériance EE eo 5 
τος ere -ἜΞΞΞΞ | TE STI. 
τὰ «pas menes σσττσρήρου sm eecese | PONICIHATIONS 
BIPLOME de GESTION RECHERCHE ee 
ἘΞΕΙΞΞΞΙ͂Σ ne Mn 
ton et contrats, pratique de ἢ vacances et/ou année aux comptes. Région parisienne 


l'informatique). 


---:------ὄΞ---:----:.-:------. 


Agresmer c-v. à : Cherc. 3. Ε΄ + secte 

2 RER Er SE BE) DOMICILATIONS 
ἊΝ Ὁ . SARL -- ΒΑ -- RM ᾿ 4 
: : - τ ἘΞ δ᾽ ΤΣ Τα ΤΣ ΕΞ 

raduction ν: à Crenden A2:67,0E 00. Ἶ LE Permanences téléphoniques, de Coriierce 

‘demande — Srpéense, Sacréarit. | LOYER τ 2 000 F CHANCES RE | 0... 
Atoñor-théâtre cherche à 586- 
Traducteur russe, textes contemporains et ἢ rémunérés Re ee x : : 
improvis. T. 42-08-33-77. beniiaue. - Ω Ventes 


. Vacances Bruno [ k ENS. 272086 pr VDS CAUSE DIVORCE 
---:--- CHEF DE PERSONNEL] “rexar ἥ Le | ——_—_—_—_—_ Map Tong 
ἦ 20 ans ἀοχρ. protess. - SR SR MOURS (7 
οαρϑυχ mr = Ne Lagrange 
propositions Sri ἥ ENOES. ΜΜαξ. Séries ΜΕ Σ αν Τοῖς ΝΗ Re jo ou profession Bérale 

commerciales ———— ἔν metione raêi. sution toi Du| PR nu me ΣΕ Gode 2-16. 7 À PONTOISE 
SA MTOUR HOUSE-HOTEL ou province, en gen Tea 5 ο ᾿ J.F. STYLISTE (BTS), (Vol d'Oise]. Carre vie 


βάν 3%, Val ele Poe En Semr-pension. HR, ᾿ expérience ἰκυούφ, ἢ 
RE eee Ci 0e list Rens. : Er er spu postal À mn | oh. emploi de création de tt δ α΄ Ἢ LIBRE DE SITE 
(18) 61-09-83-37. 1541 Tél: 2 j wi 


er 


i 
i 
Î 


sEL τ 
se 
ΕῚ 
ΒΆΝ 
aecs 

dit 

ιπ' 

κὰν 

Ἐν 

ΔΑ ΠΕΤΤῚ 

Ἐξ: Ἢ 

sait 

5 

19 

»3 

#s 

Pau 

sax 

nu 

-ὄν 

se 

-τ τὸ 


il à 
ΤΝ 
1j à 
ετ ἢ 
Mere Eee il 1 : ᾿ 
ΠΗ ἢ πα prumeorancanae -Ξ | 
ΠῚ 11} LUS | 
ΠΝ ΠῚ “ Ἢ L 
ΠῚ Ἢ il ; 3 τ ΡΣ ον: ἂς | 5 
HER “il Ξ j Ur ; 1° ᾿ 
HMS Ξ JR il y 2 À + 
᾿ ai LÉ Ἷ à ur 1" ἄν Σ᾿ 
πεν Ε Tr RL ἽΠΕΠΕΙ ἢ Ἢ 3 εἶς, | 
5 Β Se TT AE nil SET ΕΠ ΜΙ Ἐξ Εἰ 38. a 
A KE S Ἢ ἪΠ| ΠῚ ἐξ ἐπ ἐ {ἢ ἐμ A : Ἢ un 
ξ : [ἢ Ἢ HT HSE DOUTE HAT 4 | 
Ε Dr nl ΠΤ AT île ΠΗ 88 ᾿ 
: © = 2 2 es Bel. ἴῃ ἘΠ ΠΕ UE Pt) : 
É ᾳ« : 4 -. τ ᾿ jedë ἘΠ É. ΒΕ ἢ ἢ κῃ 5 ἘΠ ἢ "ΤΕ ἘΞ 
δ) à Z FER ERRe Es "πὶ à ET Ἢ ἔπιον Fe 
Su Ξ MT: ais ἘΠ ΠΗ ἘΠῚ PA ΠΩ an ἘΠ lé 
a Ξ ξ Ξ ΠΗ ΤΕ ἘΠῚ πε RUE HA ELE εἰ ci ἡ ἢ ᾿ 
ι À a) ξ Ë lulu Ἢ FÉÈF ἢ ΠΗ : ΠΕ ὁμϑὲ τῆ: ' {ΠῚ Ἢ τ à RUE j 4 
‘ele nr A | et τὶ ul ἢ ἬΝ. ἢ Ἢ 
δ ἢ je A " sun MU Ë “ἘΠ ME 
+ ἢ ἫΝ HE | ἜΡΡΕΙ tie ἜΠΗ ἘΠ nt Fil . 
Ὅν € IE MNHE EU ee En ἫΝ {ΠῚ ἘΠ ΠΗ 8: 
© 8 ἢ πον il , ἘΠῚ HT ΠΗ ΠΗ] ἘΠῚ fes E Ἢ ἱ τὶ AU | + 
de AE fl 1 ἷ EL ÈS AT Ex ΕΠ τή : AE je à «ἢ LUE si κὰν "À 
nr 5 ji ΕἸ ΓΙ " | Ep ᾿ ii —_ γε ΜΗ il | 
pes e.LR ἧς ᾿Ξ ἫΝ HE feel ἘΠῊΝ δὲ ΠῚ sh δὴν 3 μὰ Τε ἜΗΙ πεν 3 HE À 
1 ΠΝ ts El ἀλλο UE ἐμ ὙΠ 3 
᾿ 4 | 4 Égis ἢ $ LH fus 8] , LIEN οἶς RE Ἵ ᾿ξ : ΠΗ} | EE LE AA ἀπ | | 
Se Ἢ ἍΜ ii ᾿ ΠΗ ᾿ . pr mt FL 
Ε- ΗΠ ἢ ἜΠΗ: pre ἊΣ he : ne Ain ΕΠ τ Ἶ | 
ΠΕ ἱ si " ἐμ ἐς ἌΝ | ji du ἢ Es 
| Ὁ ΔΙΞ ΤΠ ἘῸΝ δ᾽ ὉΠ - ΠΗ nl ὁ at AT EE dique NÉE ἐμ β 
ι © 91. deu | ape di F ἘΠ ΕΝ 18] ἐμ AN pe] à ἬΝ ἘΠ 
| RIDE ΠΗ ji 4 ᾿ Ja ἢ | ΠΕ ER 
2: Mel LE fie HA) ji ᾿ fie Δ μι ΠΝ Ε , 
= T| | 15 He au ἜΠΗ ἀμθονς ἐδ. Sul |EMRE 
: | [nl {ht ἢ 14 ἢ: à à LE ΠΕ 
ΠΗ] ἀπ ie ROUE 
τ ἢ} ne : 
π ! FAR E | 
Ἴ : 4e: 
7: 


20 Le Monde Φ Jeudi 14 septembre 1989 ce. 


CES AL. D à 


τ Economie 


-----ΠΠῸΠῸ ῪΟ 


M. Tchuruk au conseil d’admi- 
histration de Total-CFP, avant. 
son accession à la présidence 
du groupe pétrolier, ouvre la 
voie à une restructuration de la 
chimie française (lire page 21]. 


ὌΝ Après une semaine de conflit :: 
Les grévistes de Pengeot-Mulhouse 
- se replient sur leurs bases 


mois, dix ans à la chaînel» ) et 
Patrick («5278 F pour treize ans 
de maison! ») veulent alter 
Jusqu'au | sil Ét 
leur coûte 350 F par jour. « Deroute © 


H L'inculpation de M. Yves 
Rocher relance les hostilités 
entre son groupé θὲ la BNP à 
propos des conditions du 
. rachat de Petit Bateau: (fire 


page 24). 


Β Le gouvernement devait 
adopter, mercredi 13 septem- 
bre, à l'occasion du conseil des 
ministres, un deuxième plan en 
faveur de l’emploi {lire ci- 
dessous). m La nomination de 


ï 
1 


| ἀν A Fappel des syndicats 
5 LH » FO et ee Ξ pee pags Paoende sg vb " 
Baisse de l'impôt sur les sociétés et déductions fiscales onu es LEE As | Ἶ 
; matinée du 13 ἐ 4 
2 Ï ] 9 | M R | bre, ane manifestution dans les Des signes ὦ 
euxieme plan emploi de δὶ. Kocar rues de Le ville. Lancée le 5 sep- d'essoufilement ; 
si 8 | τ A D τε tembre, la grève, déclenchée des τ ἢ 
réduira les charges des entreprises ΙΝ απ nn ΠΝ 
ne par mois pas. i 13 septembre, à 5 heures, Η 
Pratiquement un an joar pour jour après prolonge le précédent : l'accent est mis de accueilli avec beaucoup de réserve -- sauf In | Sépassé le cadre de Pétablisse- jors de l’arrivée de l'équipe du Ϊ 
son premier plan, le El al pr nouveau sur des dispositions de CFDT — Ja présentation du plan ment alsacien qui doure tin, les syndicats ont dû se rendre : 
à lancer on deuxième plan pour ἔαρος économique visant à abaisser le coût dutra- été faite par M. Jean-Pierre mille salariés et où la production ἃ l'évidence : la majorité des ὃ 
Une série de mesures devaient être vail Et um effort particulier est fait eu 12 septembre, au cours d’une rémnion | des 205 était totalement inter- ouvriers professionnels avaient 
en come des τιἐβέκιτεα de mercroi 13 περ fsveur de ln rélmertion des chimeurs de extraordinaire dm comité supérieur rompue le 12 septembre. τῷ pes de eraih ar Ϊ 
tembre. Le nouveau programme confirme longne durée. partenaires sociaux ont l'emploi Les grévistes de Mi ont 568, ἃ quelques mètres des gré- 
premier volet Ἢ vant, tout dépassement du contin- C'est Ÿ la «globe  (SRA) — deviendront unseulet uni- | définitivement tiré un trait sur leur vistes, cadres et agents de maîtrise 
aan Sp ἢ à gent légal mmuel de 130 heures sup- Tation » aves un οἴγε οἱ fixé ét une μ épire ds τ ἀν projet de déplacement à où -- reconnaissables au badge « Sécu- ἢ Li 
DE due du ei de Plémentaires autorisé, ou de toute pour Patteindre. 2 355 à 300 000 personnes. τ ποῦν δ ρας da τ δ» qu'ils arborent à la poitrine — ἢ 
travail ouscepéihle d'aider à In créer règle conventionnelle, sera systéme Toutes les mesures existantes age AMIF actions 0 goups Peugeot: ἰ sapécaient: sara 6 ἀμοιδίν. « tion Η 
“Bus Changement, l'exonération Sa nn δχαῖναϊκαι, μὲ (nr eq ai devront offrir des É dans l’action. Plutôt que de se lancer μιν ὧν μὴ ἐπ ὑπ du ἷ 
pendant deux ans des charges ἃ la durée du dé 4 ᾿ chômeurs de longue dualisés sous la forme de modules et ue ition qui, après une conflit. 
sociales patronales pour l'embauche  rement, la pratique des équipes dites ;ertion dans l’ scront confiées à un seul <opéra- | semaine de grève, aurait risqué de JL Le jeu de La di ; 
ES eg du ven Dani est ront des le CRE (contrat de τοῖσι tea», au lea de trois. τα trop nettes leur on γέ γι μῶν, : 
à νὰ ἣ Ἵ L ont τι 4 y A Ἵν Ἰ 
nee ρυ- ας Mio POS Re τ Ἐπ τ τ δ΄ τς τυ | 
de 40000 à 76000 par an. mule lancée par Μ. Jean-Pierro Sois εν τὰς τς τς, ex es 2 000 bénéfi. ns à les soutenir dans ἧς « protéger l'outil de travail ». 
Ein le schema préva, le dÉplaton Regroupement son avec peu ὃς τυροῦ (10000 Dé ie actuelles du PLIF pro. | 12 rue Durcissant leur Décriée par le CFE-CGC, cette 
nement des cotisstians pour les pres- ΄ ficiaires) LL locaux d'insertion ca occupant, depuis le 12 « méthode Peugeot » qui consiste à ἷ - 
tations familiales sera achevé, Le taux ᾿ des dispositifs CRA (congé de réins femmes, eu matin, Les Hgnes de mon mobiliser l'encadrement et la maï- ñ 
étant ramené de 9% à 7%. Π σα τοῦ. …Danssa deuxième ρατεῖο -- socisle 8156) qui touchait 40000 per : tage de l'établissement les syndicats {πῆρε pour faire pièce aux grévisies ᾿ δ 
Éd eines ποττετσ α΄ ΝΎ στ τι 
Ἂν cent à de déalameent d'une QE pourtant, à Mal mue, Le quasi dent toujours eu chiens de ἢ 
‘ de 3 pour les accidents du CLES (contrats locaux emploi ob | ader de Sochaux», σὰ vient d'être aussi hutois. Lessyndiaie de n  ( 
travail intervient aussi ἃ cette occa- darié) les trois lancée la nouvelle 605, ct de Poissy, reste, n'ont jemais installé de *? : 
sion. Mis cette opér très co ne paraît guère engendrer d'amer-  piquets ni zèle 
pliquée, n'aura pas d'effets avant jan- les TUC (travaux ds , piquets ( 
Υἱοῦ 1991. La baise des taux δὲ tif), les tome, à On n'est pas là pour couler excessif pour tenter de faire | 
l'élargissement de l'assiette tion locale), leur la boite. Le lancement de la 605, di ΐ 
ï L c'est il faut laisser tro- tions. Ἧ 
doéiene la SCT τοῦθ ciaires du vailier les gars de Sochaux et πὲ Quant à la direction, il ne fait î 
vertisen ea compter que sur nos propres forces, Liu ἃς doute pour elle que le mou- ἶ 
Là se situe le seul om ext asser forts Pour gagner». Vent « bydle ses dernières cartou- : 
ὦ mesures arrêtées le 1 Christophe, trente-quatre ans, non (pere, . Philippe Ienné, directeur : 
Baisse δ Εἰ {voir encadré) qui ἃ syndiqué, y croit cncare. « Jai, il y ἧς l'établissement, en c8t convaincu. 
mis pese nn ein annees 
C'est également ici que figure les « jeunes adultes » de vingt | maintenant, 1! n'y en aura plus pen- irons pas au-delà de nos nropasi_ El 
Finngrasion la pee τὰ et un an à trente ans ot les « dant vingt ans, »...-. © Er me Ὁ τῷ 1 
sement de deux du taux de ᾿ Veux» de plus de cinquante Dans l'immense bâtiment aux mel ouvrier à augmenté de 7.75 % À 
points menacés dans 5. pa tures i Ὁ 
ἵἴπιρδι κα Jos ϑοοιδιδε, qd pause de on sociale Ne Per | poin gare où sont ςπῖτο janVier et octobre compte temn  @  ! 
139 ὦ à 37 %. Accessible aux entre- “D'ant cette mp re axibiance des mesures d'avancement indivi- | 
' qi rétrestissent Jours bénér 1 om nl τόοτσθε. Πρ grérines duel auxquelles s'ajoutent la partici- ; 
:de 32 miliards de francs. Le erait A6 des focratios, le notament aux RE ne de re μαῖαι ας a do 
Outre mabsenn pour 600 eilians de les jeunes se fera amener M Joque Cart EDG lemean 
À francs, et la formule des prêts à taux beso de 24 F, contre 20 F PSA, à aller an delà des deux : Des d'huissiers ont eu 
'Préférentiel à partir du Hands sos ment, Dès que des mentations générales (12% ἐς lieu lors de l'occupation des chaînes, 
 riel de modertisation est reconduite on Gé pinées, le mas et 1,5% au 1® octobre Sisctplinaires sont 
τὰ hauteur de 15 milliards de francs, . méme pour 40 % des man οἱ, 19% au 15' οοἰοῦτο)  Engngées et de volumineux outils ont 
«Le plan comprend aussi un volet hr enr lex aux adultes. Quant décidées pour 1989. Certairs ἀγροῖς 6 déménagés vers. d'antres sites, ἢ 
! original sur le temps de travail, le de giron, τα seront eux-mêmes τιν M an ré «ἔπ > Cou reviendront-ils à Mui- ἢ 
LE: re b non j per- Dé mes VERS τὴ pourrons rien sans Sochaux. Cahret. house ? « La direction : 
ἡ τα τς τὸ ΞΡ τ ρον 
cent des propositions formalées par durée êgés 300 ou 1 700F. De ut di ee ete pements, répond le directeur de 
ur Le Lien entre l'aménage- ns et les Enfin, les règles surtout pas céder sur les salaires » l'établissement. L’avertisscment est ἢ 
ment du temps de travail εἰ l'aug- durée ins- lindemaisatian du chômage Peu importe, Exhibont leurs fiches ai À { [2 
de Fes A op jpertielle ant être | de pais, Danielle (- 5000 Fes par. JEAN-MICHEL NORMAND. Ë 
ame que Je contrat, a formnle année et éme de scans francs par as 9 j 
ἔτ en œuvre, ἃ εἰ Hnalement τος ge pouvait effects Des milliers d’agents des finances | 
πος, Aa Ou à qu σὺ Es 70 en per gi | manifesté à Pari “ 
Pdomedaire, le crédit d'impôt tion, Désormais le plafond ont. este à Paris | 
Eten ἊΝ Vols ans Len oodiers Chômage οἰ lindemnié sara réduite Des milliers d'agents des finances chement des fédérations des ͵ 
400 millians de francs. En bénéficie- de la moitié de la valeur (22000 sion ἰδ. orpanietours, finances sur la ἢ 
rontles sociétés qui, par Bccord, assp activité, Par cette simplificati 000 à 1 ner Ὁ ont cg + La L ! " 
travail au maintien Ou à Falnge ἢ Ποοσονο ΚΥ πὰβο ρον τὲ ἐκρεῖ sus ἔτη, septembre, à ge M pm gr er ᾿ 4 
= ΠΩ es amie) EC er gr PL ᾿ 
ποις. F 
Le bâton visc à limiter le recours ALAINLEBAUBE. | rations des finances (0, CGT, dati ἀν D amet ἀδ ἴα ἐ 
aux heures CT, CS CO bete ) arme nie οἱ de la répression à ἢ 
; fraudes avaient choisi défiler 4 
. : | avaient cette manifestation sous une banderole dénonçant ‘ki ; 4 
La mort lente M. Bornard (CFTC) voit dans le pacte κα 180000 agents de Faces Qt frande Προς. + Churase, gare à hi | 
. | ῃ de croissance une « demi-ouverture» | Seps dé κα, τε étient remms Betis manne | 
du traitement social En effectuant le 12 septembre sa éviter unc nouvelle vague de H ὁ Alsace, Bretagne, Nord, derriere id ; 
rentrée devant la M. Jean Ἦν, le Müdi, fermant 18 marche. . ᾿ reçue 
ὧν la s'est invité ἃ ajuster sa été An début de la matifestation — ac fps ὰ COT amer ει, Ἐ' 


salariés augmentent fortement 
{+ 300000 en un an). 


Profitant de cette détente d'une 
empleur inattendue, le premier 
ministre est résolu à poursuivre la 
politique de traitement de fond ainsi 
que de remiss en ordre des actions 
à caractère social qu'il mène depuis 
son arrivée à Matignon. Tout en 
sachant que son programme ne 
sera pas plus évaluable que celui de 
l'an passé, ἢ entend créer les conk- 
tions d'un retour à un fonctionne- 
ment plus normal du marché du tra- 
vail que pendant les années da 
crise. En quelque sorte, il veut 
assainir des méthodes mises à mal 
par la persistance d’une plaie qui a 


"NATIO SÉCURITÉ 
Société d'investissement à Capital Variable 


que s'amorcer, correspondent, 
cetta fois, mieux à la conjoncture 


que connaît actuellement la France. 
Toujours élevé, le nombre des 
demandeurs d'emplois diminue 
légèrement, même si le chômege de 
longue durée continus à s'aggraver. 
Grêce à ls croissance, les affectifs 


A compter du 1° octobre 1989 une 
commission forfaitaire de souscription de 
F 100,00 par ordre sera prélevée quel 
que soit fe nombre d'actions souscrites. 
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᾿ ÉTRANGER 


᾿ς Mosificaions de frontières etre es) 
ΤᾺ nomination de M. 


Tchuruk à la tête de Total || A bas l'affairisme, vive l'épargne ! 


plutôt qu'à consommer », a 
déclaré M. Brady. 1 pourrait 


Ἂ . / ἢ r ‘s'agir, estiment les observateurs, 
pee Ω consei a de mi inistre € i : actifs: de- - κ᾿ : de crédits d'impôt pour l'épargne 
er, ἫΝ pport,.de simples notes on même duits chi iné (29 milliards) ? ‘pou au titre de le retraite, de réduction 

dans la) idi, "ὩΣ ‘com ες Fnancières des taxes sur les investissements 
des entreprises, ou d’une réforme 
‘da [8 taxation des revenus des 
actions — qui pourrait 
. 40 milliards de dollars par an. 


d'affaires ne 
de ot le cal que 7 % de l'activité de groupe. Ξ = nas dc ᾿ 
“font ES age £ M ne nue no: une série de mesures « pour inci- ment déclaré M. Brady. — (AFF.} 
antres dirigeants des je met ur le question commis Orkem 3. millierds, Atochem  ésintoe d'Orben vas ἧς Dogs : 
-peblics. pétroliers εἰ *rérélait dans unentretion aux Echos 2.2 milliards et EMC 250 millions, Mais ariem n'est dédidée. à ἐαρρεϊὲ ex A , 
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3293 + 15% 


313 τ 45% 
508 + 10% 


À structure comparable, le chiffre d'affoires aurait progressé de 12%. 
Par ailleurs, il est rappelé que LEGRAND a conclu en juin 89 un accord 
d'association avec Β. TICINO, leader itoïlen de l'appareillage étechique 
d'installation basse tension et pris une participation de 45% dans 
ce Groupe. : 
B. TICINO a réalisé en 1988 un chiffre d'affaires consokdé de 2 milfiards 
de francs (itole: 75%, Amérique Latine: 15%, Autres Pays: 1009 
ἄνες des etlectifs de 4600 personnes. Au premier semestre 89, 
le chiffre d'affaires consoïdé de B. TICINO s'est ëlevé à 1,17 mätiard 
de trancs (+ 209. - 
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CULTURE 


12 La 48 Mostra de Venise. |. 
— COMMUNICATION : M. Ber- 


luscori choisit de rester ss 
ta Cinq. 


21 Le nomination de M, Tchu- 
τοῦς ἃ la tête de Total. 


Pour lutter contre l'inflation 


La fiscalité sur essence 
va être modifiée 


L'inculpation du prési 
Les hostilités reprennent ὁ 


Le coq et les poulets 
entre M. Yves Rocher et la BNP . 


nous, les nanas, qui vous avons 
montré le chemin aux États- 
Unis, ἢ y a plus d'un quart de 


Yves Rocher à la. famille Valton. 


iscalité Vessence va être ? à ne: tréinent dé A 
modiis Le uns intérieur ser Les s'interroger sur un choix société qui porte sou nom, τέ son fils M. Yves Rocher a l'Ete, Ra nn phares) De ἘΠ παβῦραδι ξερὸ 
produits jers (TIPP). qui cha- tal pour l'industrie antomobile fran- | Didier ont διέ inculpés le weekend bi: financier de lui avoir ane LE rnbiatrs e6 16 076 contre ces | de patrons 
ugmente d'un pourcen-  Çaise : doit-on ou non continuer à | dervier de « chaniage ef exiorsion caché la sination réelle de l'entre- : ᾿ Fr coupables de discrimation 
ρα Soulant &la encourager les moteurs Diesel, ak. | de fonds » à la suite d'une plante pré ἢ eu manife fet ! lis les attaquent en justice sexuelle. Après, ç'a été les 
hausse des prix enregistrée = mentés δὰ gro, dansin e dans déposée κι robes els ur plaintes (sept pour vois Pda _ panel leurs Ἀπ 
précédente (1). led! ‘rance une assez .* c tal), a duré - , .- ᾿ sieur on ñ 
4 sali sans me », semaines. M Jean-Fi , leur a piqué les cinq camions , ν D 
pers 88. 1050 tient πες l'ENS large avance technologique mais qui γόον τῇ fie. PDO ΡΞ ET chec pr ἫΝ ds be m'opérer d'une appendicite, et 
tation préve M. Roger Fauroux, pape: de pou lncation de’ porter plainte d'Yves Rocher, a alors jou£ les deroles hurlant à l'atteinte à ls 
Comme les prévisions officielles l'industrie, a répondu is long- | Contre M. Daniel Lebègue, «A4 Bons Offices », ἵ 
en matière de prix & temps par la négative. Mais les 2 ἄς * pour « ἀξπονν À la mi-mars, les deux protago- 
presque toujours la réalité, les taxes 4 politiques » n'ont pas été ». L nistes autour 
augmenteront dorénavant moins for- convainous au sein du gouverne- breton 6 en même amoncé d’un plan de redressement de 
tement. Ainsi, pour 1990, le TIPP ment, très sensibles aux arguments | Qu'il démissionnerait de son poste de l'entreprise lequel la BNP 
sera relevée de 2,5 % (objectif des professionels pour lesquels je | maire de La Gacilly et de consciller  accordait millions de francs 
1990) et non de 33 % hace (οὶ prix du gazole est un facteur impor. général da Me =" hatiatel mes jme de nr πῶς tif sur 
probablement atteinte en . revient . ans sans intérêt 4 
Fe décision qui 4 été en ταπκαιτεοῖε Fins Lever Les hostilités ençre ἴα promièse ranées, De son côté, M. Vres de l'omarta qui couvrait les 
début de per sh GES pee nement a renoncé ἃ réduire l'écart | banque française et l'industriel spé- Rocher s’engageait à relancer Petit caractérisé. Violation de.la mandarins-parrains et leur 
destinée ἃ ralentir les hausses de ἐδ ΡΈΪΣ pr dans es produits de beauté Bateau, y ml Mini convention de sauvegarde des mafia a volé en éclats. Je vous 
prix à travers une modération des Autre décision : les avantages fis- ÉmAri Bateau. rip ne rames ares droits de fhomme. D'accord, entends d'ici: question 
Ἵ : ν sai 8 coûté cher à celui de se foutre en grève, is la fait très fort. 
hansses des prix pétroliers payés par caux importants accordés à l'essence 5 la société d'Yves Rocher. La ᾿ Let enter ben Ροβοϑ 
εξ ταν est Ce sans plomb (détaxe de 4] centimes) ments pour eufants, qui en est ἃ de ues estime que les pertes .l'ont plus depuis na Ça cogne, les cognes | Attendez 
vie, essentiel es période de ten ne seront pes δὶ même sijes | ἢ de la filiale de vêtements pour c'est pas une raison pour le5- un pou qu'un commissaire 
s'en portera mieux. pouvoirs publics ts de | L'affaire avait éclaté en janvier enfants ont obéré de 20 millions de |: Obliger à fermer lour gueule. Srexcité se trompe de cible, il 
mais l'Etat y perdra des recettes fis- perdre beaucoup d'argent (800 mi- | dernier, avec le dépôt par francs les résultats du an Eux, is sont pas ministres, ils ὀ ηνοί son poing sur ls gueule 
lions de francs par an) au profit | M. Rocher d'une plainte coutre X mier semestre 1989. Pour cette |- sont gardiens de [6 paix. Alors, ψμῃ μιά nt d'est on τῶ: 
Le ralenti τ: de la hausse Presque exclusif Pour « abus de confiance et escro- période, le groupe Yves Rocher 2 s'ils esiment le moment venu 68 ctolc qui le prend en pleine 
des ρτὶχ del’ laisse entier A. V. le». I] visait ainsi le Cependant annoncé un chiffre la troubler, ils aimersient qu'on’ À dé ᾿ 
js prix de l'essence Ines RES iale de {à BNP spécialisée dans le d'affaires de 2,5 milliards de francs | [συν fiche, la paix poire. Avec accusé de réception 
l'écart important qui existe en : » δὶ qui suit un bénéfice net d'environ 70 mil- en référé. Pour voie de fait. 
pe ae ταν ἰδ 1858 δον δ Enfcoete de Le spuine mancée | servi ire lors du rachat ons de francs, en hauso de 35 % 
su, et te 5 
sut le gazole (1.56 F). Même εἰ σεα de Γέπῳδι φατΊο reve. ca février 1988 de Petit Bateau par par rapport ἃ l'an dernier. CLAUDE SARRAUTE. 
Les en | “ "" Ἶ τ 
'ansée prochnine. φεουϊδοα en ie dans ison de retraite à Qui Le procès de F« Amoco-Cadiz» | bermer: 
inuent de Incendie une maison de retraîte procès de P« » : : 
Ὁ mu | - —— BOURSE DE PARIS 
Trois morts et onze personnes Le montant des indemnités | 4 du 13scotembre 
. # 4 RS), “— 5 
. gravement intoxiquées Ἐπ ας πρῶ P 
mardi 12 septembre, dans l'inccadié ἔπε été ados à l'a de Qui Ξ ni 
maison per. 


pour Duriez 
Rentrée studieuse, hier, pour les élèves 
de math. él. : œpendant, trois des | 
᾿ ἃ | tembre, a annoncé le ports-parole du 
| tembre, ἃ > park 


présentées 
en permanence à la clientèle. Si tous 


BUREA 
MATIQUE, DURIEZ, C'EST 
EVIDENCE 


L 
3, RUE LA BOÉTIE (39) 
TÉL. : 47.42.9149 
12, BD St-GERMAIN (6°) 
TÉL, : 46.33.20.43 
132, ΒΡ ΒΕΘΕΝΜΑΙΝ (69 
Catalogue gran Sir nlacc où par ponte 
uontre 1 timbres à 2,20 F. “Ὁ 


τι 
« Le Monde » 
des Italiens à Ivry || ἀπὸ 
| 
Î 
\ 
| 


jete de l'Uné n 
nationalités, qui avait été reporté plu- 
sieurs fois, aura feu le marc 19 sep- 


déposé une de mise en 
liberté. 

Mais le juge, qui dispose d'un 
déli de Cd Jours 55 prouan- 


M. Fasi, l’un des pères fondateurs | A B € D € F G 


Après une confrontation avec ses coinculpés 
Danièle Gilbert maintenue en détention 


LE GRAND 
MALAISE. 


Ouverte depuis l'été dernier, 
re one qui dépend de 
de détecteurs de fumée situés 
les couloirs et dans certaines 

Les chambres 
n’en étaient pas L'établis- 
sement devait être inauguré le| des 
30 septembre prochsin. Une 
enquête a été ouverte par les gen- 


Juee, 

toujours chargé du dossier de 
'Amaco-Cadiz tout en exerçant 

profession d’avocat d'affaires. 


tristesse, 
angoisse, 
stress... 


1 Mo de mémoire centrale 
Lecteur de disquette 800 Κ. 


Garantie Apple 1 an 

: + 
Garantie KA 4 an 

=2ans! 


Vie 


| faut le point sur co que Fon 
sait avijourd’hui. | 


l'informatique douce 
14, rue Magellan - 75008 Paris 
7237200 - Tx 611869 


UN NUMÉRO HORS SÉRIE 
DE SCIENCE & VIE 


ΤΕΙ͂. (ΤΠ) 
Ouvert du lundi au vendredi. 
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Batman renaît donc sur nos écrans ce mercredi 


La vie des superhéros est éternelle, Mais leur naïs- 
sance a des raisons qui échappent aux seuls hasards de 
la fiction. Astérix met en échec l'impérialisme de 
Rome dans les années mêmes où le général de Gaulle 
latte contre l'impérialisme américain, Quant aux 
Martiens, ils font florès dans la BD et le cinéma des 


Qi. nt 


lo Fils de Frankenstein, de Rowiand V. Lee, 1939. 


1929-1941 : « NAISSANCE » DE BATMAN, SUPERMAN, DRACULA, FRANKENSTEIN... 


Héros-reflets de la grande peur 


années 50-55, exorcisant en pleine guerre froide la 
peur du communisme et l'angoisse ἧ 

Seule cette mécanique complexe de projection et 
de compensation permet sans doute d'expliquer que 
l'âge d'or des superhéros se situe dans la période des 
«grandes peurs », entre ke krach de 1929 et Pearl 
Harbor. Buck Rogers, notre envoyé au vingt- 
cinquième siècle ; Flash justicier sur la pla- 
nète Mongo ; Brick Bradford, redresseur de tort dans 
tout Punivers; le Fantôme, débarqué masqué en 
pleine brousse africaine ; Wonder Woman, amazone 
au lasso magique ; Captain Ἶ 


MUSIQUE | 31 
Berlioz 


retrouvé avec Cellini 


opétas joués en France, En les 
éditant et en les enregistrant avec un soin jaloux, les 
Anglais ont singulièrement ré£valué leur cote. Le Festival 
Berlioz exhume pour s2 neuvième édition une version iné- 
dite de Benveauto Cellini, L'œuvre s'imposerat-elle enfin ? 
EE 


THÉATRE 33 
Roger Mirmont 
en zigzags 


Après avoir débuté à neuf aus, chanté lopérette, dansé πα, 
ramé au Roger Mirmont est entré. à la 
Comédie Française gg À Jan Le Ῥαμμῖα ΠΥ αὶ σά. 
Antoine Vitez lui ἃ confié, dans Le Célestine, le 

d'un valet paillard, Serspronio. ds 


Le gothique triomphe 
à Strasbourg 


35 


(pages 26 ct 27). A montrer que leur sombre 
s'accroît au gré des soubresauts de l'ictualité.. Que 
leurs exploits se multiplient an fil des défaites. Que 
leur succès dans imaginaire popülaire procède d'un 
pouvair de Conjuration complexe, quelque naïf qu’il. 
apparaisse décalé de son contexte. ets 


Le gothique est à l'honneur à Strasbourg, son archi 

ét les hommes qui ant bâti des cathédrales, dont la com- 
plexité architecturale Ὁ est évoquée, entre autres, par πὰς 
À quarantaise de dessins originaux de 3 mètres et parfois 
Amètres de hant. 


ANNÉ REY. 


Supplément au numéro 13891. Na peut être vendu séparément: 
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CINÉMA 


τατος .ὕῳ... 


Tous bizarrement attifés, 

maniant le lasso ou le fouet, 

faisant triompher le Bien sur le Mal 
sur un continent ou éans 

l'univers entier, une seule femme 
au milieu d'une galaxie d'hommes : 
les Rambo d’avant-guerre 

n’ont pas débarqué par hasard. 


Nom : BUCK ROGERS. 

Né en 1929, 

de Phil Nolan (sc.) et Dick Calkins (d.) 

Thème : un héros qui se réveille au XXV- siècle. 
Signe particulier : l'ancêtre des superhéros. 


A l'écran : serial (F. Beebe et S. Goodkind, 1938); 
série TV (1950-1951); film tiré d'une série TV 


(Ὁ. Haller, 1979). 


# 
La montée 
# e 
des périls 

Cette chronologie privilégie deux secteurs : la vie 
᾿ que et politique américai q faits 
qui vont précipiter le monde dans la guerre. 

1929 : la crise économique déhete par le jemdi noir 
(24 octobre) de Waïl Street. 

1930 : les démocrates remportent les élections de 
sovembre, Les nazis ont 107 représentants au 
Reichsiag, 

1931 : les Japonais envahissent la Mandchourie. 

1932: Franklin Delano Roosevelt (1882-1945) est 
Ὁ président (8 norembre). Les anciens combattants 
marchent sur Waskiagton [Boans March]. Les nazis 
ont 230 représentants au Reichstag, 

1933 : Rooserelt propose le New Deal (Agricuitu- 
ral Adjastement Act, le 12 mai, et National Recotery 
Act, le 16 jui). Moratoire des (5 mars), 
dévaluation du dollar (12 avril) et abandon de 
Pételor-or (19 avril) bouleverseat la vie économique 
anéricaine. Hitler, puis Führer, accuse les 
communistes de l'incendie du Reichstag, 

1934 : Hitier, Reichsführer, se débarrasse des SA 
(Nuit des longs couteaux). 

1938 : début du ccaflit estre Rocsevelt et la Cour 
seprème ser le New Deal qui se poursuit. (Laboer 
Relation Act qui prévoit la Ebre organisation ἐπ tra- 
vail) 

1936: réélection de Roosevelt (3 novembre) ; les 
Italiens occupent PÉthiopie et les Allemands la Rhé- 

1937 : Axe Rome-Bertin. 

1958: Fair Labour Standart Act (misimun et 
selarisux, fin de travail des enfants) 
Auschnss. 

1939 : seconde goesre mondiale et déclaration de 
neutralité américakse (5 septembre). 

1949 : troisièrce mandat de Rocserelt. 

1941: Pearl Harbor (7 décembre), le Japon 


(8 décembre), l'Itake et l'Allemagne (11 décembre) 
déclarent Le geerre aux Unis. (Déreloppement 
da radsr,) cA 


KING FEATURES BYNDICATE/OPERAMUNDI ᾿ 


1929-1941 : BD ET CINÉMA, 


Batman, Superman and Co, 


Nom : BRICK BRADFORD ( 
Né en 1933, 

de William Ritt (sc.) et Clarence Gray (d.). 

Thème : défenseur du bon droit dans tout l'univers. 
Signe particulier : ἃ mal vieilli. 

A l'écran : Serial (S.G. Bennet et T. Carr, 1948). 


= LUC BRADEFER). 


Nom : THE LONE RANGER (= LE COW-BOY 
MASQUÉ, LE ROI DE LA PRAIRIE). 
Né en 1938, de Frank Sriker (sc.) et Ed Kressy (d.). 
Thème : pourchasse les hors-ls-oi sur son cheval 
Signes particuliers : son masque, ses balles d'argent 
et son cri « Hi yo, Silver, away... ay... ». 

A l'écran : Serial (W. Witnay et J. English, 1938 et 
1939), films (S. Heisler, le Justicier solitaire, 1956; 
L Selander, le Justicier masqué, 1958), série TV 
(0. Rudolph). 


de journaux, se transforme en un invincible 

héros. Mais c'est un mot magique : « Shs- 
Zam », formé par l'initiale de dieux, de sages et de 
héros antiques : Salomon, Hercule, Atlas, Zeus, 
Achille, Mercure. C'est donc sous les auspices de 
l'Olympe et de la Bible que Captam Marvel entame 
sa croisade contre le Malmoulé dans un bel ensemble 
rouge zébré d'or qui le fit urès vite amicalement sur- 
nommer le Big Red Chesse (Gros fromage rouge). 
Bien que plus jeune que ses devanciers Superman et 
Batman, Captain Marvel les dépassa vite en succès : 
son humour et son jeune public auquel il s'adressait 
surtout, en ce début d'année 1940, lui valurent tous 
les suffrages. 

D'autres vinrent ensuite, d’autres étaient nés avant 
Jui. Tous, peu ou prou, puisant leurs racines dans de 
grands archétypes : Hercale, Jason, Thésée pour 
FAntiquité, Lancelot, Robin des Bois pour ie monde 
médiéval, Zorro pour le siècle passé. Lutiant tous 
pour le Bien et contre le Mal, chevaliers errants dans 
la jungle des villes, paladins du cosmos, dont l'armure 
flamboyante et le heaume baissé arborent une devise 
que Descartes fit sienne : Larvatus prodeo (Je 
m'avance masqué). Car si l’habit ne fait pas le moine 
. il fait le justicier : bleu pour Superman, violet pour le 
Fantôme (rouge dans la version française), rouge 
pour Captain Marvel, aux couleurs de la bannière 
étoilée pour Captain America et Wonder Woman. 
Parfois, le masque montre la dualité du héros : oiseau 
de luxe le jour, qui se transforme en rapace la nuit. Il 


U: simple mot et Billy Batson, jeune vendeur 


ALAIN PELE 


Nom : CAPTAIN MARVEL. 
Né en 1940, de C.C. Beck. 
Thème : un petit vendeur de journaux se transforme 


à ceux de Superman et Batman. 
A l'écran : Serial (W. Witney st J. English, 1941): 
mis en film en 1944. 


n'arbore quelquefois qu'une imposante musculature 
montrant par là sa masculinité essentielle, même s’il 
se nomme Wonder Woman ou Black Cat... 

Réejetons, certes, d'une très vicille famille mais 
pourtant nés tous — ou presque — dans un mouchoir 
de poche, entre 1929 et 1941, soit une grosse dizaine 
d'années. L’historien de la bande dessinée pourra. 
bien sûr, invoquer l'apparition de nouveaux supports, 
les comic boaks, dont les premiers parurent en 1933; 
l'effet d'imitation, car le succès engendre l’abon- 
dance; l'influence du cinéma (Douglas Fairbanks) ; 
de la littérature (Tarzan). Tout cela est indéniable, 
encore que — souvent — on prenne l'effet pour la 
cause. Π paraît plus raisonnable et, peut-être, plus 
fécond de ne pas séparer l'actualité de la création 
artistique, surtout lorsqu'elle s'adresse à des millions 
de lecteurs, un public avant tout populaire, cosmopo- 
lite (le fameux melting-pot), auquel manque un passé 
commun où l'on puisse puiser dans le réservoir à 
mythes (pas de Cyrano!) pour parler — parfois au 
sens littéral — le même langage. 

Ce public de 1929, il est celui de l'Amérique en 
crise, celui des millions de chômeurs, celui des crève- 
la-faim, des sans-abri, des forçats de la danse pour 
gagner quelques sous (voir le roman de Horace Mac 
Coy On achève bien les chersaux). Celui qui contem- 
ple avec peur et envie La richesse et le luxe d'une 
pègre que n'atteint pas la crise (ΑἹ Capone ne sera 
inculpé qu'en 1931). Il a certes besoin de pain, mais, 
au moins autant, sinon encore davantage, de compen- 


sations, oniriques, narcissique, fictives, peu importe. 
E 2 aussi besoin d'être rassuré quel que Soit sou âge, 
de savoir que veillent. ici et 1à, un père ou, à tout le 
moins, un grand frère. Les récits qu'on verra fleurir, 
après la guerre, dans l'édition française de Sélection, " 
sous le titre générique ct emblématique « L'homme 
que j'ai le plus admiré... » ont leurs racines dass le 
besoin de chaque individu de se trouver un protecteur 
en période de crise : Dieu le Père, Jupiter (Zeus 
Pater). Napoléon, Pétain, Tarzan, Zorro, Superman. : 

Ce n’est pas un hasard si le premier des héros, Buck 
Rogers, se réveille au XXVème siècle : a quitté son: 
époque trop angoissante, tout comme Flash Gordon 
qui part pour une planète lointaine, ou Brick Bradford ἢ 


gr, ils veulent un monde plus pur, ha 
Ganail, ἃ l'abri du crime εἰ ἀξ La cor mb a 
Tous n'ont pas été, comme Bruce Wayne/Batmat, 
traumetisés par le meurtre de leurs parents, Οὗ, 
comme le Fantôme, par celui de leur père. Tous 2e- 
viennent pas d’ailleurs, de comme Super- 
man, d'Atlantis comme le Submariner. Tous n'ont p3s : 
Été Élevés par des singes, comme Tarzan, ou par des” 
oiseaux, comme The Black Condor. Tous ne renom 
ent pas à l'Egypte antique, comme Hawkmman, qu aux 
mythiques Amazones, comme Wonder Woman. Fois : 


- 86 sont pas orphelins, comme Air Boy, ou déjà morts, : 


MÊME COMBAT 


Ms on 1981, ἀν Cherins Mouton (se) 
Thèmes : amazons robuste au issso magique. 


ὥρας ραίκιανν : féchieme οἰ moscchams pour le ps mmcuine ὅσο 
Afém lis (V. Μεένοσγ, 1974; L. Hom, 1975). 


l'âge d'or des superhéros ὦ. 


+ SUPERMAN. 


CINÉMA 


Né en 1838, de Jery Spa (ct Joe Ste (4. 
Thème : un superhéros doté de suparpouvoirs. 


τ A l'écran : dessin animé 


RE CRE ὅδ ωκ΄ 


de papier 


téristique du héros : solitude. et. 


Garou, les mi 
nageirent entre 1931 et 1935. : 
Ces mêmes années voient nadtre Le runen nor, avec 


2 
s 


Pres Drupal mots qu — 


comm Le Sport. Mi tou part ei eux li SR 


ρῶς quais ον mcm 


autre problème 
schizophrésie, peur‘ -(lanonmalité). mr tit 
surmontée ct frustrations, désirs sublimés-et abnége- Ξ ἘΞ Ξ᾿ 


Ta bn den, ὡς, at a νας en 


‘que Pan sait « Ab, εἰ Brick Bradford était avec 
… nous l, se serait écrié un officier américain: 


ls bataille du Pacifique (1). On pense à Reagan 
rêvant de recourir à Rambo après l'affaire des otages 


- de Téhéran. Car la: prégnance de ces héros fut telle 
"que, passée le crise et venue La seconde guerre mon- 
+" “dial, ils furent tons embauchés pour utter contre le 

Ἐ; D ἐσ μτοσσης συ σὐσίν πῶμς 


-DéR, Buck Rogers se réveillait dans τος Amérique 
envahie par les Mongois (craintes en. 1929 devant 
Fexpansionnisme japonais ?) et 


ἐὲ “tuée, ῬΕΙ͂ Flash Gordon lstait, en 1934, contre le 
_ quel Ming, δ faciès asiatique. Mais dès les années 


The. Submariner,. én bon Atlame, s'attaquait arc 


es 
Superman, Tarzan, le Fantôme et bien d'autres tom 
bèrent ua jour ou F'autre sur des espions nazis où japo- 


“ nais tapis dans on coin de rne, de jungle ou de galatie. 
.As façon, le _camichoak sccomphsseit Feffort de. 


© T. Car, 1948; 1. Sholem.. 1950; id, 1951); füms {{, Η. Donner, 1978: 
εὐ IL R Lester, 1980; ΠΙ, id, 1€ 


18 résis 


Signes pérticuliers : Enr gp ip logo (S) et schizophrénie. 


(Ὁ. Fleisher, 1941); Seriais (S.G. Bennet et 


883), Ds PR Pare δῖ, 


: CAPTAIN AMERICA. 
Né on 1941, 
de Jos Simon (sc.} et Jack Kriby (d.}. 
‘Thème : un surhomme pour les nazis, 
Signes particuliers : Dies pla ἃ ὑπὸ Sous 
un uniforme et un bouclier. 
A l'écran : Serial (J. et E. Cüfton, 1944}; 
fäm TV (R. Holcomb, 1978; L. Nagy, 1978); fm 
LA. Pyun, sortie prévue en 1990). 


guerre demandé, tout Hollywood et, somme 
toute, avec autant d'efficacité. Car si le genre ne man- 


- 688 pas de bandes réalistes qui mettaient en scène de 


simples ΟἿ, ἢ s'ilustra surtout, dans ces armées-là, 
par la mutation des tâches qui attendaient héros et 
soperhéros. Certes, il fallait bien en revenir au crime 
de temps en temps, mais ce ne fut plus, l'espace d'un 
lustre, l'essentiel On comprend que, pour certains, la 
démobilisation fut cruelle. Captain America disparut 
(xassurez-vous, il réapparaîtra plus tard), bien 
d’autres aussi. Seuls restèrent en scène ceux qui repri- 
rent leur ancien métier de défenseur de l'ordre οἱ 
— surtout — qu'illustrèrent ou qu'avaient commencé 
d'illustrer les écrans. Les vedettes des Seriais, puis des 
séries TV, conservèrent, avec des hants et des bas, de 
πουσεῖιες mor a a δἰ 


Cela 


tiques qui, dès la fin de le guerre, s'en prirent à la. 


bande dessinée. Comme de mettre en parallèle le S de 
Superman avec SS (les Temps modernes, octobre 
1955). Ces critiques ne sont pas toujours dénuées de 
fondement malgré l’outrance. Elles ne pèchent que 
par un côté : l'oubli des circonstances économiques, 
morales et politiques qui virent la naissance et le déve- 
Ioppement de ces tigres de papier. Encore capables de 
ταξῖττα den ss CL AUDE AZZA 


4) Cité per Jacques Soul dus 95 ns de D, «Ti 
les, 1989/n 2561, 42. 


eée Le Monde Φ Jeudi 14 septembre 1989 27 


porno, Flesh Gordon, 1974). 


Nom : THE PHANTOM {= LE FANTOME).Né en 
1936, de Les Falk (sc.) et Ray Moore {d.). 

Thème : lutte contra le mal depuis quatre siècles au 
cœur de l'Afrique. 

Signes particuliers : collant rouge, culotte rayée 


ims}: fim (M. Hodges, 1980: parodie 


L'antidote 
de l'horreur 


En Pespace de cinq ans (1931-1935), le cinéme 
d’épourante dome maissance à tous les mythes fonls- 
teurs. Tandis que, lentement, le roman noir prend 
ferme, d'abord en Kttérature (dès 1929), pnis δὰ 
cinéms, où il perdurera jusqu’à le fiu des années 50, 

1929: W.R.Buruett, Je Petit Céser (film en 1930, 
M.LeRoy). D.Hammett, ls Moisson rouge (premier 
roman d’un « privé » passé à Ja Hittérature), 

1930: D.Hammnett, le Fauco maltais ; α CE de 


apparition des rombies). E.C.Kenton, Ile du Docteur 
Moresu. H_Hawks, Scarface, W.R.Barett, coscéne- 
riste. CBrabin, le Bête de ἐκ cité, scénario de 
W.B-Barnett. 
1933: M.Cooper et E.B.Shoedsak, Kieg-Kong. 
1934: J.Caia, Je Facteur some toujours deax fois 
{sera adapté deux fois à Pécran), 
1935: S.Walker, le Monstre de Londres (première 
spparition du loup-garos). F.Tuttle, le CI de verre 
(Psprs Damme 
… 1936 LCain, Assurance ser le mort, 
De mb Ce de LE Dre 
paraître en Amérique ΠΕ ἘΞ 1948). R.Chandier 
(eu écrit depuis 1933) Je Grand Somme (rec Ads 
mt jolie, 1948), le premier d'une belle série. 
1948: W.RBurnett, High Sierre, adapté par 
LHaston an cipérs la même apnée. 


1941: JHustou, le Faucon malfais (d'après 
DHsmmett). ex 


: 
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TI FILMS Alése, 14 (43-27-6450) ;} dans l'univers labyrinthique 
US LES FIL mn. Ε ἀμ en tie 
Gaumont Convantion, 15: (43- aol Ve connaître Hui- 
NOUVEAUX 2-42. méme. Joue 
dre - neeu, manifestement fasciné 
Dianne West. | par l'Inde, ἐς Tue ἐς 
Acnéricain [1 h 82), cinéaste-poête plein de 
Australia (46-06-67-57); Gaumont Les ὰ 
de Jean-Jacques Andrion, Halles, doiby, Te [40.28΄ Les retrouvailles explosires fine. 
12-12): Rex (Le Grand Rex), Fun ancien mafieux new- VO : Ciné Beaubourg, handfr 
der handicapés, 2° (42. 86. 85.88]: (Peter Fall) avecea ταρόθ, 8. (42.71-82.38]: 
Fooey Ardant. Bretagne, doi, TodkO, & pa. 0.8.0; Odéon, 6° (42-26. 
Th Καῖγο, 142-22-57.97): Publicis Saint. punbotie ἰποίσηϊο, 0 55), La βυροσα, 7° (47.06. 
taire Germain, do. 6" (42-22- Mois ren Recherche 15.185}; UGC. Burt, 
72-80): U.G.C. Odéon. dolby. Suzanne dérespérement, ; UGC. Len 
ge ΡΝ €" (42-25-10-30): U.6.C. ΠΤ hrs αἹ Matra “ἡ dolby. 
aient Odéon, doïby, δ' (42.285. ν handicapés, dolbr, 
Un Homme exilé en Austra- 10.90): Goumnt de Susan Seidelman ‘16 (45-29-62-43); 14 
πὶ be rat sale 19-07) em phe m7: US. gs 
l'entreprise familiale. Le dolby, TodAO, & (49-59 de . , 
bed métrage d'un 19-06) ; George TE ΤΥ ot em VE LUGE, Mon 
ἐοῖογ, TodAQ, capés, a - Li 4 
pourais Le 41-48) ; υ.8.ς, Brice, ἀοῖνγ, En ἌΝ ue. Ὁ. ϑρότα 9. age 
tout est de [a faire prendre. πα, doby, To, 8 ᾧ bourg, 8' (48-93-97-77} : 


gr ὡς : Dans Le Flo do ess ie de Shobeï maman, . Aer Kowver. ; | 
ἔπ, μαιδειρίο, TE SE μα ἀρ μα ΤΡ diese ns la Fille Ὁ D. Alociand [1 34), 


κ᾿ : quinze ans, Jac- Une famille turque émigrée 
143-87-85-45) : Paramount μ rh ss Ἄνα, soit son explore de Jean-Charles Taccheil, À Le ra Leg red sea Japonais, noir et blanc | e ATRagRe μὶ eg 
Rex Re, παρά no man's gofnarios . 27-84-60) ; Gaumont a AA ue ouvrir 5 
Moon, qe 18. capée, dolby, 2° 4226 land entre Dore RE ane Ἐὰν Μασ Ra Re Un Imamura hivernal d'aide au tour que ai ont 
Ὁ trs mms UGC. l'enfance ot ἴα vie Les peti ), Isabella Gamont Convention, 16° (48- ΤΣ roi οὶ οἱ blanc, ἦ art. U 
dolby, δὲ (48. 74 08 De petits bndgets), Isabel 24227, part sur les routes à la pics al son fai accordée jes autorités. Une 
ns y adulte. Dans une Rossllini remplace Marie- recherche de son ls sonnement habituel. Panneau détour d'un sentier 
Batman George V, δ δο δι 45: villa ἀἸΒῖχα sus- Christine Βαιται εἰ Τὰ “ππποὁᾧ«-ο΄- -  -ῦ΄- années 60, lorsqu'il était de Comme un paisson pris dans δὲ l'avenir s'arrête dans une 
de Tin Burton, capés, dolby, de (43-87. entre ciel  Danson interprète le rûle de dusqu'eu bout tontes les lattes, contre la la glace, une femme se forêt bien allemande. ΒΩ 
ave Jack Moon, 30 4 : Pare noue οἵ mer, Juliette, Victor Lasoux. Le conf durève guerre du Vietnam, on  Gétét pour survivre. Les attendant les providentielles 
Michael Kenton, dolby, TodAO, 9» (47.4.2. uinxe ans, aime dien est d'aileurs un spécis- de Phä Akien Robinson, contre le racisme. Un conte personnages, les situations pièce de rechimgr, ἰα ptite ἀν μὲ 
Kim Baskager, 68-51) : Les Nation, dobby, 12° % quatorze liste du I jouait déjà avec Kevin Coetner, de fées pour adultes avec Sont une erauté emces aux joies du [] 
Robert Withl, : UaC L ans, mois elle est André Dumolier dans ΠῸΣ Anny Madigen, Burt Lancaster en guest " camping οἱ sème des 
= yon ᾿ JL bée, à peine tempérée par la ping 
Mo Cne 01-68): Er ul Bastille, md a LT UE rite En παρα = Foran Horizon, hendi- 0 inais du Une comédie au charme 
me π UE la3-43-01-60) : Rogers de biais οἱ Coliue Serrean. BrtLaneen, capés, 15 πε ΠΕ mn PURE 
; im Burton a déjà réussi ἃ U@C. Gobeïns doiy, HT #8, VO : Form Hociron, endi- Hofinan. Juklot Odéon, dolby, τ Βαδοε μων: à 
€ réaliser un din met 145-36-23-4); (60. ra adolescente” τὸ τρῶς τς μ508.61.5ή; 14 Américain [1 45). 26 85 88): George Ὗ, 8' WE VO : L'Entrepte, 14' {68.45. el Logos L ζ 
avec Pec-Wec Herman (et ἔα, μανάκορδι, ἄρα, 18) Jolssg au jou Jeïlet Odéon, dolby, δ᾽ {43 Parco qu'un soir d'orage me Δ Δ. Cr Pense, Ξ 
ἀρ το τ δ Σὺ ln MOSS ΤΉΝ. 
ἔα, τα le mesure ἐς 14 1632012 ΘΔ, VA Cr VF : Gaumont Opéra, doby 2 ποτ dans om (Kevin VF: Pathé Français dolby, 9°. avec Danny Alec, de Bertrand Tavernier, 
Anne Ce qqs cor 15. μαι OS Pre PT Fabio Aoû 
rer sueur fans) δ: Mg θοῦ Le : Ὧι de bascball pour qu'un  Montparnos, 11, (45:2). Améi  kGNL one RDS 
avec Un betta, . 20° 148-36- ἔ 14 (43-27. : Mramer, ἢ ἢ À racisme géné ans 
Héros mouraienit au bout de 10-881. dolby. 14° (43-20-88-52): revienne de l'au-delà 22.46.01); Le Gambetta, dr ge με jour οἰσπά à Grande Guerre. Deux 
dix minutes, Becticjnice mem Saumon Convention, 15148 cyvoyer quelques balles .2%%:20 4836-1028 New-York, Le mérite de femmes cherchent un 
était charmant et macabre,  Cousins 28-42-27); kmages, 18° (46- k : Spike Lee est de faire voir. homme. Leurs enquêtes se 
dre εἰ pere. Mais que Se ob tac, προ τ λοςς SÉLECTION 0 ἀρ ἴραι tract impr bn, lourment σίους 
de quarante milions … lbele Rossel, 66Ὁ La Fille ; ù hs Bee “commandant bourru ct 
τῇ k jeu de dk Sean Young, de quinze ans * 
la batwing et un milliardaire  Loyd Bridges, Er 


de Gérard ugnot? De la partenaires en nouant une 
réponse dépend sa place solide amitié, qui se trans- Odéon, θ᾽ ï La 
dans l'histoire da cinéma. forme _inévit cn Pagode, 7° (47-06-12-16}; 
: Geumont æ (45- 
69-19-08): 14 Julliet Bestile, 


IMAGES. — PÉRPHÊRE TRICYCLE 
MELLE-ÉPINE — LA VARENNE 4 DELTA — 
; {πες ΄ 
Ετ τοῦ peut ArTiver. 


CS 


ν autre, 
Le idylle "ταὶ Frs per ra) dre, k 
P'hemour ue l'est plus intangible des 
moins, et sou charme matières : la Î 
étrange est irrési 


᾿ 

1 
it 
ΤΠ 
Ὁ ε 
ΠΕ 
ne 
EH E 


1 
᾿ 
Ë 
ἐξ 
Ë 


Bart. doux, 1 HO 1, (46.838 78.98). Ceume 
je -.33- Ἢ mont 
Dh Ann μλνω,δενῇ Ambassade, 8° 143-69. 
w 19-09); Alisie, 14 Yaaba 
- (43-27-84-50); Gaumont Par- ue 
Attonds-moi au ciel esse. dolby, 14 (42.8δ- D terv Train: Se ons 
une Mercera, handicapés, 16° (48-28- δ Ben Jarre, Moose + 
:Le Gambsitn, 207 48- aveoYoukiKadoh, . . Roukistou Berry, | F- 


rs 
#5 


: : Stranmer et la du Ἰ δι 
ji Blty Zane, rhythm'n’biues Rufus Gus de son âge, son amitié 

obligé de remplacer le Cau- Américain (1 h 301 Thomas. Une veuve 2 τ "ἃ s 
son ; 


dilo vieilissant dans La noire, contre le  mafieuse italicnne (peut- digne, comi- 
travail de relations exté- Me Men Dane japonai x 9 
rioures. Les histoires de ‘chotique contre le mari à Mempl 
sosie font les meilleurs qui- ain. 

pren à grand spectacle quoique à 

aigu trois Joue avec 

To be or παὶ to be où le Die. Les nerfs de βέδοίάκα Lars 
tateur, la satire est tricher, en se permettant 
efficace parce qu’elle arrive jeste ue pause d'humour 
en contrepoint d'une histoire noir de temps en temps. Et 
très douce, celle d'un cosple Billy Zane eat Le meilleur 
Ἷ a vieilli dans [a ten- méo-arando de ces dernières 
yo Les Halles, 17 ΨΌ : Gaumont Les Halles, han- 
(40-28-12-12); Pathé knpé- (40-28 


, ἴ- 

ΡΈΕΙ τ em e 

let Odéon, δ' (43.28.8983); (43-25-59-83) ; Pathé 

| doby, & 

te, handicapés, 17° (4357. VF: Paramount 9.47. 

30-51): Blenvenie Montper- 42.88.31) ; Dee din, 
12 45.96.25 44) : Gaumont 
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CLASSIQUE 


Βοϑιπονϑὴ 
par Viado Perlemute 
et Maurizio Pollini sd 


que rarement d'une réserve — Fo gl Dani 
comme chez Backhaus, mais une sorte de distance 


exemple. 

Modèle vénéré dans les œuvres de Ravel, Mozart, 
Chopin, Debussy et Fanré, Viado Perlemuter joue 
Beethoven dans la grande manière de Kempff. Peut- 
être aussi dans celle d’Artur Schnabel, qui fut son 
modéle à une époque (à a charnière des sinées 20 et 
32) PRE ἀπ fee da ἀρ Ver στοάς, 


Et si ce jen est à l'évidence soumis à la raison, 
Fimagination et la générosité du geste instrumental Le 
font oublier aussitôt. 


ταὶ οι Ἀεὶ; Face ἢ αν Nelson Freire, Hors- senberg. 


mistes pour jouer Jes Adieux, l'Appassionata ou les 
D a κτε δε Λόρεν ΓΑρβεμέανῖα ον δὲ 
et a culture de Perlemuter. En tout cas, pas Maurizio 
Pollini, dont le dernier disque consacré aux sonates le 


FOMLLITS 


Berlioz 
par Bashmet et Inbal 


Harold en fialie est l'one des œuvres les moins 


En 1955, le Festival de la Société interna- 
tionale de musique contemporaine eut Heu à 
Badon-Baden. C'est 1à que fut créé 9 Marteau 


compact, enreg 
en direct, en mars 1885, lors d'un concert à 
: Baden-Badon, revenu en quelque sorte sur 


Marteau, pianos, 


ἢ son ἔδυ de παῖξξαποθ, comme 51: avait fallu 


DISQUES 


A. Lo. 


ΑἹ compact Nimbus NI 5133, 63᾽ 25”. Texte de 
adore (inde Perle). moe 


compact Grammophon 427 6422 72° 
055. EE no rm nqer mdr pre 


cipe le soliste pour mieux l'intégrer à la trame orches- 

voire pour Jui donner la possibilité de se taire ! 

CG μέ εα de ns mom), ar ral 
pes un concerto pour alto et orchestre. 

Souvent enregistré (plus rarement joué en 

a rarement comm de 


Imai et Colin Davis (Philips) échappait, seul ou pres- 
que, à ces outrages. 
Matlérien convaincu, Elakrn Inbal a toutes les qua- 


ae οι δὴ En fidèle, honnête ea un 


pds LAN ie 6 pa di PR 
mière, son archet ne semble avoir aucun poids, sa 
main gauche est vive, incrostée ou caressante. Dans 
son jeu passe tontes les couleurs, tous les états d'âme 
ne ut 


A. Lo. 
Ta sg 4. Textes de pré- 
allemoi 


que la boucle füt bouclée. Y atra-t- un nouvel 


remise sur le métier, et dont tous les périls 


auraient διά conjurés : dans le pur plaisir - 


- d’une virtuosité survoltée. C'est dans l'anta- 


gonisme naturel, st donc irréductible, des - 


deux parties on présence — voix d'un côté. 
Percussions, alto, flûte de l'autre — que naît 
« la camaraderis féconde ». ὁ6 rapport explo- 
91} de rivalité sssumée inventé là par Boulez 
entre texte et musique. On comprend, encore 
aujourd’hui, φυΉ aït fallu se battre pour mmpo- 
‘ ser cette musique en 1955. - 

Le deuxièms Bvre des Structures pour deux 
pianos est l'une des pages préférées des bou- 
lériens patentés. Pi-Hsien Chen et Bernhard 


Wembach s'alignent avec les Kontarsky sur 


ROCK 


Material 


se one nd ant 1 Ἢ 
sur les franges de la musique contemporaine, qu’ 
prodaiso Mick Jagger ca Jantes Blood Umer, ve SARL 
Joue au sein de Material, un groupe à Fidentité Ἢ 
tante Ce mg ar 
Éd Shankar οἱ William S. Burroughs. 


vibes 


| Ai Lomuns εἰ Dee Sat tir dis ter 
l'ermite. Voilà dix ans qu'ils reprennent des formats 


que la marée rock a abandünnés lors de ses reflux suo- 


cessifs et qu'ils les investissent pour leur donner une ‘ 
Ἢ nouvelle vie, une autre vie. Ils se plient aux 
violence . 


contraintes de la pop pour habiter d'use 


affective, d'une ‘agressivité qu’on trouve habituelle" - 
ment ailleurs qu'au sommet des hit-parades. Savage, . 


leur dernier albam avait rompu l'équilibre qu'ils 


avaient jusqu'ici trouvé entre le charme et le Ποῖ, en - 


faïsant un disque et étouffant de tension. 
Qui, surtout, ne s’était pas vendu. 

We Too Are One doit donc d'abord être lavé du 

soupçon qui entache un retour à la normale après un 

Se or mardi, Naturellement, la maisou de dis: 

ques fait de gros efforts pour le vendre, naturellement, 

ame bonne moitié des titres laissent, une 


One, l'ouverture soul avec son riff emprunté à Stevie 
Wonder, à When The Day Goes Down, la ballade 


. grandiose, finit par basculer ft où on ne l'attendait 
plus, Revival résume sans doute assez bien ce cours . 
nouveau, mélange de gospel et de rock cynique. Annie 


Lennox auraît voulu être Aretha Franklin, et Dave 


JAZZ 


Compilations 8 


la chasse aux papillons 
La collection Jazz Masterpieces, chez CBS, relève 


d’un genre. Celui des morceaux choisis. Les chefs-. . 


d'œuvre sont réunis par thème, par daies, ou par 
auteur. Ils offrent les avantages (souvent sensibles) et 
les défauts (toujours désarmants) du genre. Un solo 
inoubliable de Lester Young avec Count Basie (The - 
Essentiel Count Basie, vol. 3, 46 1098} et aussi bien 

us disque parfaitement mutile (Live at the Village 
Vanguard, 462 401). Aunthologies, compilations, mor- 
ceaux choisis, le procès a été instruit cent fois. Le 
compact le règle d’un coup. Le public n’anrait plus de 
goût pour les marathons et l'exigence. ἢ veut papillon- 
mer. Suivons-le donc, Mais à quand une < compil » sde 
coups de cymbales dans les années 30 ?-. | 

A relever tout de même dans les dernières 


parutions 
CBS, The Sail Group (années 40) pour Woody 


Herman (461 sé e un. bon ensemble LE be 


serait-ca que parce que leur téchmique est 
néttemont plus fluide σὲ leur soncrité beau - 


coup plus déficate. 


Enfin, une curiosité et, ‘sauf erreur, une 
« première » discographique complète le 
généreux minutage dé ce CD : la version ini- 
tiale, pour piano seul des douze Abtations . 
que Pierre Boulez avait longtemps laissées 


e petite impres-. 
sion de défeva. Pourtant l'album, dé We Zoo Are” 


d'une voix monocorde de 


Éoeeg αὶ ΜΘ  E 
ER UE Ἢ 


Seven (463 05152). 


, Quant ἃ  compéstin de cniques (ous en 
tempo moyen, celui des dieux) empruntés" à des dis- : 
ques de Miles Davis enregistrés entre 1961 et 1963, : 


disques composés avec soin. (car cela se pense, un dis- 
que), tous parfaitement disponibles. Compilation iuti- 


tulée en tonte simplicité Ballads (CBS 461 099), 


ouvertement destinées aux étourdis, aux jeunes mariés 
qui viennent de recevoir leur premier lecteur de com- 
᾿ pacts, aux séducteurs à Pancienne (glass of champa- 
10) Ττορ ares, CE A 1 LE βίοις, 


EM 


ᾧ δι Aiqn ctcqu COR ME A ἐσέ τὸ ας 
de présentation reprend cn partie Fanaiyre ἀπ Martcen 
tions à 


sien dm 


ἘΝ 


με . em à 
NE s Hide - 
gi ce 0 ΝΣ 
Et ge 


ἱπΆ σαν ἃ 
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« BENVENUTO CELLINI » À LYON 


Berlioz pris au mot par les Anglais 


opéra-comique. Les om 
Ses ae D ere 


ENVENUTO CELLINI s 'inspire des 
Mémoires du célèbre orfèvre florentin, ce 
n'est donc pas an opéra comme les autres. 

On le fit cruellement sentir à Berlioz le soir de la créa- 
tion, à l'Opéra de Paris, en septembre 1838. Les 
démêlés d'un artiste fantasque du début du seizième 
siècle avec le pouvoir pontifical n'étaient pas de 
nature à intéresser un public guère porté à l'idéalisme 
et qui voyait d'un mauvais œil les héros que la jeune 
génération romantique avait formés à son image. 

Plus tard, quand Les idéaux de 1830 furent entrés” 
dans les uxeurs, ἢ ne parut plus da tout insensé de 


Marot chez ; chez 

Thomas, André Chénier chez Giordano) on des pein- 
tres chez Hindemith). En ce 
domaine, ᾿ de Berboz avait ouvert la voie. Mais 


de Vigny avec lequel le compositenr était fort Ré à 
cette époque. Le poète, qui, dans Sre//o (1832), avait 
montré à travers les morts tragiques de Gilbert, Chat- 
terton et Chénier que les artistes sont les victimes 
désignées de l'indifférence du pouvoir en place, ne 
pouvait qu'être séduit par les Mémoires de Benvenuto 
Celini, dont la traduction venaït de paraître. Et c’est 
lui, semble-t-il, qui conseilla à Berlioz de les lire pour 
y trouver un sujet d'opéra radicalement différent de 
ceux que confectionnait alors Eugène Scribe ponr 
Meyerbeer, Auber ou Halévy. 

Vigay, avec Ja coïlaboration d'Auguste Barbier, 
rédigea un projet assez audacieux en quatre actes ; les 
relations orageuses de Cellini avec ses rivaux et avec 
le pape formaient la matière principale. Ce livret fut, 
bien entendu, refusé par la direction de l'Opéra de 
Paris. Tournant alors leurs espoirs vers la Salle 
Favart, Berlioz et ses librettistes allégèrent la concep- 
tion originale pour en faire un opérs-comique où les 
dialogues parlés remplaceraïent les récitatifs. La pro- 
position se heurta à nouveau à une fin de nou-recevair. 

Les choses en seraient restées là si un article partie 
culièrement fantaisiste de Berlioz, narrant les aven- 
tures du ténor Rubini à Calaïs (paru dans Ja Gazette 
musicale en octobre 1834), n'avait attiré l'attention 
du rédacteur en chef du Journal des débats, qui le 
reproduisit et fit de cette publication le point de 
départ d'ane collaboration régulière - qui dura trente 
ans, Le Journal des débats était l'organe officieux du 


voir également, facilitèrent notablement l'avancement 
du projet et son acceptation du bont des lèvres. Benve- 
πιο Cellini redevemait un grand opéra — mais en 


« Si j'ai du succès, il sera scandaloux et violent ». 


Berlioz à sa sœur Adèle, ce sera un succès scmdaleux 
δὶ violent à cause du sujet même de ma pièce et des 
icentions satiriques qu'elle contient. » La première 
fut en effet scandaleuse et violente, mais l'hostilité 
visait autant l'œuvre, trop singulière, que Les protec- 
tions officielles qui, avaient permis 
qu'on montre sur la scène de l'Académie royale de 
musique comment les puissants et les médiocres finis- 
sent par s'incliner devant le génie triomphant d'un 
artiste non conformiste. Tout cela traité dans un style 
et sous une forme qui rompaient avec les habitudes de 
ce temple de la routine. 


Devant cet échec aussi compréhensible qu'immé- 
πιά, Berlioz tenta loyalement d’expurger de sa parti 
tion ce qui rebutait trop les auditeurs, Rien n'y fit. Et, 
après quatre représentations, l'ouvrage ne reparut 
plus an palais Garnier avant 1972. Entre-temps, Liszt 
l'avait fait représenter à Weimar en 1852 et, devant 
l'accueil mitigé du public, avait suggéré quelques 
transformations à Berlioz, qui les réalisa volontiers. 
L'idée était de resserrer l'action (et la partition) ; de 
transformer notamment les deux tableaux du second 
acte en un seul pour former l'acte 3, tandis que les 
deux tableaux du premier acte originel étaient bap- 
tisés actes 1 et 2. 

Sons cette répartition en trois actes, Benvenuto Cel- 
{πὶ fat encore l’objet d'une cabale à Londres en 1853, 
mais s'imposs ensuite à Weimar et connut quelques 
succès en Allemagne. C'est avec la version de Weimar 
qu'on icaugura en 1913 le Théâtre des Champs- 


Pour les abonnés du « Monde » 


A l'ouditariun des Halles-Théâtre musical de 
Paris, des places au tarif « collectivités » pour un 
mini-festivel de cing concerts, jazz, classique et 
lyrique. 

Enfoul à l'extrémité du Forum des Haïles, tout 


rl agen 


D'entrée de jeu, les abonnés du Afonds ont in 
ὁ de bénéficier des tarifs « collecti 


és concerts composant ta mini 
μεθ del Es. Hole dei us 
économis de 15 %. 


_ Trevor Pinnock (récital de clavacini, le 
18 septembre 1985, 110 F au lieu de 130F, 


— Michel Portal Unit (jazz), le 30 septembre 
1989, 85 F au lieu de 100 F. 

— Astor Piazzolia (bandonéon], le δ᾽ octobre 
1989, 110 F au fou de 130 F. 

— Ouurtotte de jazz Dom Salvador, [6 7 octobre 
1989, 85 F au feu de 100 F. 

— François Le Roux, baryton (récital de mélodies 
opte le 10 octobre 1989, 110 F au lieu 
de 130. 

Soit cinq concerts pour on prix de 500 F. 


sat ou ls] concert (sl ho (a ia qu Je 
places correspondantes. Votre {vos} 

Pie Li vers φοτοῖοτπὴ κατσιέρίεὶ er le poste 

dirsetement par le Châtelet. 

Les demandes pour Trevor Pinnock et Michel 
Portal Unit doivent parvenir avant le 21 septem- 
brs. Pour Astor Pierrolls, le Quartetts de Dom 
Salvador at François La Roux, avant le 29 sep- 
tembre. 


re rm rt rt 

Entre-temps, la au Festival Berlioz, en 
1982, à Lyon d'une version plns proche de celle de la 
création avait pourtant démontré que l'œuvre avait 
perdu dans cette révision en vraisemblance et en 
contenu musical. Après ce salutaire relour aux 
sources, le Festival Berlioz ἃ jugé opportun de donner 


tions exprimées 
écrites à la fin de sa vie : transformer Benveruto Cel- 
Fini en opéra-comique avec dialogues parlés. 

C'est sous cette forme que l'ouvrage fut d’ailleurs 
repris à Covent Garden en 1966, puis enregistré sous 
Ja direction de Colin Davis en 1972 (1) et récemment 
donné an Mai musical florentin. La production lyon- 
naïse bénéficiera des dernières retouches que le musi- 
cologue Hugh Mac Donald ἃ apportées à son travail 


= ge agente at Ann 

gr terra αὶ leur permet de mieux cer- 

le rythme dramatique. D'accord en cela avec ἰς 

Get d'archestre, John Nelson, qui travaille chaque 
Pen ΘΝ ΤΑ δον 
CONDÉ. 


95} Un coffret de trois disques compacts Philips 416 


k Les 16, 20, 23, 28 septembre, 20 Β 30, le ler octobre, 
ἘΞ Suorens Maneioe Revel ΕΙΣ 


SÉLECTION 
PARIS 


Vondredi chefs re Mie français 
ERP aux commandes 
Schubert tigieusc_formation 
Symphonie w 5 gère : sympho- 
Chostakovitch aique de . Ua 
Symphonie n°8 rare 

symphonique États-Unis qui lui ont 
Sir Georg Solti létrection} wi 


meutalité qui trouvent leur 8 Mnistures instrumentales 
lyrique et dans les 3 Poésies de ia frique 


Schubert son pro- 
gamme. et et la Huitième de Hindemith 
hostakovitch (son chef- gens rermari εν 3 op. 38 


de la Neuvième de Mahler. 

Soki y sera À son sise. Pierre Strauch (Violonceñel, 

Pr Vi hR TL 2 jngo Séotunacher fdirectionl, 
Poulenc au programme de 

one l'imerContemporais ? Un 

Brohms œcuménisme auquel 

Requiem r de 

Orchestre ne nous avait guère habitué. 

Abbeye de Royau- 

Chœur σὲ sofates, Ὁ 48. Tél : 

& Prêtre [di } rt él : 30-35- 

Gcorges Prètre Fnac, Pastel De 


Besançon Le 14. Théktr icipal, 
re 20h30. Tél + BTE 00. 
Toldre DeB0 Fà200F. 

Martin Y Beothoven 

Turiaa D μὲ 
Granados πὸ 8 op. 2, 21 op. 53 
Airs at mélodies € Waldstein », 30 op. 109 
es Maria Tipo {pienol. 
Orchestre de chambre Deservie par des disques 
ἀν Zuxich, mai enregistrés, un 
Edmond do Stoutz (érection. trop prononcé pour ke 


Coupées du répertoire popu- Maria Tipo n'est sans donte 
F pas une beethovéaniene de 
tent la mélodie pr lignée. “αὶ en 
française avec une précio. public son art du piano 
sité assez souvent ridicule, Couvaincra les plus rétifs. 
Les chameuses espagnoles Le 15. Théätre municipal, 
n'ont pas de ces travers εἰ 20h30. Tél : 81-81-52-90. 
leurs incursions dans leur Da55Fà160F, 
fonds vational sont toujours Rimski-K ὶ 
couronnées de succès. Et 
Tereza Berganza y est insur- La Grande Pique russe 
passée, LA 


et Agnès Varda, 


Dans Télérama cette semaine 


Perec n’avait pas dit 
son dernier mot. 


Sept ans après sa mort, Georges Perec s'amuse encore 
- à nous faire des surprises, avec "53 jours”: un roman 
inédit dont Télérama vous fait lire un extrait Articles, témoi- 
gnages, jeux signés Perec... huit pages pour rendre hom- 
mage à cet ancien collaborateur de Télérama. 
Egalement au sommaire de Télérama cette semaine: 
Georges Simenon, Howard Buten, Jeremy lrons pour 
son film Australia, Jacques Doillon, Batman et tous les ff 
super-héros, Venise, Serge Moati, Chateaubriand par “Ses 
jean d'Ormesson, Charles Aznavour, Gary Cooper 


MARIE & À, 


Télérama: l'intelligence des plaisirs. 


Chaque mercredi chez votre marchand dej journaux. 
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πὸ 
Tchoïkovski 

er Concarto 
Ἵ; Pour plano 


Chostakovitch 
Symphonie n° 10 
Viktoria 
Postnikovs (giano}, 

d'Etat de Moscou, 
Gonnadi Roldentvensid 
{éroction]. 
Viktoria Postnikore sort de 

us en 
€n compa, 
Guennadi Rojdestvensky. 


si l'on pense tout connaître 


pa il ln ὁ aller 
‘écouter jouer ce ἱπα- 
sable. 

Le 16. Palnis des sports, 


20h30. Tél. : 81-51-62-90. 
Ds 80 FA 200 F. 


Le sublime Quintette de 
Mozart par le Quatuor 
Ysaye et Michel Porial 7 
Aucune hésitation. 

Le 17. Château, 17 heures. 
TL :39-27-21-16. 100 F. 
Cons-la-Grandville 
Mozart 
Quatuor à cordes KV 675 


Haydn 
Quatuor à cordes n° 3 op, 74 


Beothoven 
Quatuor à cordes n° 3 op. 59 
Quatuor Salomon de Londres. 
Un excellent quatuor qui 
joue sur instruments 
anciens, c'est-à-dire des ins- 
truments montés avec des 
cordes en bayau, des instru- 
ments qui n’ont pas été 
Eh 5 ue τ 
és, par exemple) au dix- 
neurière siècle δὰ au début 
du vingtième pour supporter 


la tension des cordes en 
. Le résuhat? Leur 
sonorité est plus douce. 
moins puissante Car leurs 
harmoniques aigus sont 
moins puissants. Ces qua- 
tuors retrouvent par ce res- 
sourcement (sinog par le 
style d'éxécution) un peu de 
l'esprit des quatuors 
du début du siècle, Notre 
écoute s'en 1rouve renouve- 
lée avec bonheur. 
Le 16. Salle d'honneur du chk- 
teau, 20h30. Tél : 82-44 
97-68. De 80 F à 120F. 


Toulouse 

Mozart 

Fomisisio KV 475 ot Sonate 
KV 457 pour piano 

Rondo pour pisno KV 511 
Sonate pour piano KV 570 
Beothoven-Liszt 
Transcription 

de ln 8° Symphonie 

Laurent Cabesso {piano}. 
Laurent Cabasso n'est pas 
ua pianiste au sens 
babituel du terme. Le délire 
des doigts n'est pas son fort : 
la froide élégance non plus. 


Cabasso est un pes 
joue Mozan, Sc bent le 
Beethoven ct certains 


humenn avec poésie et 
délicatesse. Ce qui lui man- 
querait pour convaincre tout 
à fait? Une plus grande 
liberté et un contact plus 
direct avec son public. Ces 
choses-là s'apprennent sans 
difficulté, Pas la musicalité 
et Cabasso en est abondam- 
Eient pourvu. 
Le 15. Cioïre des Jacobins, 
21 heures. Tél. : 61-23-32-00. 
De 50F à 100F, 


JAZZ 


Metz 


Flem'n'Co 

à l'Arsenal 

Sous un titre croquignolet, 

un programme franchement 

soigné. L'Arsenal de Metz 
te trois jours de fla- 
pur. Avec des noms 


inenco 
ui comptent. Premier ἔμ: 
Enrique 6 era ris- 
tobla Reyes et leurs 
groupes, Carmen Linares 


(chant), La Susi et 
Manuela Carrasco (dan- 
seuses incomestables) fémi- 
aisent avec bonheur un 
défilé de six les cou- 
ronné par la Cumbre, réu- 
nion annuelle des stars du 
moment. Flamenco ? 
certes. flamenco et compa- 
ie : des dnos de guitare, 

piano entre classiques 


popolairs, plus la Cobla la 
ncipal de Barcelona. 
Grande initiation à la musi- 
que espagnole. 

Le 18 septembre : duo Cer- 
vera [19 heuresl, Enrique de 
Melchior, Cermen Linares, 
Cristobal Reyes (21 heures} : 
te 16 : Cobls la Principal 
{14 h 30), duel Gonzslez- 
Garrobe (17 heures}, La Cum- 
bre {20 h 30). Le 17 : La δυεῖ, 
Monuala Carrasco 
{17 heures}. De 80 à 125 F. 
Abonnement : 400 F. A l’Arse- 
na avenue Ney, Metz Tél : 
87-74-16-16. 


Paris 
Philippe Potit 


En club, dé oftre, timide 


au Petit Opportun, 15, rue des 


MUSIQUES 
EE 


ROCK 


Paris 


The The 

Eafin sur scène, Matt Joho- 
son, l'homme le plus sérieux 
du rock anglais, Ce qui le 
rend parfois ennuyeux, mais 
le plus souvent passionnant 


VO: GEORGE V - FORUM HORIZON - LES PARNASSIENS 
14 JUILLET ODÉON - 14 JUILLET BEAUGRENELLE. 
VF: PATHÉ FRANÇAIS - LES MONTPARNOS - GAMBETTA - FAUVETTE 
PATHÉ CLICHY 


ES 


AU FESTIVAL DU CINÉMA AMÉRICAIN DEAUVILLE 1989 


et émouvant (voir notre 
photo Kégendée). 

Lo 18 septembre, à 20 h 30, 
eu Casino de Paris, 16, rue de 
CEchy. Paris 9’. Tél : 48-74 
15-80. 120F. 


Kovin McDermott 
Encore un Glaswegian 
comme Simple Minds, 
exas, Deacon Blue ou 
Gun). Encore un is 
qui rêve et joue en améri- 


τ, 
ες 


cain, cette fois un rock 
épais, un peu campagnard, 
facilement mais rageuse- 
ment Dans la lignée des 
rockers celtiques, il est plus 
proche de Van Morrison que 
de Bono. 


Le 19 septembre, ἃ 23 h 30, 
au Rex Club, 5, bd Poisson- 


nière, Paris 2". Tél : 42-36- 
83-98. 60 F, 


Location : toutes LOT 


Matt Johnson, la 
calvitie la plus 
séduisante du rock 
britannique, secrë- 
taire général et 
membre unique 
The Theo, se décide 
enfin à monter sur 
scène. ll le fait en 
compagnie il 
Johnn arr: 
guitar-horo qui fut 
a moitié du son 
des Smiths. Une 
soirée pour δῖος 
bion faites. 


Francis Cabrel 

À pertir du 15. il s'installe 
au Ζέπι pour la longue 
RE ρατιίσηηο du Sarta- 
cane Tour. Pour son meil- 
leur album, on peut raison- 
nablement supposer qu'il a 
pépus son meilleur specta- 
cle. 

Du 15 septembre eu 7 octo- 
bre, au Zénith, porte de Pan- 
tn, Paris 19e. 140. 


Rock au cœur 


Un festival bref (deux soi- 
on réunit les inévita- 

et personne ne songe à 
s'en plaindre) du rock fran- 
çais, plus quelques sur- 


Fe San ποῦς DE 

lésais), 
Dominic Sons, ks incura- 
bles romantiques de 
Gamine, et les très drôles et 
très malins Satellñes. Le 
pra τὲ . Wio et 
les insé, es (ou pres- 
que) Mano Negra et 
égresses vertes. 
Le 15 septembre à 20 h 30 et 
le 16 à 21 heures, à ts Hoïo 
aux grains de Blois. Tél : B4- 


NON AUCNODERRS 


Fnac, \ 


ee “téléphone au-45 7211 22 


Album {πὸ Modeme Solitude, 


disponible sur 


- tassette et disqu 


74-21-22. 75 F per soirée : 
210F es deux 


DANSE 


ne) 


New York 
CHy Saliot 
La question tarauds les af 
cionados : comment le 
NYCB survit-il à la mort de 
son invenieur et maitre 
George Balenchine ? Le 
navire garde-t-l le cap sous 
la direction des capitaines 
Jerome Robbins et_Peter 
Martins, ou donre-t-il de ia 
gite? Des rumeurs Haissent 
entendre que l'ilustre 
troupe n'est plus £out à fait 
ce qu'elle était. À Paris d'en 
juger. Le NYCB propose de 
superbes programmes. 
Ouverture le 19 (sairés de 
gala), très balanchinienne 
avec Serenade, Rubies et 
Western Srmphony. Sui- 
vent Diveruimento s°15, The 
ΜΠ Projecz Svaphonÿ 
Ja Three Movements (le 
20) : The Four Tempera- 
En reg ἊΣ ᾧ 
feux. jo, Svmphony in 
C (le 21) ; Glass Pieces, 
Antique Epigaph, Moves 
The Concert (le 22) : Diver- 
timento πο 15, Antique Epi- 
grapb, Moves, Symohosy ἴα 
Three Movements {le 23); 
The Four Temperaments, 
Tchaïkorsai pu de deux, 
Apollo, The Île 4 
en matinée), Glass Pieces, 
The Walrz Projecr, Sr 
phony in C' (le 24, en soi 
rée). 
Théâtre des C ’ 
Lo 19 sep:6mbve, ἃ 20 heures. 
Du 20 su 24 septembre, à 
20 b 30. Sntinés le 24 sop- 
tembre, à 14 ἢ 30. Tél : 47- 
20-38-37 (42-66-59-78, pour 
le gas]. Durée nor commani- 
quée, De 70 ὁ 330 F HIOOCF : 
2000F pour le gain du 19, 
3000F.. si vocs souper]. 


Loge a ac 


ge HE Sr φάει 
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RENCONTRE AVEC ROGER MIRMONT 


Le blouson doré de la Comédie-Française 


Plébéi aillard, R Mi ἐπ ΤῊ L'Avare 
campe, dans la Célestine mise en . de Morère. 
scène par Antoine Vitez, un valet ΐ Pire trek. 

Ξ ὄνος Michel Bouquet, 


retors et jovial au côté de Jeanne 
Moreau. Il est depuis deuxans ὁ 
pensionnaire à la Comédie-Française, 
on le découvre: , 66δδι. . Es 
Τ' 2 la dégaine souple d'un chat 


: on tr qu Hier μάο ἡπαρίοε 
iostincts. Parmeno plus fragile, plus aristo- : 
cratiqueincarué par Jean-Yves Dobis, ange détourné Er ένν πὰ Τὴ 
da Bien par la diablesse Célestine, Roger Mirmont est pas d’habiter, pour notre 
Sempromio, valet plébéien, mais un peu blouson doré, plus grand Pin, 
comme son maîire Calixte. Sempronio, c'est la sève do de ὑκτ Ἂς Ἢ 
montante, dangereuse du sexe, οἱ d'une classe pas ones ts 
encore née. Atétique, un peu Méphistophélès, tel mais, peut-être, pins encore 
que Fa souhaité Antoine Vitez, un metteur en scène de la jeunesse, ἢ jongle avec 
que Roger Mirmont, a priori, n'était pas destiné à τεῦ" Ras à 
᾿ C'est Jean Le Poulain qui il y a deux ans, l'a appelé” : δα περκὼ ἦε δια αι μὴν 
à la Comédie-Française. Les deux hommes s'étaiént . set prévoir me maladie À 
rencontrés quand Roger Minnont jouait Mapfloner, . ; php τὰ ἀταὶ 
Fête de Βνοαάναν, mis en scène par Pierre Mondy… : δὰ bord du gouffre. 

bref, nn répertoire du οϑιδ du comique et des Éhédires | Atelier, 1, place Charies- 
privés Puis Jean Le Poulin eut er αι AU Dan. 19 À pari der, 
Mirmont ne fréquentait pas, se sont perdus re De Dntnés dimanche 
de vue. Jusqu'au jour où Le Poulain a proposé à Mir- FRa0 τόν: 


46-08-49-24. 
Durée : 2h06. De 20 à 
200. 


important, le bon : 
; ὅπου. DE ROLAND FICHET 
| MISE EN SCÈNE: RENÉ LOYON 


(AAC, CLOS 


AU ΐ 
THEATRE DE 
L'AQUARIUM 


———————— νου 


12 SEPTEMBRE AU 15 OCTOBRE 
43 7499 61 


ἂμ 15 au 30 septembre à 21h Δ᾽ 
dim. à 17h relâche ban. et jeu. Im. es 
5] Réservations 43.51.42.14 16, rue de Ja Roquette 75011 Paris 


| PASCAL FONTAINE - FRANCIS 


L'AVARE 
MOLIERE 


Mise en scène PIERRE FRANCK 
Décor PACE - Costumes GABRIEL DU RIVAU 


FRANCK-OLIVIER BONNET 
JULIETTE MAILHÉ 
CLOTILDE COURAU 
SEBASTIEN FLOCHE 


: SPECTACLES | 
NOUVEAUX 


ais 
ἘΞ 


᾿ ἣ 
᾿ 


Ε 
Ε 
ξ 


Ἐξ 
ἢ 
il 


Ξ 


[ 
ἐϊ 


ἕ 


ὃ partir du 19 septembre. Du 
δα ἐν de «Alle ρου τίει nee ΕἸ σι so D pm tn, Mb ΣΙ à ων 
«- À » ΠΑ ΦΤ ΠΝ MER δὶ τ Michel : 
que des lambris dorés; la Comédie Française était τα Fi A 1 Michal umo, 3h 30, De 57 FA 180 F. 
πεῖς : τ με ρρυγαὺ  αϑδεϑηὶ Roussillon, Les, |...  « Vitez sait voler la vérité des acteurs ». ΣΝ Charles IX 
᾿ 2 Ru Fa HET Véronique Vols, de Maris-oeph Chérier. 
Roger Mirmont ignore si, pour Jui, ce fut un ban comme le mauvais, ei, en disant cela, j ; ᾿ Jeur-Paui Moulinot, mise en scène 
| 5 - , je ne me réfugie Il m'e parlé, pour Sempronio, de Méphistophélès, du ο αν ριὰο Martin-Bérbe, 
beur, σα un male, τος δ dre “x nr. pas derrière ur écran de fumée. L'éclectisme de mon music-hall, donné des images. Un jour Ven | ET roc χα αν Bloc, 
Joe L Malade imaginire à treize | μη ει parcours m'a permis de sélectionner par le négatif. assis, en train de me gratter la tête. « Voilà, Sempro- | δε Μέσ Fees Fons De 
τ PE, ἔχοι des opt. MOIE à Un jour, une amie m'a dit, parlant de son mar : «la Go, Cest ça», m'a dit. ΠῚ sait voler l'inconscient, | La mise en scène de Jen Des Cacbeux, 
Las sie a κοι δας ΟΡ τος Conser sa tout de sufié où était.son buisson d'épines. » Moi la vérité des acteurs. Sa façon de travailler est assez Paul D citaire Patrick Cartié, 
Lo είν Sn εἰ conprael j'ai mis du temps, mais j'ai décidé de redresser la de celle du cinéma, où l'on vous dit qu'un plan Date αὶ ας an Vincent Gosthals, 
D Caleutta. 1 joe, dans le privé, des rôles aux cour barre, de ne plus aler où ça me faisait mal...» 2t bon que La caméra vous vole un isa * | bas Es JG joné Βαπτατά Jouet, 
lews senti comiques, des pièces de Victor Jamais la route de Roger Mirmont n'a croisé celle y Le nr EL non ue Étars Site SnbaldL 
Faim, Jen RD PE us pas des metteurs en soèae qui, dans Les années 70, δὲ ΚΣ = ΨῊ est inquiet, apparemment, sur ses capacités à pas- ours vingt ans Une des willeures pièces 
ἀμίδα, sinôm qe as On vous Éc, posés dans le paysage français QU ser eufn, à quarante ans, une autre ape, Mont ce end; τὰ ποσὶ de Elie de ja Rérooto 
τα ao Dalba, on a fait des variations sur des subrentionnés, « Refus de l'embrigadement, AU tude sur ses τᾶϊο ἃ venir le gène peu, ἢ ἃ confianee : ἰαηρεηιέ, qe dE PT fran Ὁ Charks DK de 
sh Μοπο ΠΟ Σ ne eudtion, εἰ où ἃ ti. ρα n'empêche pas ce que je nomme mon humilté « Je ne suis pas, en la matière, mon meilleur conseil PR mer de-Joseph Chenier, le 
on savait faire : chanté, danser. Las: 3 À la Comédie-Framçaise, on se rend came ler. » De Semprorio, il aime cette phrase, il la cite | coméde-Francaiss, pcs 1 peut Fe du André ; 
A ΡΝ FARMER ensible. J'ai que l'on n'est rien, car gvan, et après vous, Che sans cesse en réponse à son fils de trois ans qui Théâtre-Français, 1°. À partir. ines ti 
voulu parier de l'homme et de son double, du Β.Α. Ba τὸ “à tant d'autres acteurs. Il ne s'agit Palo de « Pourquoi ? » : « Poser une question | δ le ns ἡ Visor Hago, Ce fu pr 
RL ja fee καὶ ας τίν ας ον Gintonne peak ns | RS Rte mec Ῥρ τὺ 
es , j'en avais fait une, j'étns pes Ῥευὶ due Le ἱκανὰ ds λα, Rien te quand on lignore me parait également rort τς Durée : 2h45, De 40F à public ne s'y est pas trompé 
: nn : το corps et l'esprit. Tous les soirs, c'est à ir, D) OT. | 180F. ; 
Energique, un peu brouillon, Roger Mirmont n'est ; car l'équilibre est fragile entre le jeu et le surjeu, le x La Clesine de Fernando de Rojas, au Théâtre natiaral de " 
un intellectuel I dires caps moment recréé ét la reproduction plate » * °° FOGéon. Voir renseignements pratiques ci-contre. 
culture », avoue lire èces, carla . 0 - μὲ μι ρρ του " 
ΞΞΟΣΞΙΣΣΞΗΣΣΤΣΣ MED D CERTES CAMES Ἃ 
rte ire] jouer Le Malade imaginaire, il ἃ ὡς LR À G E THEATRE œL ATELIER 
sa carière de comédien en passant des + arbres de Sempron re qi 2 Per ge D E LA MICHEL BOU UET 
ἃ a ère apprivoisée, comme ἢ faisais autre: mesure i-même, une couleur comique Et” Σ 
Ναῖ ἃ να Mg RE A à sabre, 2e ae a ee ce Σ JQ = : 
certains ὅσας souvenirs, ἢ parie, sans les citer, des: second »,n'a dit lez, qui m'a nu : «Je 9) 
Ἢ τ « mal à la tête», pasce qu'il πε. ii pas d'humour.» C'est faux. Π a un humour bien LIBERATI N JULIETTE CARRE 
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Paris, 110, rue 

des Amendiers, 20". A partir 
19 septembre. Le mardi à 

20h30. Tél : 49-66-42-17. 
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κω Mariage 

ouie 

de Figaro 

de Bescmerctnis, 

mise en scène 

d'Antoine Vitez, 

avec Catherine Samile, 

Asia Pralon, 

Dominique Roran, 

Catherine Salvint, 

Dominique Constanzs. 


La première mise en scène 
d'Antoine Vitez à la 


Cp mp ἀραὶ 
Dear 
Fr ge τὸ 
sante de la Révolntion. Une 
Ve à oui τ 


création, en mars dernier, 
l'harmonie n'était pas 
entière. 


où Fironie ri 


avec Le surréalisme, k 
Es avec Je littéraire, 
avec Tanachro- 


Théétre nstional de l'Odéon, 
salle, 1, place Part- 
Claudel, 8°. À partir du 


Solitude, folie et toute- 
Fr ταῦ; 


La 

®. À partir du 16 

Du mardi au samedi à 
21 heures. Matinée diuanche 
à 1Bhoures. Tél. : 48-74- 
70-99. Durée : 1 h 50. De 80 F 
à 160F. 
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THÉATRE 


mées, racontées par un 
homme qui refuse de se rési- 
gner au mal, le docteur 
Rieux du roman publié par 
Albert Camus en 1947. 


is Huster, 


samedi à 20 

dimanche à 16h 30. TéL : 43. 
3 4 
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Temps fort théâtre 
avec Mira, 
Ghislaine 
et Crisis 
Un visuel inspiré 
de dl ef Le ΝΙΔΕ τι 
influencé par le faste des 
miniatures persanes du XVe 


πὸ des grandes puis- 


sauces : CH UNS fresque - 


épique τὶ 10 


beurre. 
 Chude 
Rocher, 


Metinée Œmenche 
ἃ 16h 30, T6L : 47-00-30-12. 


ἡ Durée: 1h20. 176F. 
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NA Et 


entre Claude Piéple εἰ: 
Souza à: de 


ponts 


Pipe ur 


τς à 21 heures. Matinée 
Un ‘à T7houree. TéL : 45-22- . 
τ 08-40.Durés: 1h45, De 30F . 
IF ᾿ 


Tét : 47-20-0824 
2 heures. De 90 F à 280 F. 
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| metteur ea scène, Ren! 
+ Loyon, il faut avoir l'œil sur. 


τῳ 
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EN Re 
Τῇ parce qu'il est empäté par les interprétations 


᾿ Strasbourg ἃ heureusement assez à faire avec son 
depuis l'achèvement, il y a quelques mois, 
des travaux de restauration sur la façade de sa cathé- 
rite drale, pour ne pes chercher ailleurs de grands sujets 
TT d'exalfation. La ville vient donc d'inaugurer - dans les 
plâtres et sans catalogue, ce qui nécessitera un retour - 

une passionnante ct formidable : 


HO ANRT parraures 
LT 


ocre nur Em 
ajoute du piquant aux ogives. ᾿ 


e Chartres, 2 
ὦ cel de Paris es début de cle de Sressorg 


on n'avait construif aussi grand et aussi haut. Ces 
montments, érigés à l'aide de moyens financiers et 
matériels considérables, ne sont ρας à l'échelle des 


faire la demeure lumineuse de Dieu. » 


La mêmes. accents devant les mêmes, monuments, Le 
À Iyrisme, et c'est FA tout l'intérêt" de cette. 


génie et l'inrention 
‘Le génie fut certainement: 


siècle) 1 est difficile de Jui attribuer de trop précises 
localisations 

tecte, notent d'ailleurs vos auteurs, n'émerge dons La 
sociélé civile qu'au treirième siècle, en se séparant 
de amies εἰ ἀε és chargé de transfor- 
EE  — 


avenue Winston-Chiurchifl 


FIGURATION || 
CRITIQUE 89! 


dé 11 heures à 19 beurés- 
jusqu’au 25 septembre. 


de be ne memes id me dre 
ensemble, aborde de front ce qui est longtemps. 
Sn Easter agp: qua 

construit les cathédrales ? . 


d'essence divine. On pouvait à la rigueur s'en tirer per 
un fonctionnel strict. Les responsables ont opté pour 


Maïs écontons os auteurs : « Le tririème siècle a R 


εἰ de Cologne. Moment d'apogée s'il en fut : jamais - 


hommes mais de leur foi. La cathédrale est ἴα Jéru- . 
salem céleste et τοῦς dois être mis en œuvre pour en . 


Inéritable héritage d'un Ruskin qui trouvait les 


trouve une formidable légitimité dans le travail de 


φασι RE ms pe Ne ἰσαῖ ἐς ’ 
gothiques. : 


prb, ra 
durée plusieurs fais centenaire de certaines constrac- : . 
tions (Cologne ne sera achevée qu'au dix-neuvième * 


humaines. « La personnalité de l'erchi- 


VORLARD — 
L'ILLUSIONNISTE | 


ess Le Monde Ὁ Jeudi 14 septembre 1989 35 


ARTS 


L'architecte des cathédrales est donc présent à. 


Strasbourg à travers ses outils, san travail ou des des- 
sins qui, pour les plus nombreux, sont plutôt des 
relevés réalisés en cours de construction, voire après 
chaque grande étape. Des relevés qui sont aussi 
d'immenses « cartes de visites », chefs d'œuvre de 


phasienrs mètres de long parfois que l'homme de l'art. 


emporte avec [πὶ de ville en ville pour faire la preuve 
de son savoir-faire. Cependant, les documents qui per- 
mettent le mieux d'accéder au travail sur les chantiers 


ἢ ἃ aussi reçu de nom- 
breux prêts d'Allemagne {Civitas Dei, Weltkronik}, 
de Belgique {Histoire de Charles Martel}, d'Angle- 
terre (Vie de Saint Alban), est venu de La Bibliothè- 


NP MR Et 


et précis. 


: Les enfants, et Le pubfic qui recherche plutôt lindo- 
Lence et le plaisir inmédist de l'art οἱ de La culture, se 


LES BATISSEURS DE CATHÉDRALES A STRASBOURG 


Entre les hommes et Dieu 


passioneront pour ce que les commissaires ont 
regroupé sous le titre de « micro-architecture », sculp- 
tures, tabernacles, modèles, meubles, retables, reli- 
quaires, tous ces éléments où se trouvent transposés 
les détails et l'esprit du-gothique, devenus les motifs 


ommiprésents d’ane société, qui s’est donné l'architec- | ous 
référence. 


ture comme première 
᾿ FRÉDÉRIC EDELMANN. 
isa. rien oo -rlaealrenne mi 
contributions internationales dues 
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idée 
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œavres, ca Nuit Paris 
période Use bome 
πες πυκ de sisir cette Peur τ 
OCCASION εἰ απὸ 
revue Laits de δ. Bla de Vus αὶ du 
que le poète. uartier Beaubourg font 

rentrée Je 14 septeanbre - 

29, rue Quincampoix, ἢ PrOPOSENT Un vernissage 


Paris, Η 

Tous les sauf 

et lundi ἀφ 11 ἃ 13 δὲ δ d'en visiter 

148 19}. δὰ 15 septembre selon l'humeur εἰ les goûts 

821 octobre. de chacun. 
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GOURMAND à 1! 
Décor 1880. Jusqu'à 0 h 25, es 


TL. josqu'à 1 beure du matin. Huîtres et fruits de mer toute l'année, 
Poissons du marché. Choucroutes. 


24 heures sur 24 


Tableaux et dessins - eo 
d'après la pièce de Sacha Guitry + : 
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les horizontales, les verti- 
cales et les plans pei 
jaune et gris d'un Suisse de 

inq ans, très for- 


tement marqué par les 
découvertes des pionniers de 


l'abstraction. Un « néo- 


Masés les beaux-arts, place 
de Verdun, 39000. Tél : 76- 
5408-82 Du 17 septembre 
au 20 noverabre, 

es 


Nantes 


Andreas Schulze 


Le FRAC des Pays de la 
Loire Β fait ri : Nantes 
et ἃ Clisson les étranges 
tableaux d'un j artiste 
allemand qui joue sur 
leo 


boules, pierres. 
nostalgique de l'activité 
figurative de la peinture 
ane dus | Eu τος 

espace 
grands formats. 


Richebourg 
Baudry. Nsntes. Tél. : 40-48- 
32-56. De 9 heures à 
12 houres et de 14 heures à 
17 h 30. Fermé le samedi et Le 
dimanche. Jusqu'au 16 octo- 
bre.FRAC des Pays de ls Loire, 
Garenne Lemot, Grétigné, 
Cüsson. Tél : 40-03-92 -60. 
Do 14 heures à 18 heures. 
Fermé le fundi ot le mardi. 
Jusqu'au 15 octobre. 


Nancy 


La vie en France 

avteur de 1789 

Tout ce qui a été pei 

de ἃ Keno ss e 

en conséquence. 

qui a été peint pendant la 
tion ne relève pas for- 

cément du grand genre, et 

ue témoigne pas forcément 

de profonds bouleverse- 


ments. À preuve l'exposition 
nancéienne, qui réanit quan- 
tité d'oeuvres de petits mai 
tres, pastorales et scènes 


Muséo des beaux-arts, 
3, place Stanislas, 54004. 
Tél : 89-37-63-01. De 10 h 30 
à 18 heurex Fermé Le hdi 
metin ot le merdL Du 18 sep- 
tembre eu 20 novembre. 
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Musée Denys-Puech, 12008, 


saït pas tout, en partie 
des raisons de la 


on peut y voir, par exemple, 
un ensembie inédit de 
quinze gravures sur bois de 
Derain. Les acquisitions 
récentes d'œuvres contem- 
poraines y sont aussi Large- 
ment présentées. 


D'Albérola à Vilmouth en 
past {ts Boltanski, 
combas, Lavier et Sarkis, 
vingt-deux artistes propo- 


ment. C'est l'occasion de 
revisiter l'institution de 
l'avenue du Président- 


THEATRE NATIONAL 


La Célestine 


de Fernando de Rojas 


Version française de Florence Delay 


Mise en scvne d'Antoine Vitez Décor et costumes de Yannis Kokkos 
Lumière de Patrice Trottier % Musique originale de Georges Aperghis 


Avec. 


ordre d'entrée en scène. 


Lamben Wilson, Valérie Dréville* Roger Mirmont* Jeanne Moreau, 
Chrisine Fersen#Ofivier Cruveiller, Jean-Yves Dubois“ Elisabeth Catroux, 
Catherine Ferran* Muriel Mayette* Jean-Luc Boutté* Éric Fres. 


“ de La Comédie-Françuise 
Coproduelon Théatre national de l'Odéon. 


Comédie-Française. pre municipal de Clermont-Ferrand 
Aer le concours de l'L AP 


19 septembre - 5 novembre 1989 
Soirée à 20 h. Matinée le dimanche à 14 h 30 


Renseisnements 43 25 7032 


Réserve pour La Célestine 
Du 24 octobre su 5 nôvembre - Du mardi au samedi 20h. Dimanche 14h30. 


- _placesà:180F T1, 126 ΕΓ] 
h, Dates de repli: le à houle à h. 


le à 


Je joins le réglement de F par chèque banraire ou postal 
à l'ordre du Théâtre national de l'Odéon ainsi qu'une enveloppe timbrée au: 
Théâtre nalonal de l'Odéon. Service des locations 
L place Paul-Claudel - 75006 Paris 


Musée d'art modeme de ἰδ 
Ville de Paris, 11, av. du 
Présidont-Wison, Paris 185. 
Tél : 47-29-61-27. Tous los 
Jours sauf lundi de 10h à 
17h40, mercrodi jusqu'à 


Grande Arche, . la Défense, 
92200. Tél : 40-90-05-18. 
Tous les jours souf lundi de 
10h30 à 19h30, vendredi 
de 10h30 ἃ 22 h 30. Réser- 
vationa au 48.78.75.00. 
Jusqu'au 31 décembre, 48 F. 


e l'abbaye Sainte- 
Geneviève, dmantelé à la 
Révolution, était l'un des 

lus célèbres d'Europe. 

l'exposition essaie d'en 
reconstituer les collections 
de « raretez », et d'en évo- 
quer l'atmosphère étrange. 
Bibliothèque Sainte- 
Geneviève, 10, place du Pan- 
théon. Paris ΒΡ. Tél : 43-29- 
61-00. Tous les jours sauf 
dimanche de 10 ἢ à 12 ἢ et de 
14h à 18h, Jusqu'ou 30 sep- 
tembre 1889. 
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pêcher, AR are de 
cerisier, 
capucines, feuilles de 
de cinéraire, de vigne. 
ts 
ROC RS 
nait son trait mCompa- 
rable. 


Le matraquage 
théorique, e 
rigueur au début 
des années 70, 


certains 
Comme 


Dezeuxe, un 

du groupe Sup- 
Ra A LR CE 
dont fondation 


de la rue 
Vilonouve d'Ase, 
une exposition. 


7, rue DAUNOU 42.61.69.14 


JEAN-LAURENT COCHET 


MONY DALMES 


ΒΑΤΕΙ͂ΟΚ ΡΕΕΜΕΑΝ 


TU M'AS SAUVE 


LAVIE 


COMÉDIE DE 
SACHA GUITRY 


MISE EN SCÈNE DE JEAN-LAURENT COCHET 


DÉCOR DE ANDRÉ LEVASSEUR 


ROBES DE LOUFS FERAUD 


LOCATION AU THÉÂTRE 


A PARTIR DETIH 30 


Musio Matisse, palais Féne- 
lon, 59360. Tél. : 27-84- 
43-15. De 10 heures à 
12 heures et de 14 heures ἃ 
18 houres [6 dimanche de 
10 heures à 12 ἢ 30 et de 
14h 30 à 18 heures). Formé le 
μπῶ ot je mardi Jusqu'eu 


qu'il interprè 
» πᾶ Ca 
treprend ses premii 
recherches abstraites 


Meséo d'Unterinden, 1, place 
d'Untartinden, BBDOD. Tél : 
89-42-89-23. De 9 heures à 
12 heures et de 14 heures à 
18 heures. Jusqu'au 15 octo- 
bre. 

La mémoire 


Tout près du musée 


cieux incunables de la 
ὑπο du Rhin : au total 


écriture 
μευ δας imprimantes 
Eglise des dominicains, 


868000. De 10 heures à 
1 Peurse Joan 5 parer 


Marseille 

Edward Hopper 

En une trentaine de 
tableaux accompagnés 
d'aquarelles, de dessins, 


Musée Cantini, 19, rus Gri- 
gran, 13006. Tél. : 91-54 
77-76. De 10 heures à 
17 houres, Jusqu'au 24 sep- 
tembre. 


Moymac 

Markus Lüperiz 

Une îve, la 
re παρὸ de Let 


artiste allemand, plus classi- 


que qu'on ne le croit. Près - 


de quatre-vingts tableaux et 
une dizame de de 
1964 à aujourd'hui sont 
exposés Sous un titre qui 
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Champagne : à parti 5 
22 het 21 h- revhe el none 


Prix nets - Service c 


Tél. : 40-74-53-26. De 
10 heures à 12 hourss δὲ de 
43 heures à 17 ἃ 45, le dimen- 
che de 11 heures à 17 heures. 
Jusqu'au 1" octobre, 


Quimper 


vailla à Pont-Aven et au 
pa rene 
se fit moine au couvent de 
Beuron. L'mporanLs 


rétrospective Ie 

qui a d'abord été ë 
au Musée Van Gogb d'Ams- 
terdam, nous le fait mieux 


connaître. 


mardi. Jusqu'au 18 octobre. 
Rochechouart 
Aloïse 

Lt 9 en 1918 SE 
ὉΠ 55} 
jusqu'à sa mort, Aloïse Cor- 
Dar die Ajoée, y réalisa 
pendant plus de quarante 


ans une œuvre graphique et 
Ann) dé ὦ 


prof sin 
galère, qui lui vaut d'être 
une des grandes figures de 
l'art brut. 
Musée départemental d'art 
contemporain. chätesu de 
Rochechousrt, 87600. De 
4 heures à 18 heures δὰ δορ- 
tembre, de 10 heures à 
12 heures οἱ de 14 heurae à 
19 heures on δοῦς, Fermé le 
mardi Jusqu'en 24 septem- 
tre. : 


Strasbourg 

Les bôtisseurs 

de cathédrales 
Comment ont été 


montrant 
les chantiers, des traités 
techniques, des outils de 
maçons et de tailleur de 


ture du treizième an quin- 
zième siècle. 

Ancienne Dauane, 1, rue du 
Vieux-Marché-sux-Poissonts, 
67000. TéL : 85-32-.48.95. De 
11 heures à 18 hourse, [8 
mercredi jusqu'à 22 heures. 
Fermé le mardi, Jusqu'au 
26 novembre. 


Thouars 


Oiron à nouveau 

0 ù je é le co 
kection_pul rarement 
exposée, celle du Fonds 
gational d'art contemporain, 
les œuvres de seize artistes 
(Bertrand, Bouillon, Coi- 
pet Cragg, Grand, : 

ke...) se partagent 
usieurs mois les pi 
l'un très beau château du 
dix-septième siècle, dont la. 
restauration est en COS 
A découvrir absolument. 


Châtess d'Oiron (12 κοινὸν 
tres de Thouars), 79100. 
Tél. : 49-96-57-42. De 
9 heures à 19 heures. 
octobre. 


Jusqu'au 30 
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